
(correspondance particulière de Pologne)
A l'occasion de la fondation d'une vérité vient de Dieu et conduit aussi

université a Katowice, en Haute Silé-
8ie, Pologne, Mgr Heribert Bednorz.
évêque de cette ville, a adressé une
lettre pastorale à ses fidèles.

Après avoir relevé que cette insti-
tution pourra contribuer à l'élévation
du niveau culturel de la région, en
ouvrant la voie des études à nombre
de jeunes gens et de jeunes filles qui
n'y avaient pas accès, le prélat abor-
de le problème délicat des rapports
de la vérité scientifique et de la foi
chrétienne.

« Pour un professeur, écrit l'évêque
polonais, c'est un point d'honneur que
de transmettre à ses étudiants et étu-
diantes la seule vérité, pour faire d'eux
des membres de grande valeur de la
société. On ne peut transiger sur ce
point : j'affirme avec force que toute
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\ja série ni™ contint Un tram direct tamponne un
train marchandises entre Ardon et Chamoson

Hier matin à 5 h 18, un train de marchandises a percuté un train de voya geurs entre Ardon et Chamoùon. Les deux mé Mens a>.vit he . .;
Pu ralentir leurs convois , il n'y a que des blessés légers et des dégâts matériels à déplorer. Voir notre reportage illustré en page 20. Voici l'état des
wux « loco » après le choc.

a Dieu qui lui-même s'est ainsi dé-
fini : « Je suis la vérité ». Dieu est la
source et le principe non seulement
de la vérité religieuse ou morale con-
tenue dans l'Evangile ou la tradition
chrétienne, mais encore de toute au-
tre vérité , qu 'elle soit philosophique
ou expérimentale ».

La vérité scientifique mène-t-elle
également à Dieu ?

Mgr Bednorz n'hésite pas à l'affir-
mer, face aux autorités civiles mar-
xistes de la Pologne, en invoquanl
l'exemple des universités catholiques
répandues à travers le monde, les re-
cherches religieuses au niveau scienti-
fique, enfin , l'évolution des sciences na-
turelles depuis la fin du XIXe siècle :

« La vérité scientifique mène égale-
ment à Dieu. La preuve en est dans
les universités catholiques — nous en
avons une bonne quarantaine dans le
monde entier, y compris notre Uni»
versite de Lublin-Kul. qui , cette an-
née, fête le cinquantenaire de sa fon-
dation. Leur existence et leur tra-
vail montrent qu 'il n'y a aucun désac-
cord entre la foi et la science. La
preuve en est également dans toutes
les autres universités, qui font de la
science une recherche objective de la
vérité. C'est pourquoi il est évident
que la science ne doit pas obligatoire-
ment conduire à l'incroyance, bien au
contraire , elle facilite l'adhésion de
foi. Aujourd'hui , nous le constatons
surtout dans les sciences naturelles.
Au XIXe siècle, il est vrai , elles prô-
naient le déterminisme physique et
servaient de point d'appui à l'athéisme
« scientifique ». Actuellement, après la
division de l'atome, la physique ne
soulève aucun conflit avec la religion.
C'est une grande victoire pour la foi.
encore qu 'il faille sayoir ce qu'elle
est. Nous, catholiques, nous le savons.
Aussi affirmons-nous que la vérité

scientifique étudiée et exposée avec
probité et objectivement ne doit pas
nécessairement détruire la foi de nos
étudiants et étudiantes. La synthèse
entre la foi et la science est toujours
possible ».

L'évêque polonais va plus loin en-
core. Observant que l'évolution de la
Pologne oblige les hommes à opter
nettement entre l'athéisme et le chris-
tianisme, il invite les étudiants et les
étudiantes à prendre conscience de la
gravité de la situation :

« Il n 'est personne qui ne se sente
obligé d'opter aujourd'hui : ou bien
devenir athée, ou bien rester catho-
lique, c'est-à-dire reconnaître ou non
Jésus-Christ comme la plus haute au-
torité religieuse et morale, qui s'adres-
se à nous par l'entremise de l'Eglise.
Toi aussi, chère jeunesse universitaire,
tu auras à décider et à choisir entre
la fidélité à l'idéal chrétien que la
nation polonaise conserve avec amour
depuis un millénaire , et la trahison
du Christ et de son Eglise par une
lente apostasie. Tôt g ou tard tu auras
à décider. Je te lf! dis aujourd'hui , afin
que tu saches comment te comporter
et comment choisir ».

Accusera-t-on l'évêque de s'être im-
miscé dans la politique en mettant
étudiants et étudiantes en garde con-
tre l'appât de l'athéisme ? Mgr Bed-
norz revendique avec énergie les droits
de l'Eglise en matière religieuse: «Nous
prenons garde de ne pas nous im-
miscer dans l'éducation politique de
la jeunesse. L'Eglise laisse cette tâ-
che aux laïcs. Mais elle revendique
avec fermeté le droit et le devoir d'as-
surer à tous, surtout à la jeunesse,
une formation religieuse et morale ».

Le prélat donne enfin des directi-
ves au clergé pour l'assistance reli-
gieuse de la jeunesse et il invite les
foyers chrétiens qui en ont la possi-
bilité à accueillir chez eux les étu-
diants et étudiantes catholiques pau-
vres.

EDITORIAL
L'Europe face à la révolution
technologique

Dans le domaine de la technologie ,
l'Amérique a pris une sérieuse avan-
ce sur l'Europe.

Ceux qui ont visité les Etats-Unis
récemment admettent la puissante
révolution scientifique et technologi-
que de ce pays dont la position est
dominante dans l'économie mondia-
le.

M. Pierre Vellas , directeur de
l'Institut d'études internationales et
des pays en voie de développement ,
est un spécialiste de droit internatio-
nal public, particulièrement écono-
mique et social. Il est « consultant »
de plusieurs gouvernements et de
diverses organisations internationa-
les, notamment l'ONU , l'UNESCO et
l'OMS.

Il vient de faire paraître * un livre
extrêmement intéressant sous le ti-
tre « L'Europe face à la révolution
technologique américaine ».

Avec autorité et clairvoyance, il
analyse la situation actuelle du « co-
losse américain » qui a ef fectué une

M. Thant propose
une célébration grandiose

du 25e anniversaire de l'ONU
NATIONS UNIES. — Le secrétaire U
Thant a proposé hier que le 25e anni-
versaire de l'organisation des Nations
Unies soit célébré par une session ex-
traordinaire de l'Assemblée générale à
New York le 26 juin 1970, à laquelle
seraient conviés les chefs d'Etat et des
gouvernements du monde entier.

américaine
prodigieuse révolution technologique
qui s 'est manifestée à partir de 1961 ,
auec lo présidence Kennedy.

M. Vellas note que l'importance de
l'écart technologique qui sépare les
Etats-Unis de l'Europe industrielle
peut se mesurer aisément dans la
recherche et dans l'utilisation, des
fruits de la recherche.

Sur le premi er plan , les Etats-
Unis disposent d'un personnel beau-
coup plus nombreux que les Etats
européens et de moyens financiers
plus considérables. Outre cela, la
maîtrise quasi absolue de presque
tous les secteurs de pointe de l'acti-
vité économique (ordinateurs, télé-
communications par satellites, avions
longs courriers subsoniques ou su-
personiques , énergie nucléaire), l'e f -
ficacité de leurs méthodes de gestion
des entreprises posent ainsi de très
graves problèmes dont l'opinion pu-
blique a pris conscience récemment .

Le dynamisme de l'économie amé-
ricaine repose essentiellement sur sa
grande faculté d'innovation, c'es'è-â-
dire d'utilisation des fruits de la re-
cherche. Ce dynamisme provoque
dès lors cet « e f f e t  de débordement »
à l'étranger qui place l'Europe in-
dustrielle, sans parler des autres
Etats du monde, dans une situation
grave de dépendance économique et
peut-être politique, ou de sous-déve-
loppement .

L avance technologique américaine
a pour l'Europe une ultime consé-
quence. Elle la pl ace progressivement
dans une conception de la vie, une
éthique, qui sont imposées par les
forme s de vie américaines.

Les causes de l'écart technologique
peuven t être résumées ainsi : insuf-
fisanc e des investissements consa-
crés à la recherche dans les pays , eu-
ropéens ; insuffisante pénétr ation de
l'innovation sur les marchés euro-
péens ; insuffisance des entreprises ;
la cinquième cause du « gap » tech-
nologique est relative à la psycholo-
gie du chef d' entreprise au gouver-
nant de l'administrateur à l'uni-
versitaire , du salarié à l'agriculteur ;
il y a d'autres causes encore indi-
quées par M. Vellas. Après avoir
examiné quelques aspects de l'échec
des solutions fédérales européen-
nes et les propositions de Jean-
Jacques Servan-Schreiber concer-
nant l'Europe fédérale , l' auteur ana-
lyse les di f férentes  politiques mises
en œuvre pour réduire l'écart tech-
nologique qui sépare les Etats-Unis
du reste du monde.

Pierre Vellas propose , en partant
des solidarités existantes , d' apporter
des solutions concrètes parfaitement
acceptables pour les Etats qui sont
susceptibles , sans attendre une Eu-
rope fédérale , de s'organiser pour
réaliser en commun un certain nom-
bre de choses af in  d' atteindre à la
dimension mondiale. Ainsi , l'Europe
deviendrait compétitive.

L' objet poursuivi dans l' ouvrage
de M. Vellas est de dégager , sur la
base d' une observation des expérien-
ces acquises à ce jour , les orienta-
tions les plus utiles et les moyens
les plus e f f icaces  po uvant contribuer
à résoudre les problè mes posés p ar
la révolution technologi que améri-
caine.

L'Europe ne peut pas rester indo-
lente face au dynamisme américain.
Ni indolente , ni sclérosée. Elle doit
réagir p our éviter l'asphyxie écono-
mique dont elle est menacée par une
poussé e constante des forces vives
d'un pays qui s'est sorti de l'empi-
risme avec une telle f ougue qu'il
menace de tout é touf f er .

f- -9- Ç-
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• ON PLASTIQUE LE CURE. —
Deux charges de poudre ont ex-

plosé la nuit dernière sous les f e -
nêtres du presbytère de l'église de
Mutina, petit bourg à une cinquan-
taine de kilomètres de Lucques, en
Toscane. Les mtres ont volé en
éclats, mais ni le cwré ni les autres
personnes logeant dans le presbytè-
re n'ont été blessés. Les charges
de poudre étai ent contenues dans
des engins de fabrication rudimen-
taxre.
% CADAVRE D'UN LEADER PO-

LITIQUE DANS UN RAVIN.  —
Le cadavre de M.  Gonzalo Lopez
Cifuentes, leader de la majorité
gouvernementale au Congrès natio-
nal guatémaltèque, a été découvert
lundi par la police dans un ravin
près de Villanuev a, à 13 hm au
sud de la capitale. Il avait été at-
teint de sept balles — quatre au
visage et trois dans la poitrine —

.dans des circonstances qui n'ont pas
encore été élucidées.

• PRIX SAINTE BEUVE A Mme
EDGAR FAURE. — Le 22e prix

Sainte-Beuve a été attribué pour
le roman au troisième tour à Mme
Lucie Faure, épouse de M.  Edgar
Faure , ministre die l'Education na-
tionale, pour « L'autre personne »
(Julliard), pour l'essai, au premier
tour, à Marc Soriao pour sa thèse
sur les « Oontes de Perrault » (Gal-
limard).

• ACCIDENT DE CHEMIN DE
FER : UN MORT ET DIX BLES-

SES. — Un accident de chemin de
f e r  s'est proéuAt mardi à la gare
de Leoben-Donawitz, dans la pro-
vince autrichienne de Styrie, fa i -
sant un mort et dix blessés dont
l'un est grièvement atteint. Il est
la conséquence de la collision swr-
venue entre une locomotive et un
train transportant quelques centai-
nes d'ouiuriers et roulant à vive al-
lure.

• LA VEUVE DE L'AMBASSA-
DEUR SUISSE REÇOIT UN

BRACELET EN OR. — La veuve
de l'ancien ambassadeur suisse à
La Haye, Mme Sven Stiner, a reçu
mardi un bracelet d'or en cadeau
d'adieu. Il lui a été remis à l'am-
bassade britannique pawr l'épouse du
doyen du corps diplomatique aux
Pays-Bas MM. Carlos Meristany
Sanchez (Cuba), en présence d'un
groupe de femmes d'ambassadeurs.
M. Sven Stiner était décédé le 12
octobre dernier des suites d'un ac-
cident de voiture en Allemagne de
l'Ouest.

• PARIS : 22 VOITURES SE TE-
LESCOPENT. — Vingt-deux au-

tomobiles se sont télescopées hier
matin sur le boulevard périphériqu e
du nord de Paris.

Vers 6 h 30, sur la parti e de ce
boulevard comprise entre la porte
Chaumont et la port e de la Vil-
lette, un brusque coup de frein don-
né par automobiliste a provoqué
le caramblolage de vingt-deux voi-
tures qui suivaient la même direc-
tion. ¦

Bien que les cinq véhicules de
tête aient été gravement endomma-
gés, on ne déplore pas d'accident
de personnes.

• 420.000 FRANCS POUR UN DES-
SIN DE REMBRANDT. — Un

dessin à la plum e de Rembrandt
représentant une scène de la cru-
cifixion a été adjugé hier 35.000
livres (420.000 f r s )  au cours d'une
vente chez Sotheby, ce qui consti-
tue le prix le plus élevé jamais
atteint pour un dessin de maître.

L'acheteur est un directeur d'une
galerie de Dûsseldorf,  M. Boerner.
• LA GRECE AURA SON PRO-

PRE RESEAU DE TELEVISION.
— La Grèce aura son propre réseau
de télévision, celui-ci lui coûtera
plus de 82 millions de f r a ncs suis-
ses. Un décret sur l'accord inter-
venu entre la Radiodiffusion grec-
que et la compagnie italo-américai-
ne « Page Europa Spa » a été pu-
blié mardi dans le Journal of f ic ie l .
Il  est p révu de construire 17 sta-
tions et relais de télévision dans
toute la Grèce. Jusqu'à présent ,
seule la ville d'Athènes et sa ban-
lieue pouvait recevoir les pr ogram-
mes de télévision.

• UN MILLION ET DEMI DE
PERSONNES PRIVEES D'EAU.

— La moitié de ln poplation de
Rome, environ un million et demi
de personn es, est privée d' eau : une
conduite de l'aqueduc qui alimente
une p artie de la ville a en e f f e t
été endommagée au cours de tra-
vaux de terrassement pour la cons-
truction d' une autoroute , et des in-
f i l t ra t ions  se sont pr oduites polluant
l' eau.

Un service de distribution d' eau
potable p a r  ca mions citernes a été
organisé et des appels ont été lan-
cés par  la radio pou r avertir la po-
pulation intéressée de n'utiliser
l'eau restant dans lee réservoirs
qu'après l'avoir fa i t  bouilliT.

Conseil national: plus de 800 millions de francs de
crédits votés pour l'armée

BERiNÏE — En début de séance, le
Conseil national a entendu mardi une
interpellation de M. Korner (ccs - LU) '
sur um problème j uridique : le droit
international prime-t-il sur le droit
national ? Faut-Ll modifier notre légis-
lation en fonction des traités multila-
téraux, prévoir dans chaque cas des
lois d'application ? Le problème n'est
pas seulement théorique , car notre adhé-
sion au Conseil de l'Europe peut nous
imposer certaines obligations.

Le conseWler fédéral .Spuehler. chef
du Département politique, n 'a pas par-
tagé ces craintes. L'avis des juristes
est très partagé mais en fait il appartient
à ohaque pays de résoudre le problème,
de décider comment il veut assurer
dans son système juridique le respect
du droit international. Le principe de
la primauté de ce dernier étant admis ,
son application peut se faire sans, tou-
cher à notre législation. En conclusion,
les innovations proposées par M . Korner
ne s'imposent pas.

Conseil des Etats
l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l i i i l

BERNE. — L'essentiel de la séance
du mardi matin : la discussion sur
l'article 'constitutionnel concernant le
futur droit foncier .

La commission a présenté une pro-
position de compromis toute nouvelle
en guise de pont entre les vues diver-
geantes des deux Chambres.

Ce compromis, malgré certaines ré-
serves de M. von Moos. conseiller fé-
déral, a été acceptée par le Conseil
des Etats par 40 voix contre une. Le
projet retourne au Conseil national

M. von Moos, conseiller fédéral , cons-
tate que la nouvelle rédaction s'éloign"
à tel point des notions utilisées jus-
qu 'à présent que le Conseil fédéral ne
peut qu 'en prendre connaissance sans
les approuver formellement.

Il déplore que l'on ait renoncé à la
notion de plans de zones dont l'intro-
duct ion dans la Constitution fédérail e a
été un des buts essentiels à atteindre.

Budget fédéral pour
«De nouvelles recettes

Un crédit pour la construction d'un
bâtiment mixte douane-poste à Campo-
colbgno est accepté par 22 voix sans
opposition, après quoi le Conseil des
Eta-ts passe à la discussion du budget
de la Confédération pour 1969, qui
donne lieu à un ample débat, étant
donné qu'il boucle sur le plan financier
comme sur le plan général par un dé-
ficit non négligeable.

M. Oeschlin, président de la com-
mission des finances , voit dans le bud-
get de 1969 un double signal d'alar-
me : nous dépassons le seuil des sept
milliards aux dépenses, et pour 5a pre-
mière fois depuis de nombreuses an-

Des fonctionnaires postaux
jurassiens prennent position
en faveur de Bernard Varrin

DELEMONT. — 84 fonctionna ires
postaux jurass iens de tous grades
et de toutes tendances politiques,
réunis à Delémont, ont voté unc
résolution dans laquelle ils deman-
dent au conseiller fédéral Bonvin,
chef du Département des transports
et communications et de l'énergie ,
« de bien uouloir rapporter la dé-
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M. Copt (rad - VS) rapporte ensuite
sur la demande de crédit de 346 mil-
lions de francs pour des ouvrages mili-
ta ires, des places d'armes et de tir .
notamment pour le transfert de l'école
de recrues de grenadiers de Losone à
Isone, pour la nouvelle place d' armes
de Wangen (47 millions )et pour diverses
fortifications et construction s souter-
raines. Malgré sa vocation pacifiste, dil
le rapporteur , la Suisse doit acheter du
matériel de guerre toujours plus techni-
que et toujours plus cher. Traumatisés
par le trafic d'armes, l'opinion publique
a peine à admettre la nécessité de crédits
militaires aussi élevés. Il appartient aux
autorités de la leur prouver. A l'unani-
mité , mais avec quelques abstentions ,
la commission pronose d'apwouver le
projet, qu 'elle a jugé conforme à la
nouvelle organisation des troupes et à
la conception de la défense nationale
suisse, telle qu 'elle est exposée dans le

Nouvelle situation dans le droit foncier
Par le texte de la commission .on s'en
éloigne, ce qui ne facilitera ' pas la
création de zones agricoles. La haute
surveillance de la Confédération est
également biffée et c'est dommage.

Au vote d'ensemble, le Conseil des
Etats accepte la nouvelle rédaction de
l' article 22 quater de la Constitution
fédérale dans la teneur suivante :

« 'La Conféd ération édicté par la voie
législative les règles générales appli-
cables aux plans d' aménagement que
les cantons seront appelés à établir en
vue d' assurer une utilisation judicieu se
du so! et une occupation rationnelle
du territoire.

» 2 Elle encourage et coordonn e les
efforts des cantons et collabore avec
eux. • .

» 3 E!'le tient compte, dans l'accom-
plissement de ses tâ ches, des besoins de
l' aménagement national, régional et lo-
cal du territoire'*'»!̂ '

1969 - Gros déficit
sont indispensables»
nées on prévoit un solde en chiffres
rouges.

De nouvelles recettes sont indispensa-
bles. Si le « programme urgent » pré-
senté il y a deux ans par le Conseil
fédéral avait été accepté par les Cham-
bres les provision s budgétaires pour
1969 seraient équilibrées aujourd'hui.
L'orateur termine par uri mot de remer-
ciement à l'adresse du directeur des
finances fédérales, M. Markus Redli.
qui passe à la présidence des PTT après
avoir marqué de son sceau au cours des
dernières années les efforts en faveur
d'une politique financière fédérale
examipte d'aléas.

cision prise à rencontre de leur
collègue Bernard Varrin et de le
maintenir en service en qualité de
fonctionnaire postal dès le 1er jan-
vier 1969 ».

La résolution relève que jusqu 'ici
la Direction générale des PTT a
toujours fa i t  preuve d'une impar-
tialité remarquable à l 'égard du
problème jurassien. Les protesta-
taires s'étonnent dès lors que la
direction générale , « se fondant sur
des plaintes d' ordre politique, aban-
donne sa neutralité en intervenant
directement dans ce problème ».

Après avoir relevé qu'on n'a rien
à reprocher à Bernard Varrin du
point de vue professionnel , la ré-
solution ajoute : « Le Jura connaît
une situation politique exception-
nelle. Ses habitants ont , eux aussi,
des réactions exceptionnelles. Il
n'appartien t pas aux fonctionnaires
postaux réunis à Delémont de pren -
dre parti sur }e fond du problème
jurassien. Cependant, il est légitime
qu 'ils protestent énergiquement lors-
qu 'on punit un de leurs collègues
dont le seul tort est de diriger un
groupe politiq ue dont l'existence
n'a jamais été prohibée.

» Devant cet état de fa i t , tout
fonctionnaire fédéra l  jurassien cons-
tate que sa liberté d'opinion est
menacée ».

rapport gouvernemental du 6 juin 1966.
Les crédits sont également conformes à
la planification financière du Départe-
ment militaire. Pour le détail de ces
crédits, un parlement de milice doii
faire confiance aux spécialistes et aux
organes de contrôle des finances.

Dans son intervention, le conseiller
fédéral Gnaegi . chef du Département
mili taire fédéral, relève que les cré-
dits demandés ne dépassent pas le ca-
dre habituel. Ils sont conformes aux
plans à long terme publiés il y a deux
ans et approuvés par le Parlement . Il
ne faut pas oublier que ces 346 mil-
lions seront dépensés en plusieurs an-
nées.

La commission a reçu du Départe-
ment militaire fédéral ' un document
secret de 275 pages qui fournissait
tous les renseignements voulus, à tel
point que peu de questions ont été
posées lors de la séance, au cours de
laquelle une proposition de visiter les
lieux a été écartée. Le projet est ur-
gent, un ajournement entraînerait des
dépenses supplémentaires , ajoute M.
Gnaegi.

CRITIQUES SUR
LES « CHIFFRES ROUGES »

Puis c'est la ronde des critiques des
députés face aux « chiffres rouges ¦
qui , sans être alarmants , annoncent une
évolution défavorable.

M. Clerc , libéral neuchâtelois, estime
que la tendance générale reste préoc-
cupante. L'augmentation des dépenses
n'est pas seulement constante, mais an-
goissante, et le pa rlement se montre in-
capable d'en endiguer les flots. Le
Conseil fédéral s'efforce de promou-
voir une politique financière par des
programmes, auxquels le parlement
s'oppose sans en proposer d'autres. Le
Conseil fédéral devrait défendre beau-
coup plus énergiquement ses proposi-
tions contre la surenchère des Ch am-
bres.

D'autres députés cri t iquent  l'explo-
sion des dépenses dans certains chapi-
tres civils et réclament un contrôle plus
sévère des besoins de certains sec-
teurs administratifs.

L'augmentation des dépenses publi-
ques dans le cadre du produit national
brut est beaucoup plus forte que la
croissance générale dudit produit, et
les chiffres de la commission Joh r sem-
blent se vérifier. Les pouvoirs publics,
tant fédéraux que cantonaux et co;m -
munaux , s'endettent au rythme de 1500
millions par an. ce qui provoque un
effet inflationniste et engorge le mar-
ché des capitaux d'une demande trop
forte.

Nuageux, un peu de neige en Valais
# TEMPS PROBABLE POUR DEMAIN

Nord des Alpes : en plaine couvert par stratus. En altitude , partielle
ment ensoleillé.

Sud des Alpes : généralement couvert , précipitations intermittente*.

# SITUATION GENERALE

L'anticyclone centré sur la Pologne, se renforce et s'étend en direction
de l'Ecosse. La basse pression du golfe de Gascogne se déplace vers la Mé>
diterranée centrale, intensifian t ainsi le courant d'est - sud est qui rèjni
entre ces deux centres d'action,

rfe PREVISIONS JUSQU'A DEMAIN SOIR
NORD DES ALPES, VALAIS ET GRISONS

En plaine la nappe de stratus persistera et de la bruine givrante on
quelques rares flocons de neige sont possibles ça et là. La limite supé-
rieure de cette couche reste comprise entre 1200 et 1500 mètres. Au-des»»
et dans les Alpes, le temps sera partiellement ensoleillé, cependant la né-
bulosité sera temporairement abondante*, surtout dans le sud-ouest, dam le*
Alpes valaisannes et en Engadine. La température en plaine sera compriM
entre moins 4 et plus 1 degrés au nord des Alpes. En Valais elle rester»
assez voisine de zéro degré. Les vents, faibles à modérés, souffleront ds
secteur est à sud-est.

SUD DES ALPES

Le ciel restera généralement couvert et quelques précipitations régio-
nales se produiront encore. La température, en dessous de 600 mètres, ser»
comprise entre zéro et 5 degrés. Les vents, généralement faibles, souffleront
du secteur est.

sjc EVOLUTION PROBABLE POUR JEUDI ET VENDREDI

Au nord des Alpes : persistance du stratus, au-dessus, nébulosité P**'
sagère, précipitations éparses dans l'est et dans les Grisons. Au sud de»
Alpes : très nuageux à couvert. Quelques précipitations. Baisse' de la tem-
pérature au nord des Alpes, peu changée au sud.

Mercredi 11 décembre 19fl
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•Au vote d'ensemble, le projet est
adopté par 91 voix contre 13.

On passe à un second train de cré-
dits militaires : 461 millions de frana
pour l'achat de divers matériels, p3
particulier des grenades, des camioiu,
du matériel de protection contre la
armes nucléaires, des accessoires pour
l'aviation. Pour l'équipement personnel
de la troupe, on prévoit un crédit di
B0 millions de francs, qui permettn
de remettre la tenue de combat à di
nouvelles formations.

Les rapporteurs de la Commission
mil i ta i re  font valoir que les considé-
rations faites pour l'objet précédent
restent valables : le projet est con-
forme aux plans financiers. Le rap-
porteur romand , M. Copt, signale en
passant que les achats de matériel
militaire ont été passés en Suisse i
raison de 72 °/o , le reste étant achète
à l'étranger.

Après unc brève intervention de M
Gnaegi , conseiller fédéral , l'entrée en
matière est votée par 89 voix contre
8, qui vont à une proposition de rejet
des communistes. Le projet est approu.
vé, sans discussion , par 91 voix con-
Lre 7.

PERSONNEL : LE CONSEIL FEDERAI
DOIT PRENDRE

SES RESPONSABILITES

Pourquoi Je Conseil fédéral veut-I
obliger les Chambres à se prononcer
sur le plafonnement du personnel fé-
déral ?

Il s'agit là d'une compétence gou-
vernementale — que le Conseil fédéral
prenne ses responsabilités...

M. Celio repète devant le.s Etats l'es-
sentie! de ses déclaration s faites au
national et souligne la nécessité iné-
luctable de recettes nouvelles. Puis il
répond aux interventions critiques :
dans le passé, on a t rop facilement re-
noncé à voter certaines dépenses d'in-
vestissement.

Or, les besoins non satisfaits récla-
ment maintenant une certaine priorité
et occasionnent des dépenses nouvel-
les, qu 'il est difficile à ne pas consen-
tir, quand M s'agit de compléter notre
infrastructure.

U faut regretter aussi la dépendant
toujours plus accentuée des cantons en-
vers la Confédération, car aujoudM
le tiers des retettes des cantons provien-
nent de la Confédération.

Ne vaudrait-il pas mieux prévoir un
système d'imposition qui laisse aui
cantons et à eux seuls une certain»
matière fiscale ?

L'entrée en matière n'est pas com-
battue. Le budget des différents dépar-
tements sera voté le lendemain.
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La crise politique que traverse l'Ita-
lie, après la démission du gouverne-
ment de transition de M. Leone, s'ache-
mine vers un dénouement. Plusieurs in-
dices permettent de penser que le pré-
sident désigné, M. Mariano Rumor , se-crétaire du parti démocrate chrétien ,réussira dans sa tâche : la formation
d'un nouveau cabinet de centre-gauche,
composé de démocrates chrétiens , de
socialistes et de républicains.

Dès l'abord , M. Rumor a en effet évi-

La concentration hor!ogè~e
se poursuit

Dans le cadre de son programme
d'expansion , la société des <-• Garde-
temps SA », holding financier groupant
déjà six fabriques d'horlogerie de la
branche de l'établissage , d'une part et
M. Paul B. Vogel , à Genève, d'autre
part , ont signé le 6 décembre 1968 un
accord par lequel la société des « Garde-
temps SA » reprend la totalité du ca-
pital-actions de Solvil-Titus SA. Une
augmentation du capital-actions de la
société holding est prévue prochaine-
ment.

Cet accord renforcera l'exploitation
de la société Solvil-Titus tout en éten-
dant la distribution géographique des
produits du groupe dont le chiffre d'af-
faires consolidé ainsi augmenté est de
60 millions de francs.

Rappelons à ce propos que la société
des « Garde-temps SA » fondée en sep-
tembre 1968, groupe les maisons Degou-
mois et Cie SA, Fabrique de montres
Avia à Neuchâtel , Fleurier Watch Co
SA à Fleurier , Montres Helvetia SA à
Reconvilier , William Mathez SA à Neu-
châtel , Fabrique d'Horlogerie Silvana
SA à Tramelan , Eugène Vuilleumier à
Neuchâtel.

S
S

i LE BLOC -NOTES

¦**t

*̂ T (* TO \V\Ç>, KETTV,
•̂  I L'ÉLÉPHANT
twl S CAFUIOUE: A PES
IW OREILLES VEIMJCOUP
g__*) Pl4Jâ <3i?ANDES aOE.
« L. i L'ELEPHANT INPIEN .

ÊA

\-

Z
Oo
G)

• _1o
-tf
Ul
CL
Oo
I-

Dessins : DERIB

Le président désigne cherc he une issue à la crise politique
té unc erreur de son prédécesseur, M,
Aldo Moro, qui présida ies trois gouver-nements successifs de centre-gauche dela dernière législature (1963-1968). M.
Aldo Moro avait établi un programme
de gouvernement encyclopédique, et iln 'en put réaliser qu 'une mince tranche.D'où un sentiment diffus de désillusion
à l'échéance de la quatrième législature.
M. Rumor, lui , propose un programme
plus restreint : institution des régions
à statut ordinaire , pleine occupation ,
développement de l'agriculture, réfor-
me fiscale, réforme scolaire, introduc-
tion du référendum, etc.

M. Rumor espère réaliser une enten-
te des trois partis sur ce programme.

PIERRE D'ACHOPPEMENT
L'accord des démocrates chrétiens lui

est assuré. Avec des nuances toutefois ,
Les sept courants , dans lesquels se di-
vise actuellement le parti , appuieront
le gouvernement au parlement. Six cou-
rants ont décidé de se faire représen-
ter au gouvernement. Le septième s'y
refuse. C'est « la base », de tendance
progressiste, située à l'aile gauche du
parti. Elle appuiera le gouvernement
par discipline plus que par conviction.
Cette sorte de gauche catholique rêve
d'une collaboration avec toutes les gau-
ches, c'est-à-dire d'une sorte de « front
populaire ».

Le mot n 'est évidemment plus de mo-
de aujourd'hui et il aurait par ailleurs
le désavantage d'effrayer les électeurs
catholiques. A l'expression « front po-
pulaire » les chrétiens progressistes pré-
fèrent le terme ambigu de « république
conciliaire ». Cette expression repose sur
une équivoque : du fait que pour des
motifs d'apostolat le Concile encourage
ie dialogue de chrétiens bien préparés
avec les marxistes, « on conclut à tort
que le Concile encourage toute collabo-
ration politique des catholiques avec

...ET MEME ,
5UR L'EAU /
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Texte : JOB

Nouvelliste et Feuille d'Avis du Valais

les communistes ». On opère une trans-
position abusive du plan religieux au
domaine politique.

Par ailleurs des divergences se sont
affirmées ces derniers jours au sein de
la démocratie chrétienne. M. Moro, qui
s'était enfermé dans un mutisme com-
plet depuis les élections du printemps
dernier , a annoncé inopinément qu 'il se
retirait du courant majoritaire du par-
ti , favorable à M. Rumor, pour faire
cavalier seul.

Devant la gravité de la crise politi-
que, les démocrates chrétiens ont tou-
tefois décidé de mettre provisoirement
de côté leurs querelles et divergences
intestines , quitte à les débattre lors
d'un congrès extraordinaire , le prin-
temps prochain. Ils consacrent présen-
tement toutes leurs forces à la forma-
tion du nouveau gouvernement.

OPPOSITION ENTRE REFORMISTES
ET MAXIMALISTES

Dans le camp socialiste les choses sont
encore plus compliquées et plus graves.
Des cinq courants du parti , deux seuls,
soit le 52 % , sont aujourd'hui favora-
bles à la formation d'un gouvernement
présidé par M Rumor. Un troisième
courant, important , hésite, tandis que
deux autres regimbent.

Cette opposition socialiste s'apparente
à celle de l'aile progressiste du parti
démocrate chrétien. Elle s'inspire, elle
aussi , du désir d'une collaboration avec
les communistes, au sein d'un front po-
pulaire ou , si l'on préfère, au sein d'une
« république conciliaire ».

En d'autres termes : alors que M. Ru-
mor entend considérer les communistes
comme des adversaires et agir en con-
séquence, les courants minoritaires du
parti socialiste , de tendance maximalis-
te, voudraient que le nouveau gouver-
nement traite les communistes comme
de futurs alliés et qu 'il agisse en consé-
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quence, notamment sur le pian de la
politique étrangère. Cela entraînerait
un relâchement des liens de l'Italie
avec ses partenaires du Pacte atlanti-
que, opération que l'on déguise sous
l'euphémisme de « nouvelle interpréta-
tion » des accords.

Quant à la question du divorce, qui
pourrait mettre le feu aux poudres,
étant donné l'opposition irréductible des
catholiques pratiquants, un accord est
intervenu entre M. Rumor et les so-
cialistes : la question ne figurera pas
au programme du prochain gouverne-
ment. Chaque parti gardera en cette
matière pleine liberté d'action.

Les républicains , troisième partenai-
re de la coalition , numériquement très
faibles , appuient M. Rumor.

PERSPECTIVES
M. Rumor a mis sur pied une nou-

velle coalition de centre-gauche.
Mais cette combinaison ne semble

pas destinée à faire long feu , puisqu'elle
est déjà l'objet de contestation , même
au sein des partis qui la soutiennent.
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« Tout royaume divisé contre lui-même
court à sa ruine, et ses maisons crou-
lent l'une sur l'autre. »

Si la situation apparaît sombre du
côté des partis de la coalition de centre-
gauche, en proie à des divisions intes-
tines, un moti f de bon augure surgit
d'un autre côté : la perspective de nou-
velles élections, pour sortir de l'impasse
actuelle.

Pour les socialistes cette perspective
se transform e en une menace. Les élec-
tions générales du printemps et les
élections municipales partielles de ces
dernières semaines ont en effet révélé
un déclin du parti. N'ayant rien à es-
pérer d'un nouveau scrutin , l'aile gau-
che du parti socialiste finira peut-être
par se rallier à la majorité , au moins
sur le plan parlementaire, par esprit de
discipline... dans l'attente de conjectu-
res plus favorables à la réalisation de
son dessein : la formation d'une grande
gauche, allant des catholiques progres-
sistes jusqu 'aux communistes.

Georges Huber.

D'EVE 1908 £;
f « La timidité enrichit la vie de i
J nuances que l' audace et la facilité i
\ suppriment » . t
f (Montherlant) ?

A table ,,*»*'
LE MENU :

Pamplemousses
Côtes de porc vigneronne
Pommes de terre sautées
Marmelade de pommes

Le plat du jour
COTES DE PORC VIGNERONNE

Une côte de porc par personne,
beurre, 1 dl de vin blanc, 1 tube
de concentré de tomates, moutarde,
ciboulette ; salez et poivrez et faites
sauter les côtes de porc ; une fois
dorées et cuites , déglacez au vin
blanc sec, ajoutez du concentré de
tomates et laissez réduire.

Additionnez alors de moutarde, de
ciboulette hachée et d'une noix de
beurre ; nappez les côtes et parse-
mez de cornichons hachés.

Pour un Noël réussi
On a beau dire « les Français sont

très gourmands », il faut bien re-
connaître que la qualité dfes mets
n'est pas seule à compter pour eux.

Lorsqu'ils sont reçus chez des
amis, ils savent apprécier le cadre
et le talent déployé par la maîtresse
de maison pour les accueillir avec
grâce ; mettre de la gaieté, en un
mot créer une atmosphère.

Invitations : la première chose à
faire lorsque l'on organise un ré-
veillon ou une réception pour Noël
ou pour le jour de l'An, est d'en-
voyer des invitations; celles-ci peu-
vent être faites par téléphone et
suivies d'une carte de confirmation
dans le haut de laquelle on écrit :
« pour mémoire ». Ce moyen est de
beaucoup le plus pratique si l'on
désire avoir rapidement des répon-
ses.

Invités : lorsque vous donnez un
dîner où les convives ne se con-
naissent pas, glissez à l'oreille de
chaque invité, une petite explica-
tion sur les autres, cela facilite la
conversation et permet d'éviter bien
des gaffes ; si par malheur vous
en faites une, n'essayez pas de la
rattraper , vous risquez de vous en-
ferrer davantage.

Votre santé
Si vous avez des verrues, il vous

en coûtera vraiment peu d'essayer
ce remède de bonne femme :

— Evidez un oignon , mettez du
sel marin dans la cavité, enroulez
un peu de coton hydrophile au bou t
d'une allumette ou autre baguette
en bois, humectez le coton avec le
jus résultant du mélange sel-oignon
et faites des attouchements sur les
verrues le plus souvent possible.

Entre nous...
Si vous voulez fabriq uer des col-

liers drôles, amusants et pas chers.
„ — trempez une bonn e poignée de

fèves et de pois chiches dans del'eau durant une nuit entière (pasplus car ils pourraient germer), co-
lorez-les en employant une goua-
che vinylique ou une peinture syn-
thétique à séchage rapide ; puis,
sur un fil de nylon, enfilez succes-
sivement une fève, un pois chiche,
en mélangeant les couleurs ; une
fois le collier bien sec, passez une
couche de vernis à ongles transpa-
rent.
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PIBfaffinPSlS BLACK COMEDY
(027) 5 14 60 avec Jean-Pierre CASSEL - Perette

PRADIER - Guy TREJEAN

¦ J i Du mercredi 11 au dimanche 15 décem-
I Sion bre

tUTWffiTfTWE Sean Connery dans son dernier James
TWwHmAmwtffi ' Bond, l'un des meilleurs

(027) 2 32 42 ON NE VIT QUE DEUX FOIS
Russes et Américains s'accusent !
Faveurs suspendues, prix imposés 3,50,.
4— , 5,—.
Parlé français - Scopecouleurs - 16 ans

é ' i Du merc redi 11 décembre au dimanche
f Sion I 15 décembre
'fiHHBBSBŒ J.y*'! Lili Palmer - Curd Jurgens - Paul Meurisse
¦SD&XSBiff] Françoise Arnoul dans

(027) 2 1& 46 LE CONGRES S'AMUSE
(le charme viennois)
« Ce film ambitieux est un enchantement»
(Cinémonde)
Parlé français, scopecouleurs, 18 ans rév.

i J i Du mercredi 11 décembre au dimanche
I Sion I 15 décembre

r̂ T^lntifil ' -j Robert Stack - Robert Ryan - Cameron
^̂ ¦¦•¦BBBBStïî Mitchell dans

OPERATION TOKIO
une série d'aventures qui tiennent en
haleine, des situations incandescentes.
Parlé français, scopecouleurs, 16 ans rév.

I r—J 1 Auiourd'hul : RELACHE

LMHJ ŜMMJ 
Samedi et 

dimanche :

pil 1' §§ HITLER I PLUS JAMAIS

i — : ' ¦ i ' i Aujourd'hui : RELACHE
[ Saxon l Jeudi 12 - 16 ans révolus

ĤQjHHB1
'̂ , LA L01 DES HORS-LA-LOI

Samedi 14 - 16 ans révolus
FANTOMAS

i ; —
j—~ puiiv | Mercredi 11 - 16 ans révolus

^̂ ^
JlHijy

^^J Jn « western » avec Howard Keel

§| ir ,''l . IH LA LOI DES HORS-LA-LOI

Dès vendredi 13 - 18 ans révolus
_e 4e film des aventures d'Angélique
INDOMPTABLE ANGELIQUE

I .. ¦'. | Dès ce soir mercredi - 16 ans révolus1 lviAi*tinnv I
L̂ jfl ĵ^gjJ Michèle Morgan et Paul Hubschmid dans

fflJP^SL
pg DIS-MOI QUI TUER ?

Un « policier » aux situations inattendues!

* i Dès ce soir mercredi - 18 ans révolus
I Martigny .. ... ., ,. .
"ifF^mmmsSMTT??* ^n d action hors-classe !

HBSU&UB H PETER GUNN

agent spécial, avec Graig Stevens et
Laura Devon

Monthev I Jean GABIN " Dany CARREL dans

WfKranSflB g LE PACHA

avec la meilleure équipe du cinéma fran-
çais - 18 ans révolus.

1 —'.. i Sara Montiel - Alberto de MendozaI Monthey
mpona LA DEA DEL PECCATO
^̂• ¦"¦™*ra™ color - parlata italiano - da 16 anni c.
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SIERRE

Pharmacie de service. — Pharmacie
Zen Ruffinen, tél. 5 10 29.

Hôpital d'arrondissement : Heures de
visite: semaine et dimanche de 13 h.
30 à 16 h. 30.
Le médecin de service peut être de-
mandé soit à l'hôpital , soit à la cli-
nique.

Clinique Sainte-Claire : Heures de vi-
site : semaine et dimanche de 13
h. 30 à 16 h. 30.

Samaritains : Dépôt d'objets sanitai-
res. Tél. 5 17 94 (heures des repas).

Ambulance : SAT. Tél. 3 63 63.
Dépannage de service : Jour et nuit

Tél. 5 07 56.
La Locanda, cabaret dansant. Tous les

soirs : 2 programmes d'attractions
internationales , 21 h 30 et 0 h. 45.
Un orchestre réputé mène la danse,
de 21 h. à l'aube.

Bar du Bourg : A nouveau le sym-
pathique e Trio Moreno ».

Riverboat. — Cave de jazz unique en
Valais. Tous les samedis, concert.

Patinoire. — 9 h. Patinage écoles,
public. 13 h. 30 Patinage public.
17 h. 15 Entr. écoliers. 18 h. 30
Entr. jun. élite. 19 h. 30 Entr. 2e.
20 h. 15 Patinage public. 20 h. 30
champ. LNA. Viège - Sierre.

SION

Médecin de service : En cas d'urgence
et en l'absence de son médecin trai-
tant s'adresser à l'hôpital. Tél. (027)
3 71 71.

Service dentaire d'urgence pour le
week-end et les jours de fête : Appe-
ler le No 11.

Hôpital régional : heures de visite tous
les jours de 13 h à 16 h.

Pharmacie de service. — Pharmacie
Wuilloud , tél. 2 42 35.

Ambulance : Michel Sierro , tél. 2 59
59 et 2 54 63.

Dépannage de service : Michel Sierro,
tél. 2 59 59 et 2 54 63

Taxis officiels de ta ville de Sion :
avec service permanen t et station
centrale gare CFF. Tél. (027) 2 33 33.

Pompes funèbres Vœffray. — Tél. (027)
2 28 30.

Pompes funèbres Michel Sierro. Tél.
2 59 59 et 2 54 63.

Maternité de la Pouponnière : Visites
autoi'isées tous les jours de 10 à 12
heures ; de 13 à 16 heures et de 18
à 20 h. 30. Tél. (027) 2 15 66.

Œuvre Sainte-Elisabeth : (Refuge pour
mères célibataires). Toujours à dis-
position. Pouponnière valaisanne. —
Tél. (027) 2 15 66.

Samaritains : Dépôt d'objets sanitaires,
rue des Creusets 42. Michel Sierro,
ouvert tous le9 jours de 13 h. à 18 h.

. sauf samedi et dimanche. Tél. 2 59 59
et 2 54 63.

Le Galion, cabaret-dancing : Variétés
parisiennes avec Pascale et Gaby.
Orchestre Mario Zampini.

Service officie! de dépannage du 0,8%o:
ASCA, par Jérémie Mabillard , Sion.
Tél. (027) 2 38 59 et 2 23 95.

Baby-Sitting. — Tél. 2 43 10 et 2 43 51.
Maison du Chapitre. — Exposition tous

les jours de 10 h. à 12 h. et de 14 h.
à 19 h., Andrérosset et Michel , Sau-
thier, antiquaire.

Patinoire. — 8 h. 30 Patinage public.
11 h. 45 Hockey poussins. 12 h. 45
Hockey écoliers. 14 h. Patinage pu-
blic. 17 h. 30 HC Sion (nov.-jun.).
19 h. HC Sion I. 20 h. 30 HC Sion II

Université populaire. — 18 h. 15, sal-
le Supersaxo. Littérature : M. Mau-
rice Zermatten, écrivain.
20 h. 15 salle Supersaxo. Mycologie.
Dr J.-L. Nicod - de Lavallaz. Les
champignons à sporée rose.

Centre de consultations conjugales. —
21, avenue de la Gare. Ouvert du
lundi au vendredi y compris, de 9
h. à 17 h. sans interruption. Tél.
(027) 2 35 19. Consultations gratuites.
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MARTiGNY

Médecin de service : En cas d'urgence
et en l'absence de votre médecin
traitant , veuillez vous adresser à
l'hôpital de Martigny. Tél. 2 26 05.

Pharmacie de service. — Pharmacie
Lovey, tél. 2 20 32.

Service de dépannage. — Du 9 au
16 décembre : carrosserie Germano,
tél. 2 25 40. Le service débute à 18
heures et se termine le lendemain
matin à 7 heures. Dépannage égale-
ment le dimanche.

Ski-Club Martigny. — Cours de ski
les 15 et 22 décembre. Inscriptions
chez Claudine , « Au Colibri », tél.
(026) 2 17 31 jusqu 'au vendredi soir,
Rendez-vous place Centrale à 8 h.
30 dimanche matin

Patinoire. — 9 h. Patinage écoles.
13 h. 30 Patinage public. 18 h. Ar-
tistique (4e leçon). 19 h. Martigny
II - Monthey. 20 h. 30 Patinage
public.

Hôtel de Ville. — Exposition de pein-
ture Mimma Piacenza jusqu 'au 22
décembre. Ouvert tous les jours de
14 h. à 19 h.

SAINT-MAURICE

Pharmacie de service. — Pharmacie
Gaillard , Tél. 3 62 17.

Samaritains. — Dépôt de matériel sa-
nitaire , Mme Beytrison , rue du Col-
lège. Tél. 3 66 85.

Ambulance : Le service est assuré par
Bossonet et Favre, garage Casanova ,
Tél. 3 63 90.

, vu - MONTHEY
1 y hC: '.' 

¦ - ' . ..

Pharmacie de service. — Pharmacie
Carraux , tél. 4 21 06

Médecin : Service médical jeudi après-
midi , dimanche et jours fériés. Tél.
4 11 92.

Samaritains : Matériel de secours à
disposition. Tél. 4 U 05 ou 4 25 18.

Ambulance : Tél. 4 20 22.
Dancing Treize Etoiles : Ouvert jus-

qu 'à 2 heures. Fermé le lundi.
Hôpital régional . Visites tous les jours

de 14 à 16 heures. Tél. 4 28 #22.
Vieux Monthey : Ouverture du musée

le ler et le 3me dimanche du mois
de 10 à 12 h. et de 14 à 18 h.

V EGE

Médecin de service. — Dr von Roten,
tél. 6 25 50.

Pharmacie de service. — Pharmacie
Anthamatten, tél. 6 26 04.

Ambulance. — André Lambrigger, tél.
6 20 85.
Andenmatten et Rovina. Tél. 6 36 24
(non-réponse 6 22 28).

Service de dépannage : Garage Al-
brecht , tél. 6 21 23 ; Garage Tou-
ring, tél. 6 25 62.

BRIGUE

Médecin de service. — Dr Grandi , tél.
3 29 46.

Pharmacie de service. — Pharmacie
Guntern, tél. 3 23 32.

Ambulance : André Lambrigger, Na-
ters, Tél. 3 12 37.

Dépôt de pompes funèbres : André
Lambrigger , Tél. 3 12 37.

Patrouilleur du Simplon du TCS : Vic-
tor Kronig, Glis. Tél. 3 18 13.

Atelier de réparations et dépannages
TCS : Garage Moderne. Tél. 3 12 81.
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FERNANDEL : LA VACHE ET LE PRISONNIER

Prisonnier dans une ferme , pendant la dernière guerre,
Fernandél a décidé de s'évader.

Un beau matin, il quitte la ferm e, mais po ur ne pas
attirer l'attention sur lui , il s'en va avec une vache de la
ferme , Marguerite. Le prisonnier et la vache devraient
passer inaperçus des Allemands. C'est ce que croit Fer-
nandél. La suite du f i l m  prouvera que ce n'est pas  si
simple. Film comique, il f a u t  le dire tout de suite, inspiré
d'une histoire vraie. Henri Verneuil l'a mis en scène il y
a neuf ans. Cest l'un des plus grands succès de la carrière
du comique français.

Fernandél a joué dans cent cinquante films environ.
« A mes débuts , raconte-t-il , on m'avait dit : n'en fai tes

pas trop, vous ne tiendrez pas. »
Fernandél n'a pas suivi le conseil. Heureusement. Le

public oime Fernandél justemen t pa rce qu 'il en fait  trop,
avec son visage, avec son grand corps. <t Lc public , dit
encore le comique , réclame sa dose de vaudeville et de
plaisir hebdoma daire. Je n'ai pas le droit de le priver de
cette joie collective. »

Arrivant à une réception , un monsieur s'e f face  deuant
Fernande! pour le laisser passer . « Je p asse toujours de-
vant , dit Fernandél. Je suis avant le titre. » (20 h. 25).

ELECTION DU PRESIDENT et du vice-président du
Conseil fédéral  par l'Assemblée fédérale.  En direct depuis
Berne. Commentaire de Gaston Nicole, (dès 8 h. 25).

LES FORETS. Une enquête sur les forêts  suisses et les
problèmes que posent leur conservation. (22 h. 15).

Télémaque.

T E L E V I S I O N

SUÎSSG FOmOndC 8"~ r> I n  direct du Palais fédéral A
Berne : Elections du président et

du vice-président du Conseil fédéral par l'Assemblée fé-
dérale, 10.30 Télévision scolaire. 17.00 Le 5 à 6 des jeunes.
18.30 Bulletin de nouvelles. 18.35 Affaires publiques. 19.00
Trois petits tours et puis s'en vont, lit.05 Notre feuilleton :
L'Homme du « Picardie ». 19.40 Téléjournal. 20.00 Carre-
four. 20.25 La vache et le prisonnier. 22.15 Activités fédé-
rales. 22.45 Téléjournai.

SuiSSe alémanique 830 Elections du président e»
du vice-président de la Confé-

dération. 16.15 Magazine féminin. 17.00 L'heure enfantine.
18.15 Télévision scolaire. 18.44 Fin de journée. 18.55 Télé-
journal. L'antenne. 19.25 Les Pierrafeu. 20.00 Téléjournal.
20.20 Magazine politique, culturel et scientifique. 21.15 Ls
Mèche. 22.30 Téléjournal.

R A D I O

SOTTENS 610 BonJ°ur à tous! 6.15 Informations. 7.15
Miroir-première. 8.00, 9.00 Informations. 9.05

A votre service. 10.00, 11.00 Informations. 11.05 Crescendo.
12.00 Informations. 12.05 Au carillon de midi. 12.35 10, 20,
50, 100 ! 12.45 Info rmations. Ce matin , dans le monde.
12.55 Le feuilleton de midi : La Porteuse de pain. 13.05 Les
nouveautés du disque. 13.30 Musique sans paroles... 14.00 In-
formations. 14.05 Réalités. 14.30 La terre est ronde. 15.00
Informations. 15.05 Concert chez soi. 16.00 Informations. 16.05
Le rendez-vous de 16 heures. 17.00 Informations. 17.05 Jeu-
nesse-Club. 18.00 Informations. 18.05 Le micro dans la vie.
18.45 Sports. 19.00 Le miroir du monde. 19.30 La situation
nationale. 19.35 Bonsoir les enfants ! 19.40 Disc-O-Matic.
20.00 Magazine 68. 20.20 Ce soir , nous écouterons. 20.30
Orchestre de la Suisse romande. 22.30 Informations. 22.35
La semaine littéraire. 23.00 Harmonies du soir. 23.25 Mi-
roir-dernière.

SECOND PROGRAMME 12-00 Midi-musique. 14.00 Mu-
sik am Nachmittag. 17.00 Mu-

sica di fine pomeriggio. 18.00 Jeunesse-Club. 19.00 Emission
d'ensemble. 20.00 Vingt-quatre heures de la vie du monde.
20.15 Les sentiers de la poésie. 20.45 Au pays du blues et
du gospel. 21.15 Sport et musique.

BEROMUNSTER Inf.-flash à 6.15, 7.00, 8.00, 10.00, 11.00,
12.30, 15.00, 16.00, 23.25. 6.10 Musique6.20 Jodels et musique champêtre. 8.30 Consortium Musi-cum. 9.00 Entracte. 10.05 Divertissement sud-américain. 11.05Musique et bonne humeur. 12.00 Mélodies. 12.40 Rendez-vous de midi. 14.00 Formation et responsabilité. 14.30 Ra-dioscolaire. 15.05 Concert des Amis bernois de la musiquechampêtre. 16.05 Pour les j eunes. 17.30 Pour les enfants.18.00 Informations. 18.15 Radio-jeunesse. 19.00 Sports. 20.00Pages de Saint-Saëns. 20.15 Etrangers parmi nous. 21.00Echos de la Fête fédérale des chorales de cheminots. 21.30Musique populaire suisse. 22.00 Un parc national européenen Camargue. 22.15 Inf. 22.30-23.25 Entrons dans la danse.

MONTE-CENERI inf.-flash à 6.30, 7.15, 8.00, 10.00, 14.00,
„™ .. . 160°* 180°- 220°- 6.35 Réveil en chan-sons. 7.00 Musique variée. 8.45 Radioscolaire. 9.00 Radio-matin. 12.00 Musique variée. 12.30 Inf. 13.00 Club du disque.13.20 Sonates, Beethoven. 14.10 Radio 2-4. 16.05 Sept jourset sept notes. 17.00 Radio-jeunesse. 18.05 Sonate et quatuorpour cordes. 18.30 Café-concert. 18.45 Chronique de la

Suisse italienne. 19.00 Tangos. 19.15 Inf. 19.45 Mélodies etchansons. 20.00 Le monde du spectacle. 20.15 Les Yeux desautres. 21.00 Orchestre Radiosa. 21.30 Horizons tessinois.22.05 Ronde des livres. 22.30 Orchestres variés. 23.00 Ini23.20 Prélude. 23.30-24.00 Reflets suisses.
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Londres-Sydney :

infection et grippe
Infection intestinale et grippe pour

les concurrents du marathon Londres -
Sydney.

Environ 25 % des équipages du ma-
rathon Londres - Sydney, actuellement
à bord du paquebot « Chusan », qui fait
route vers Feemantle, en Australie,
souffrent d'une infection intestinale,
écrivait lundi l'envoyé spécial de
]'« Evening Standard » qui est à bord
du bateau. Toujours d'après le même
correspondant, d'autres concurrents se-
raient grippés. La maladie, surnommée
« Bombay Belily » a gâché les neuf jours
de repos de nombreux concurrents de-
puis le dépa rt de Bombay. On rappelle
que le marathon reprend le 14 décem-
bre à Perth et qu 'ill se terminera le 18
après la traversée de l'Australie.

fFootball - Football - FootballÉ
§////////////////m ^^^^

Modification
en Coupe de Suisse

La rencontre Soleure—Chiasso comp-
tant pour les huitièmes de finale de la
Coupe de Suisse se déroulera finale-
ment à Chiasso.

En match international Suisse—Fin-
lande à Zurich , les deux formations
s'en sont retournées :dos à dos sur le
icore de 10—10.

Kurmann renonce à passer
professionnel

Notre cycliste médaillé à Mexico
et Montevideo a décidé de surseoir à
son passage dans le rang des
« pros », d'entente avec le groupe
• Zimba » qui l'avait engagé. Kur-
mann se réserve de prendre une dé-
cision dans ce sens à la fin de son
école de recrues (juin 1969). Nous
reviendrons sur cette nouvelle qui
ne manquera pas de réconforter
Oscar Plattner.

)ix-sept nations et 10C
concurrents au départ

Toutes les équipes sont arrivées à
Val-d'Isère pour participer au Crité-
rium de la première neige, dont la
première épreuve, le slalom géant fé-
minin, aura lieu mercredi. Ce slalom
géant, ainsi que celui réservé aux
messieurs compteront pour la Coupe
du monde de' ski alpin.

Toutes les épreuves se dérouleront
à la Daille, à l'exception du slalom
spécial féminin, qui sera disputé com-
me d'habitude au stade de slalom. Les
condition s d'enneigement et l'état des
pistes sont excellents.

Une modification a été apportée au
programme. En effet , les deux man-
ches du slalom géant masculin auront
lieu j eudi. Le programme définitif est
le suivant :

Mercredi : slalom géant dames ; jeu-
di: slalom géant messieurs en deux
manches ; samedi: slalom spécial da-
mes et descente non-stop messieurs ;
dimanche : descente messieurs (Coupe
Henri-Oreiller).

Groupement du Bas-Valois
Course de sélection O.J. à Morgins

dimanche 15 décembre.
Slalom sipécial (en deux manches)

foilleuse.
Premier départ à 11 h.
Inscriptions : tél. (025) 8 34 72, jus-

qu 'au vendredi 13 décembre, à 19 h.
Messe à 7 h. 30, à Morgins.
Remise des dossards : pension des

Sports, à Morgins, dès 8 h. 30.
Résultats à 16 h.

Le chef O.J du Bas-Valais :
René Décaillet.

Slade de Tourbillon - Sion

Dimanche 15 décembre

dès 14 h. 30

B:EKME
S IO N

orne de finale Coupe suisse

Hockey: semaine décisive pour Viège
La lutte pour la seconde place sera chaude

Programme chargé dans toutes les ligues puisque, cette semaine, deux tours
complets sont à l'affiche. Ce qui signifie qu'une décision pourrait intervenir
à tous les échelons. Samedi, par exemple, La Chaux-de-Fonds pourrait être
qualifiée définitivement pour le tour final avec les trois points et les quatre
équipes l'accompagnant devraient être connues. Cependant , l'attention sera
retenue par la lutte que se livreront les suivants immédiats pour la deuxième
place, avec, à l'affiche un Sierre - Genève-Servette qui promet une lutte sans
merci et surtout une affluence record à

Au bas de l'échelle l'intérêt ne sera
pas moindre et pour Viège, qui joue
son deuxième derby contre Sierre ce

Ce soir, Viege Sierre
Un derby où règne l'incertitude

Certes ce deuxième derby de la saison entre les deux formations valai-
sannes de Ligue Nationale A aura une autre signification que la première
confrontation au cours de laquelle il s'agissait de prendre une option sur
la suprématie valaisanne. D'autre part , Viège était handicapé par l'absence
de plusieurs titulaires .dont Biner , Ludi, Otto Truffer , Roland Furrer. Le
score de 7-1 était dur pour les visiteurs qui espéraient faire bonne figure
contre le néo-promu.

Aujourd'hui, ce derby se situe dans un contexte différent. Viège a retrouvé
son équipe au complet et surtout amorce un redressement dont nous voudrions
qu 'il soit son salut. Il l'a prouvé à Zurich en battant l'équipe locale et à
Genève en faisant trembler Genève-Servette.

Mais d'un autre côté, nous avons un Sierre qui , après un début de
championnat modeste, trouve son assise et surtout occupe la deuxième piar:'
du olassement grâce au dynamisme de tous ses joueurs. Sierre fit baisser
successivement pavillon à Davos (deux fois), Kloten et Langnau. On ne
peut trouver meilleure référence. Ce qui ne veut pas dire que Sierrc rempor-
tera à coup sûr la victoire ce soir.

Viège est. animé d'un esprit neuf. Ses joueurs savent qu'à moins d'un
miracle, ils sont condamnés à disputer le tour de relégation. Mais il faut
entrer dans ce tour avec un ou deux points, sans cela le handicap sera trop
difficile à remonter.

C'est donc avec un esprit de revanche que les Viégeois vont aborder cette
rencontre qu'M faut gagner à tout prix. Connaissant l'esprit d'abnégation des
Haut-Valaisans, nous savons qu 'ils lutteront jusqu 'à épuisement. Dans la
logique Sierre part favori, mais l'énergie de Viège peut triompher. C'est dire
que l'incertitude régnera jusqu 'à la dernière minute dans ce derby qui promet
d'être passionnant.

LNB: Sion à I heure bernoise
Le programme est aussi très charge

en Ligue Nationale B et le seul club
valaisan va au-devant de deux échéan-
ces difficiles. Il a f fronte  en e f f e t  Berne
jeudi soir à Sion, et se rend à Thoune
samedi. C' est dire que sa tâche ne sera
pas facile d'autant plus que les points
sont très chers à cette période de
championnat qui est décisive.

BIENNE - THOUNE (2-6). — On se
pose la question de savoir si Bienne
parviendra à se relever de 15-2 enre-
gistré à Berne. Thoune risque de pro-
fiter de cet état d'esprit. A moins
qu'un vent de révolte ne souff le  sur
l'équipe biennoise qui peut s'imposer.

SION - BERNE (1-10). — Les Sé-
dunois avaient perdu dans des condi-
tions assez difficiles et ils auront pré-
paré avec soin cette rencontre. Ils sont
avertis de la fou gue des Bernois et
ils devront resserrer le jeu en défense
car les Schmid, Diethelm, vont vite ,
et marquent des buts. Les Sédunois
pourraient également profiter d'un ex-
cès de confiance qui se manifesterait
dans les rangs adverses.

LAUSANNE - FRIBOURG (5-1). —
Vainqueurs au premier iour sur la pa-
tinoire adverse, les Lausannois confir-
meront ce succès contre un Fribourg
qui se battra pourtant avec énergie.

THOUNE - SION (2-4). — Thoune
a la mauvaise habitude — poiw l'ad-
seri>aire s'entend — de gagner les mat-
ches sur sa patinoire. Sion est dona

On attendait la réponse de Willy Favre

«Non» à la FSS... mais?
Depuis l'entretien de samedi der-

nier, entre les dirigeants de la FSS
et MM. Burnier, Moillen et Favre,
on attendait avec impatience la ré-
ponse de Willy, qui avait demandé
réflexion jusqu'à mardi. Nous l'a-
vions écrit, la porte de la FSS n'a
jamais été fermée. Or, mardi ma-
tin, Willy Favre a répondu « non »
à M. Peter Baumgartner.

Nous avons pu atteindre, mardi
soir, M. Adolf Ogi, responsable à la
Fédération des candidats, qui a pu
nous confirmer cette décision en
précisant ce qui suit : « Nous avons
effectivement enregistré la décision
de Favre, toutefois j 'ai voulu at-
teindre ce dernier, car nous avons
découvert une erreur dans le clas-
sement des points FIS. Il s'avère,
en effet, qu'à Grenoble, lors des
épreuves du slalom géant, seul un
concours fut pris en considération
pour l'attribution des points FIS.
Or, en totalisant les deux slaloms,
Willy Favre peut prendre le départ
en première série, ce qui n'est pas
le cas pour le spécial et la descente,
où U partirait dans le quatrième
groupe. Malheureusement, je n'ai
seulement pu obtenir Madame Fa-
vre au téléphone. Peut-être cette
modification changera l'optique à»

Sierre.
soir , cette semaine sera décisive. En
effet , pour bien aller, les Viégeois
devraient pouvoir glaner trois points,

averti et n'a jamais beaucoup prise
ce déplacement dans l'Oberland ber-
nois. Il conviendra de se battre avec
la dernière énergie pour obtenir un
succès. Il est vraisemblable que l'issue
de la rencontre de jeudi dictera l' es-
prit avec lequel sera abord é le deuxiè-
me choc de la semain e contre une
équipe bernoise.

FRIBOURG - BIENNE (6-10). — Il
est toujours diff icile de s'imposer sur
la patinoire des Augustins et la dé-
fense de Bienne donne des soucis à
son entraîneur. Nous pensons que Fri-
bourg parviendra à s'imposer, d'au-
tant plus qu 'il conserve des chances
de se qualifier pour le tour final de
promotion.

BERNE - YOUNG SPRINTERS (3-6)
— Les Neuchâtelois entendent récidi-
ver leur victoire du premier tour, mais
cela sera diff icile contre les hommes
de Diethelm qui , finalement doivent
avoir les dents longues.

LANGENTHAL - LAUSANNE (1-10)
— Là il ne fait pas de doute que la
formation lausannoise remportera un
nouveau succès et, suivant les résul-
tats enregistrés par les autres forma-
tions pourrait déjà être sacrée cham-
pionne de groupe.

# Championnat suisse de Ligue na-
tionale B, groupe occidental : Young-
Sprinters—Langenthal 6—2 (1—0 3—1
2—1).

son mari ? Nous attendons encore
une éventuelle réponse. »

Avec regret nous n'avons pas pu
obtenir de confirmation de la part
de Willy Favre. En vain nous avons
essayé de l'atteindre durant toute la
soirée. Mais nous supposons que
cette erreur manifeste de Grenoble,
n'aura pas d'influence sur une dé-
cision prise et confirmée par l'inté-
ressé. La Fédération ne peut vrai-
ment pas faire plus. Le « non » à
M. Baumgartner sera-t-il décisif
pour la troisième fois ?

Peb .

Le Derby du
Gornergrat avancé

à fin janvier
Prévu au calendrier nntemational

pour les 6, 7 et 8 février 1969, les
organisateurs du traditionnel Der-
by du Gornergrat ont modifié leurs
dates à la suite d'une demande du
omité de l'O. P. A. C'est ainsi que
l'épreuve zermattoise se déroule-
ra les 30, 31 janvier, ler et 2 fé-
vrier 1969.

Un ce soir contre Sierre et deux sa-
medi à Davos. Seulement les problè-
mes sont très grands et de nombreux
facteurs entrent en ligne de compte
dans cette lutte, car Zurich également
veut vendre chèrement sa peau.

Nous analyserons toutes les rencon-
tres, en mettant entre parenthèses le
résultat enregistré au premier tour, ce
qui peut être une première indication.

KLOTEN - LANGNAU (8-2). — Si
Kloten a difficilement gagné au pre-
mier tour sur la patinoire adverse, il
devrait s'imposer avec plus de facili-
té chez lui. Nous ne pensons pas que
cela soit le cas par la qualification
est en jeu. Langnau se battra avec
énergie et pourrait causer la surprise ,
tout en faisant de Kloten le favori.

LA CHAUX-DE-FONDS - ZURICH
(8-2). — Malgré les fatigues du match
de Coupe d'Europe des champions, les
Chaux-de-Fonniers doivent remporter
un nouveau succès.

GENEVE-SERVETTE - DAVOS (1-3)
— Humiliés au premier tour, les Ge-
nevois auront à cœur de prendre leur
revanche contre cette formation qui
n'affiche plus la même forme qu'en
début de saison. Mais les Genevois de-
vront s'y prendre autrement que con-
tre Viège.

VIEGE - SIERRE (1-7). — Le pre-
mier derby n'a pas tenu ses promes-
ses, les Haut-Valaisans étant privés de
leurs meilleurs éléments. Pour ce soir,
l'équipe sera au complet et il ne fait
pas de doute qu'elle donnera du fil
à retordre à son adversaire. Si Sierre
part favori, les chances sont, à notre
avis, partagées. Nous en parlons par
ailleurs.

LANGNAU-LA CHAUX-DE-FONDS
(1-6). — Samedi sur la patinoire ber-
noise, les champions suisses disputeront
leur quatrième match en huit jours.
U faut espérer qu'ils ne se ressenti-
ront pas trop des fatigues accumulées,
car Langnau pourrait profiter d'une
défaillance pour faire perdre son pre-
mier point à cette formation invinci -
ble. Nous accordons cependant nos
faveurs à La Chaux-de-Fonds qui est
une grande équipe.

Groupe Est
¦>\ y ;. ".'. -. ¦ ¦- ., .Vf .  .

Programme- ¦„ tout aussi important
dans ce groupe qui permettra à Grâss-
hoppers et Ambri-Piotta d'accentuer
leur avance. En effet, ces deux clubs
devraient remporter deux nouvelles
victoires chacun, les Tessinois contre
Saint-Moritz et à Uzwil, les Zurichois
contre Kussnach au Dolder et à Saint-
Moritz. Ce dernier choc sera peut-être
plus difficile en raison de l'altitude ,
mais nous misons cependant sur Grâss-
hoppers.

Lucerne pourrait reprendre la se-
conde place à Saint-Moritz pour au-
tant , qu'après avoir battu Uzwil, il
parvienne à s'imposer à Coire. Cela
sera plus difficile car Coire vise aus-
si sa qualification pour le tour final.

Quant à Lugano, il sera dans une
très mauvaise posture s'il ne parvient
pas à battre Coire ce soir. Sa défaite
contre Uzwil n'aura pas arrangé les
choses et il semble que Kussnach pour-
rait battre d'équipe tessinoise diman-
che.

Il est vraisemblable que dans le grou-
pe oriental on va au-devamt d'une lutte
sans merci entre toutes les formations
qui sont de valeur sensiblement éga-
le. Lutte qui sera également épique
dans le groupe romand.

Première Ligue
Dans le groupe V nous ferons de

Tramelan à Saint-Imier, Genève-Ser-
vette II (deux fois), Yverdon contre
Saint-Imier, La Chaux-de-Fonds II
nos favoris, alors que l'attention . sera
particulièrement retenue par les chocs
Fleurier - Yverdon (première place en
jeu), Le Locle - Forward Morges, dont
l'issue est très incertaine.

Dans le groupe VI, Martigny et Vil-
lars-Champéry poursuivront leur sé-
rie de succès. On attend avec une cer-
taine impatience le redressement de
Charra t qui se rend à Lausanne ce
soir alors que ce sera Nendaz qui af-
frontera Lausanne II samedi, sur la
patinoire de la Pontaise. Le choc Nen-
daz - Zermatt sera plus indécis alors
que nous souhaitons que Montana-
Crans prenne le dessus à Château-
d'Œx. Derby intéressant des derniers
dimanches à 17 h. 30 sur la patinoire
de Sierre entre Leukergrund et Châ-
teau-d'Œx.

Une semaine qui, incontestablement,
sera bien remplie à tous les échelons.

Henbabna
premiers bonbo
terbes desAlpei

A.Wander

SIERRE - GENEVE-SERVETTE (3-9).
— Cette rencontre se situe dans un
contexte totalement différent qu'au
premier tour. Les Genevois ne nous
ont pas fait grande impression, alors
que les Sierrois ont conquis leurs ga-
lons de membres à part entière de la
LNA. C'est dire que nos représentants
ont la crosse et le puck qui les dé-
mangent pour prendre une revanche.
On se souvient qu'à Genève ils avaient
été étouffés par l'ambiance surchauf-
fée de la patinoire des Vernets. Ce
sera au tour des Genevois de repren-
dre contact avec l'ambiance de la pa-
tinoire sierroise dont ils gardent
certains souvenirs amers, lorsque les
deux clubs jouaient en LN B.

ZURICH - KLOTEN (1-4). — Dans
l'ordre logique des choses, Kloten de-
vrait s'imposer, d'autant plus s'il veut
débuter au tour final avec deux points
à son actif. Mais... il y a un mais.
La situation du CP Zurich étant très
précaire, un petit « coup de pouce »
ne serait pas surprenant. Cela dépen-
dra du résultat enregistré contre Lan-
gnau.

DAVOS - VIEGE (6-2). — Déplace-
ment périlleux pour les Valaisans qui
luttent — avec cœur — pour leur exis-
tence. Le résultat du premier tour
est trompeur, car les Valaisans étaient
encore incomplets. On peut leur don-
ner une petite chance pour samedi
c;>;, en effet, ils se sont toujours fort
Ysn comportés dans la station gri-
sonne. Si nos représentants parvien-
nent à sauver un point à Davos, ce
sera déjà un succès. C'est ce que nous
leur souhaitons.

Programme
de la semaine

Ligue Nationale A
Kloten - Langnau
La Chaux-de-Fonds - Zurich
Genève-Servette - Davos
Viège - Sierre
Langnau - La Chaux-de-Fonds
Sierre - Genève-Servette
Zurich - Kloten
Davos - Viège

Ligue Nationale B
GROUPE ROMAND

Young Sprinters - Langenthal
Bienne - Thoune
Sion - Berne
Lausanne - Fribourg
Thoune - Sion
Fribourg - Bienne
Berne - Young Sprinters
Langenthal - Lausanne

GROUPE EST
Lucerne - Uzwil
Ambri-Piotta - Saint-Moritz
Lugano - Coire
Grâsshoppers - Kussnacht
Coire - Lucerne
Saint-Moritz - Grâsshoppers
Kussnacht - Lugano
Uzwil - Ambri-Piotta

Première Ligue
GROUPE .V

Saint-Imier - Tramelan
Fleurier - Yverdon
Le Locle - Forward Morges
Genève-Servette II - Vallée de Joux
Yverdon - Saint-Imier
Genève-Servette II - Tramelan
Vallée de Joux - La Chaux-de-F. II

GROUPE VI
Lausanne II - Charrat
Nendaz - Zermatt
Château-d'Œx - Montana-Crans
Lausanne n - Nendaz
Martigny - Zermatt
Villars-Champéry - Montana-Crans
Leukergrund - Château-d'Œx

Classement
des meilleurs
« compteurs »

La Ligue suisse vient de publier
le classement des meilleurs « comp-
teurs », à J'issue de la première par-
tie du championnat de ligue natio-
nale « A ». Thurler (La Chaux-de-
Fonds) et Altorfer (K'ioten), sont en
tête avec 12 points.

Voici le classement :
"l. Thurler (Chaux-de-Fonds) , 12

p. ; 2. Altorfer (Kloten), 12 p. ; 3. U.
Lott (Kloten) , 11 p. ; 4. Reinhard
(La Chaux-de-Fonds), 10 p. ; 5. P.
Luethi (Kloten), 8 p. ; 6. Henry (Ge-
nève-Servette), 8 p. ; 7. N. Mathieu
(Sierre), 8 p.
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Le sei. ia
Le remeae cnez Peugeot:

l'ElectroDhorèse

Importateur pour la Suisse:
Peugeot-Suisse S. A.
Giacomettistrasse 15, Berne

Plus de 150 concessionnaires
et agents qualifiés

) Bewx SRM

Réf. 10.615 Acier, chronomètre
automatique,
calendrier, étanche fr. 325.-
Mêmemodèle,or18ct. fr. 990.-

rouille,voilà l'ennemi!

l'j '.ni

Dans cette terrible lutte contre le sel
copieusement ré-
pandu l'hiver sur
nos routes ennei-
gées, contre ce sel
qui ronge le métal
par en-dessous et
fait rouiller les carrosseries, PEUGEOT
s'est engagé à fond avec l'Electropho-
rèse.
Déjà, depuis de longues années, les
voitures PEUGEOT ont bénéficié de
nombreuxtraitements efficaces, et avec
l'aide des automobilistes qui ont su, à
la fin de l'hiver, débarrasser leur voiture
de tout le sel embusqué sous les tôles,
d'excellents résultats ont été obtenus.
Toute la production de Sochaux est dé-
sormais traitée à l'Electrophorèse. L'in-
stallation à Sochaux d'un gigantesque

Peugeot: Prestige mondial de qualité

ZENITH
100 ans d'harmonie

esthétique et technique
Cent ans de maîtrise technique reconnue par les meilleur»
spécialistes du monde. Cent ans d'élégance des formes pour
le prestige des montres ZENITH...
Cette harmonie parfaite de la création esthétique et technique
a conquis les cinq continents et des millions de personnes, qui
aujourd'hui sont fiers de posséder une montre ZENITH. C'est
pourquoi vous avez tout intérêt à consulter votre spécialiste
ZENITH.

AESCHLIMANN & HANSEN
Av. du Général-Guisan, Sierre

F. GAILLARD, Grand-Pont, Sion

H. LANGEL, Av. de la Gare 25, Martigny

B. NICOLET, Oochetan 2, Monthey

Réf. 7610
Acier ou plaqué, automatique,
étanche, calendrier fr.285.—
Réf. 7.610

Or 18 ct, automatique, étanche,
calendrier,cadran luxa fr. 980.-

Réf. 26.81
Acier ou plaqué, automatique,
étanche, calendrier fr. 225 -

atelier de trempe qui est en soi toute
une usine, a coûté 50 millionsdefrancs !
Sur les 204, 404, 504, toutes les piè-
ces métalliques extérieures sont excep-
tionnellement en acier inoxydable.

Victoire sur le sel, la rouille, par l'Elec-
trophorèse.

PEUGEOT
mwmmmw ^^mmmmÊmm—mm—mimmmmmmM ^mmMm ^m^mmmmm—~mmMmmmmm—mmmmmmmÊm *m ^

Garage COUTURIER SA
Sion, tél. (027) 22077
pour les districts de Martigny, Entremont, Hérens, Conthey, Sion, Sierre, Loèch
Garage REX SA
Viège, tél. (028) 62650
pour les districts de Raron, est et ouest, Viège, Brigue, Goms
VISCARDI & Cie, Garage du Simplon
Bex, tel. (025) 52197 pour les districts de Monthey, St-Maurice

AMX
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^
—-y .-  ̂¦- .-,- .™ -T'y«r--r «vr-r ¦y- -̂y -̂.ĵ t t̂»» .̂
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VIVA 
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Pas d'imprudence

Véronique !

— Il s'appelle Jack Blandlfer, expliquait Colin. Tout enfant,
j'éta is fasciné par lui. Lorsque je venais en vacances chez mes
grands-parents qui demeuraient dans la région, je passais des
heures à contempler le groupe et à guetter son réveil. Dans cinq
minutes, midi sonnera. Attendons. Le spectacle vaut la peine
d'être vu.

Lorsque les aiguilles du cadran se chevauchèrent, les deux
personnages assis, sans se départir de leur dignité, levèrent le
bras et de leur maillet effleurèrent la cloche.

Alors Jack Blandifer se rua en avant, dégagea un pied de
l'étrier et, de son talon, se mit à frapper le bronze. Les sons
vigoureux qu 'il en tirait résonnaient dans toute la ville.

Au sixième coup, d'une niche obscure sous le cadran,
j aillirent quatre
cette débauche
renversa de son

cavaliers envoyés de toute évidence pour arrêter
de bruit Sans s'émouvoir, Jack Blandifer les
épée. Tête en bas, les défenseurs de l'ordre re-

gagnèrent piteusement leur gîte, tandis que l'étonnant petit
personnage continuait, par ses coups de talon, à secouer l'in-
dolence de la vieille cité.

— Naturellement, reprit Colin, je m'assimilais à Jack Blan-
difer. Les deux personnages ennuyeux, pontifiants, solennels qui,
vous l'avez vu, continuent jus qu'au bout leur geste inutile, re-
présentaient pour moi tous ceux qui voulaient m'enfermer dans
le cercle étroit de leurs conventions. Certainement que s'ils étaient
doués de vie, eux aussi interdiraient à leur progéniture de se
commettre avec un Jason Ruskin parce qu'il est de « petite
naissance ». Ds n'admettraient pas non plus qu'un des leurs
fasse d'un art son métier. Même ce mot de métier serait banni
de leur vocabulaire.

— Votre frère Edward leur ressemble ?
— Il dégage le même ennui. En outre, à ses yeux, la spon-

tanéité, la générosité du cœur, ne sont que de déplorables
réflexes.

— Vous ne m'avez jamais dlt quelle profession exerçait Jason.
Elle regretta ses paroles, se souvenant trop tard que son

mari abhorrait les questions directes.
Une lueur amusée au fond des prunelles, Colin répondit :
— A mon avis, Jason a très mal tourné, si c'est cela que

de Denise Noël

vous voulez savoir.
Véronique s'étonna.
— Et il est tout de même resté votre ami ?
Colin eut un sourire qu'il réprima aussitôt.
— L'amitié, la vraie, est un sentiment inaltérable, Véronique.
Il lui prit le bras et, tout en l'entraînant à la recherche d'un

restaurant, il ajouta après un silence :
r— A ce propos, je voulais vous demander... Vous aimez

beaucoup Sylvie, n'est-ce pas ?
— Oui.
Un nouveau silence. Puis Colin, le regard perdu, dit lente-

ment :
— Pardonnez-moi, Véronique. En exigeant de vous une

rupture complète avec Mareil, je n'avais pas réfléchi à l'ampleur
du sacrifice que je réclamais. J'aurais dû prévoir la nostalgie
que, loin de votre pays, vous ne manqueriez pas d'éprouver...

— Je ne m'ennuie pas, protesta-t-elle avec franchise.
— En ce moment, non. Mais demain ? Déjà, tout à l'heure

la tristesse assombrissait votre regard. Ecrivez à votre amie. Et
lorsqu'elle séjournera à Londres, invitez-la à venir passer un
week-end à Fernery.

Elle le contempla avec un mélange de plaisir et d'adoration.
— Rien ne pouvait me faire autant de plaisir. Colin , vousêtes le plus compréhensif et le plus généreux des maris. Jamais

je n'aurais osé vous demander de recevoir Sylvie. Je croyais.™que vous n'éprouviez aucune sympathie pour elle
— Vous vous trompiez. Sylvie a toute mon estime. Mais.bien entendu, la promesse que vous m'avez donnée de rompreavec les autres conserve toute sa valeur.
Elle crut discerner une vague menace dans la voix soudainplus sèche. Elle le regarda avec inquiétude, sachant très bienque l'évocation de son appartenance au clan restait la pierre

d'achoppement à sa merveilleuse entente avec Colin.« Je me demande par quel miracle l'amoralité de ces cyni-ques n'a pas déteint sur vous », lui avait-il dit un jour.
Elle leva vers lui son lumineux regard.

Copyright by Comospress (A suivra
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Coupe des vétérans de la ZUS de sont invités à nous faire parvenir j
= l'ASF une demande en bonne et due i

Une modification de dernière heu- Tout aussi déçu est l'entraîneur fran- Paul HciUSl er 52 kû. I Youn'-Boys - Raron 5-1 forme pour la date indiquée ci- j
re est intervenue au sein de l'équipe çais, Georges Balléry, plusieurs fois v • - # 3 -  g dessus, soit le 4 janvier 1969.
de France. En effet , le champion du champion de France, qui voit les chan- Aujourd'hui faisons connaissance 1 Les chitos voudront bien prendre i
monde Daniel Robin, accidenté diman- ces de victoire de son équipe fortement avec le plus 'léger de l'équipe suisse I ® REPRISE DU CHAMPIONNAT contact dès !a parution de ce com- i
che à Paris, ne pourra participer à cet- diminuées. I _ qUant au poids s'entend - qui af- 1 La reDrise du ohamipionnat est !™T afiT d^trf^SSeK Ite rencontre II a ete remplace par An- présentera frontera Jean-Claude Moreau. I fixée au dimanche 16 février 1969 exadSnenfsur lesPata te mtdré Bouchoule, champion de France et , "* Jorm,a,tion cubante • Pau11 Hausler, né le 23 avril 1940, = pt ceci ^  ̂tolltes 
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champion d'Europe universitaire. Ro- dans la f°«"atl<>n suivante . 
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bin a manifesté son désappointement 52 kg:  Jean-Claude Moreau. - 57 mishaus, dans le canton de Berne., il I " ^st porte a la connaissance de 
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de ne pas se joindre à ses camarades kg. : Christian Diieu. — 63 kg. : Michel est marié et père de <jeux enfants I O DESIDERATA 'ous les clubs de 1 AVFA qu un ;
pour samedi, mais a promis qu'à une Fluchot. - 70 kg. : Guy Marchand. — I T , .. , , . . . s™] desiderata est accepté par j
prochaine occasion il viendrait en Suis- 78 kg. : André Bouchoule. - 87 kg. : j I Les desiderata pour la période de equipe . D'autre part, les deside- ;
se, rte serait-ce qu'en Valais pour af- Michel Bourgoin. - 97 kg. : Alfred ^^—-iM»»^—^™—¦ I février a juin 1969 doivent parve- rata n'ont pas une valeur impe- j
fronter une sélection valaisanne, afin Jost. - Plus de 97 kg: Jean-Claude I mr au Comité centraj de 1 AVFA, rative. il en sera tenu compte dans ;
de rendre son amitié à nos lutteurs. Ludzack. :OH| | A — M case postale 28. _19ol Sion pour le la mesure du possible
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Nous informons notre aimable clientèle
que tous nos magasins sont ouverts le
soir durant le mois de décembre, selon
les programmes établis par les autorités
locales.
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50 duvets
neufs, 120 x 160
centimètres, belle
qualité, légers el
chauds. 35 francs
pièce.

G. Kurth,
1038 Bercher,
Tél. (021) 81 82 19.

A vendre

baraques
de chantier

d'occasion pour dé-
pôt, 15 mètres da
longueur sur 6 m.
largeur ; 8 m da
long sur 7 m de
largeur. Bas prix.
Tél. (027) 8 17 63,
aux heures des re-
pas.

P 22987 3

A vendre d'occa-
sion voiture

Citroën 2 CV
commerciale
Tél. (027) 2 25 32.

P 5821 »
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Chanceliere électrique Solis
idéal contre

les pieds froids
iv a partir de Fr. 45. -̂ fe

MACHINES A LAVER LE LINGE:

LAVAMAT BELIA Fr. 1790

LAVAMAT NOVA Fr. 2290

UVAMAT REGINA Fr. 2590
(avec boiler)

Introduction automit. produit ravitaillant

MACHINES! LAVER LA VAISSELLE

FAVORIT « R »  Fr. 1790
(avtc adowcinvur)

FAVORIT «F» Fr. 1890.
(av*c adouciuwjr)

FAVORIT «EF . Fr. 1890.
•••Mt A ancaitrtr. avec adoucliieut

*EG U PtUS GRANDE FABRIQUE
^APPAREILS MÉNAGERS EN 

EUROPE,
vOUS OFFRE UN CHOIX PRESTIGIEUX
* DES PRIX INCOMPARABLES.

Pour lui,
un grand choix
de modèles nouveaux,
seyants, choisis
pour leurs qualités
d'entretien.
Pull-shirt, laine <Top>, col et poche
poitrine ton opposé, beige, marine,
gris ou bordeaux, tailles 6 à 9 39.90

Chemise, velours coton, col <Mao>
à pression, fermeture éclair, rouge,
olive ou tilleul, 36 à 41 32.90

Chemise, flanelette, coton gratté,
poche poitrine, 3 coloris,
36 à 43 24.90

Pullover, Leacnl, grand col roulé,
coloris gris, marine, rouge,
tailles 48 à 52 49

EBSî Qi

ca

Dès 100 francs
T E L E V I S E U R S

d'occasion, en partait état de
marche.
Facilités de paiement.
TV couleurs dès 2 350 fr.

Tél. (027) 2 19 01, SION.
(027) 2 77 05

P 22457 S

FIANCES I

N'hésitej pa» et profitez de cette
oftre.
Pour cause de manque de pièce
|e vends :

PRIX DISCOUNT.

mobilier complet
comprenant : une chambre à cou- "
cher moderne ou class ique literie
et couvre- lit compris Selle i
manger compre nant : un meuble
de service, une teble evec rallon-
ges et 6 chaises.
Un salon comprenant : divan trans-
formable. 2 fauteui ls avec pieds
tournants et une table.
Cuisine : une teble avec rallonges
plus 2 chsises et 2 tabourets.
L'ensemble au prix exceptionnel
de 49S0 francs.

Livraison .franco domicile.
Meuble» de fabrication »uls»e.

Luyet meubles • Savièse
tel (027) 2 54 25

90 v;:.:W" »SB ; 32.90

1 fr yJEW

l-Sfe9H_Bi
- m'y y imi

<tJ.-
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Chaînes à neige
américaines avec crampons
à glace de première qualité
Prix : 45 francs net
toutes dimensions

PNEUS NEIGE
TOUTES MARQUES

P. Héritier, pneu service
Place de Foire - Sous-le-Sex.

Tél. (027) 2 38 29, Sion j

efficace I

«lofemme/
-l lll ll l- 'à

Pendant l'âge critique, on doit attacher
une grande importance à la circulation,

car on a l'âge de ses artères.
Circulan combattra avec suc-
cès les troubles circulatoires.

Circulan chez votre pharm. et drog.
Fr. 4.95, VJ litre Fr. 11.25, 1 litre Fr. 20.55

A louer à Martigny, rue du Simplon
à proximité de la gare, dans bâti-
ment locatif neuf

Appartements
à vendre, à Sion, quartier
Saint-Guérin , tranquille et en-
soleillé

2 pièces et demie, 45 000 fr.
4 pièces et demie, 85 000 fr.
5 - 6  pièces 95 000 francs,
avec 2 salles de bains.

Pour tous renseignements et
visites : s'adresser au Bureau
fiduciaire Grégoire Schnyder,
3945 GampeJ.

Tél. (028) 5 46 40.
P123081 S

locauxA ouer

appartement
2 pièces Vi

uiiviiibin j  usage de magasin, bureau, dépôt.
I» |i d'une surface de 120 m2, y compris
leCeS 11 sous-sol de même surface, le tout

à aménager au gré des besoins,
à la rue du Chanoine-Berchtold, à disposition dès printemps 1969.
à Sion. Parcs privés.

Eventuellement appartements atte-
Régie Velatta, Sion. nants.

Tél. (027) 2 27 27 de 9 h. à 11 h. Faire offres sous chiffre PA 23047,
P 22 981 S à Publicitas, 1951 Sion.



S U R  NOS E! C R Â ISI S par Hermann PELLEGRINI

ALE X ANDRE LE BIE NHEUREUX
DU L'ÉLDGE DE LA PARESSE

sfespMSî MRLWi^Ŝ ^^
Philippe Noiret , l'inoubliable Alexandre¦ le Bienheureux.

L'événement cinématographique de la
semaine aura lieu au cinéma Etoile de
Martigny qui présente, dans sa série
« art et essai » :

ŒDIPE-ROI

de Pser Paolo Pasolini

Je n'ai pas encore eu l'occasion de
voir cette œuvre dont les critiques ont
relevé la grande poésie visuelle.

La légende tragique est encadrée par
deux séquences contemporaines. Le tra-
vail de Pasolini est aussi .différent que
possible de l'illustration scène par scè-
ne de la. tragédie comme l'« Electre » de
Cacoyapnis par exemple. Il a inséré
Ôes thèmes modernes, psychanalytiques
et marxistes, dans la tragédie grecque.

La Louve solitaire
Pour tourner ce film, Edouard Loge-

reau s'est inspiré d'un personnage cé-
lèbre à l'époque des ciné-feuilletons,
Musidora , la souris d'hôtel. Mais il n'y
a guère ici que le costume qui rappelle
Louis Feuillade. Le reste se situe au
niveau d'un James Bond en mini-jupe.

Monthey, Plaza.

Ah ! qu'il est doux
De ne rien faire
Quand tout s'agite autour de nous.

Cette chanson avait le don de mettre
en joie des compagnons d'école de re-
crue lorsqu'un lieutenant trop zélé mul-
tipliait les tâches accablantes ou inven-
tait de nouvelles techniques de perfec-
tionnement du maniement d'armes. Je
l'avais oublié ce refrain comme on ou-
blie les souvenirs désagréables. Mais en
regardant ALEXANDRE LE BIEN-
HEUREUX, il s'est imposé à moi et mes
voisins ont sans doute été surpris d'en-
tendre un spectateur joyeux le fredon-
ner.

Alexandre, personnage , principal
d'une succulente farce paysanne, c'est
le rêve de tous les gens accablés de
travail, l'idéal, hélas ! inaccessible, de
tous ceux qui rêvent de dételer, de
planter là leur .travail, de s'offrir une
cure de sommeil prolongée et des loi-
sirs champêtres.

Le dernier film d'Yves Robert a la
fraîcheur et la gaîté d'un fabliau qui
vanterait les délices de la paresse. Il

Les 16 et 17 décembre, ie cinéma
Capitole de Sion (Films Studio) pré-
sentera

Le Chevaux de Feu

dont j'ad déjà souligné les grandes qua-
lités. S. Paradjanov fait revivre, dans
un merveilleux poème d'amour et de
mort, les légendes d'un peuple oublié
les Goutzouls des Carpathes. .

Au moment de mettre un point final
à cette chronique, j'apprends que le
cinéma Casino de Sierre projettera à
partir du 12,

Roméo et Juliette
Je suppose qu 'il s'agit de la derniè-

re version du drame shakespearien due
au grand talent de Franco Zeffirelli , le
disciple inspiré de Lucchino Visconti. Si
l'auteur de ce film — consultez les affi-
ches — est bien Zeffirelli , ne le man-
quez pas. Vous passerez en sa compa-
gnie une grande soirée cinématogra-
phique.

rappelle aux agites que nous sommes
tous que l'homme n'existe pas seule-
ment pour agir et travailler mais aussi
pour vivre libre, paresser et rêver.

Victime du terrorisme conjugal ,
Alexandre se lève à l'aube, consulte
l'ardoise préparée par sa femme, la
Grande, et hop ! sans répit , ni respect
des conventions collectives, notre pay-
san beauceron entreprend une besogne
qui briserait trois gaillards : binages,
ramassages, fanages, repiquages, colti-
nages. Toujours épié, constamment sti-
mulé par les cris de sa femme qui uti-
lise même un fox lorsqu'il travaille loin
de la ferme, Alexandre, le soir, s'ef-
fondre sur son lit où l'attend une nou-
velle tâche.

Le bagne quoi ! Sur cent vingt hec-
tares de belles terres, une surface qui
ne tolère pas le partage et dévore len-
tement notre homme.

Mais le Seigneur a pitié de son servi-
teur ; il fait entrer son épouse dans
les statistiques routières, colonne des
décès.

Alexandre décide alors de dormir. II
s'offre un festival de sommeil, une se-
maine durant. Le village s'inquiète, no-
tre loir n'en a cure. Il s'aménage un
terrier entre son chien et son basson et
s'approvisionne grâce à une parfaite
machinerie : l'andouille, le saucisson
fumé, le jambon sont à la portée de sa
main, distribués par un ingénieux sys-
tème de ficelles.

Philippe Noiret, l'une de.s plus fortes
Yves Robert a su éviter le piège d'une personnalités et l'un des plus fins ta-

description trop appuyée de cette Ion- lents du cinéma français se sert fine-
gue sieste. Il relance son film par une ment d'un physique d'hercule débon-

THEATRE
Jean Vilar, lors d une conférence,

m'avait longuement parlé, à l'issue de
celle-ci, du rôle du comédien.

C'est là un problème qui fut longue-
ment débattu dans des « séminaires »
groupant des acteurs et des animateurs
de théâtre.

Pour Vilar, il n'est pas de personnage
qui ne doive être composé. Il n 'est de
bon comédien que de composition. H
n'existe pas de rôle qui ne soit de com-
position.

On dit souvent d'un acteur qu 'il a
bien joué parce qu 'il est « entré dans
la peau du personnage ». C'est l'inverse
qui doit se produire : le comédien se
fait hanter par le personnage

— On ne lit jamais assez l'œuvre. Le
comédien ne la lit jamais assez. U croit
avoir compris l'œuvre parce qu 'il a

par F.-Gérard Gessler

plus ou moins lucidement saisi l' intri-
gue. C'est une erreur fondamentale

Jouvet disait : « L'acteur est un co-
médien sans pudeur ; il est quelque neu
exhibitionniste ».

Mais l'idéal d'expression varie avec
les dramaturges, selon les temps et les
lieux. L'acteur s'offre lui-même en per-
sonne.

— La composition du personnage est
le jeu de la création qui , seul, appa-
rente le métier du comédien à celui de
l'artiste. Car composer un personnage,
cela implique choix , observation, re-
cherche, inspiration, contrôle, ajoute
Vilar. Le comédien choisit en lui et
autour de lui. Autour de lui , car la
nature qu 'il a sous les yeux livre à son
attention , disons même à sa contempla-
tion , les types les plus divers , les olus
marques. En lui, car si le comédien
n'observe jamais assez la vie qui
grouille à ses côtés, d'autre oart il ne
livre pas assez souvent sa sensibilité à
son contact. En résumé, un comédien
doit pouvoir conserver dans sa mémoi-
re visuelle un type d'homme qui a frap-
pé son attention , comme il doit savoir
conserver dans sa mémoire sympathique
(ou sensible) les blessures reçues, les
souffrances morales subies. Il doit sa-
voir faire usage de cette mémoire et.
mieux encore, l' entretenir

Nous sommes assez loin , des théories
de Gordon Craig et de son théâtre des
marionnettes.

Ici , le comédien n>st que robot.
Chez Vilar , le comédien est un ac-

teur qui sert le textp
— Le texte sagement travaille et les

personnages « pressentis » jusqu 'en
leurs plus lointains prolongements, au
cours des quinze ou vingt « lectures à
l'italienne »... Le personnage et le co-
médien font deux. Pendant des jours

Alexandre a décide de ne p lus  quit ter la chambre

trouvaille ingénieuse qui le transforme
en un conte qui rappelle les meilleures
réussites de Marcel Aymé. La fainéan-
tise d'Alexandre divise le village en
deux clans. Les moralistes s'indignent
et ne comprennent pas qu 'on puisse
abandonner son poste en plein été, au
moment des gros travaux. Les hésitants
recensent leurs courbatures, se rendent
compte qu 'ils n 'ont pas pris de vacan-
ces depuis bien longtemps et décident
eux aussi de se reposer.

Dans un genre difficile entre tous ,
Yves Robert se sent à l'aise, s'abandon-
ne à son goût de la farce, flâne dans la
nature, filme simplement ce qu 'il aime,
nous parle amicalement des milieux
modestes. Sans maniérisme, il exprime
la poésie rustique dés champs cultivés,
la robustesse des paysans. C'est de la
meilleure veine populiste.

et des jours, le premier échappe au
second avec une aisance démoniaque...
En résumé, éliminer tous les moyens
d'expression qui sont extérieurs aux
lois pures et Spartiates de la scène et
réduire le spectacle à l'expression du
corps et de l'âme de l'acteur.

Ce sont là les exigences de Jean
Vilar, metteur en scène très discuté.
Les acteurs, aujourd'hui, pour la plu-
part viennent 9ur scène pour exécuter
un numéro : leur « numéro ».

Jean Vilar a remis en question les
données du spectacle dramatique. Mi-

Jean Vilar dans
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naire. Yves Robert lui a offert l'un fa
meilleurs rôles dc sa féconde carrim

Cette bonne blague, racontée sit
fioritures, bénéficie également d't»
collaboration inattendue, un petit In
un peu mâtiné, Kali. Elle fait tout wtv
bête : lc marché, le relevé des lignes ,ï
chasse et même le gardien dc bul. 1
vrai cabot !

ALEXANDRE LE BIENHEUREU X:

réalisateur : Yves Robert (LA GUEM!
DES BOUTONS, BEBERT ET L'Oit
NIBUS, LES COPAINS) ; scénario t
adaptation : Yves Robert ; dialogues:
Yves Robert ; images : René Mathel it;
musique : Vladimir Cosma ; interprè -
tes : Philippe Noiret , Françoise Briœ
Marlène Jobert , Jean Carmet et le chis
Kaili.

Sierre, Bourg.

gnon dira qu il a eu le mente rar
d'offrir  non seulement à son publi
le plaisir d'un divertissement <t
haute tenue mais de lui donner bonn
conscience, de l' attacher à sa dignit
de spectateur.

Dans le théâtre moderne , foules ce
données sont complètement bouleva-
sées. Les « ultras » visent à la panto
mine et à l' anarchisme. Mais ce théât rf
fait fail l i te et l'on en revient aux con-
ceptions de Vilar en les modifiant pal1
fois.

« Arturo VI »
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' .'. ' ̂ '̂ ¦LlîEV ^̂ tl mmm1lmmVf cJS *l&TU l '.%¥vi-/;.«.y .i ¦- îmlÉ .Ï<l luH H IKS  ̂W*i•¦"/wtW.-Mft'^MWW'S'BBF -" ¦¦ > «?* *î sfll
Ĵ^
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vous propose le PLUS G R A N D  C H O I X  de

Skis, chaussures
et équipements

skis métalliques,
prix sensationnel 198 fr.
Madeleine et Alby Pitteloud

sonl à votre disposition pour bien vous conseiller

Ce soir
OUVERTURE jusqu'à 22 heures

Surprise de Noël
Manteaux avec ou sans four
rure ;
robes de laine Crimpiène :
robes cocktail.

Boutique

SS . C^7 •-
l̂ t̂çe-^^^^ Porsche 911 S

,., «... 35 000 km., modèle
Avenue d* la Gare SION lg67
Magasin ouvert ce soir mer-
credi, jusqu'à 22 heures. Téléphoner au (025)

. 2 26 45.
P 23046 S

Le train électrique, le circuit de voitures, c'est

^̂
_ _̂

 ̂
l'affaire du spécialiste

SfrSu iÏÊfe? H0BBY CENTRE 38. avenue de la Gare. Sion

tP^^—Al^QrQ Le spécialiste du 
modèle réduit

ĵ**fP|33'JJv "-̂  Màrklin. Fleischmann . Trix . Hag. et du jouet technique. Répara-

Ëjm/Qykl &̂ Liliput . Lima. Rivarossi . Pocher . tions et conseils.
^̂ R|i]lû P̂  Kibri . Faller. Vollmer , Kitty. Re- Expéditions partout - Tel . (027)

' ' vell, Monogram. Cox, Graupner, 2 48 63.
Veco, Enya, Supertigre. Sterling. Ouverture Iusqu'à 22 heures, le
Top flite, etc. 11 décembre.

A vendre

statue sculptée
en noyer.

Bas prix.

Ecrire sous chiffre
PA 23044. à Publi-
citas, 1951 Sion.

A vendre

A «endre

armoriai valaisan
à l'état de neuf, et

l'Histoire du Valais
du chanoine Grenat

reliure ancienne ,état de neuf.

Faire offre écrite sous chiffre
PA 23076, à Publicitas, 1951 Sion.

Duvet
120x150 Fr
2 kg 500 de
plumet.

28
120x160
2 kg. demi-duvet

39
120x160. piqué,
2 kg, demi-duvet

45
Oreiller

60x60. 800 gi
plumes

7.50

8.50

60x60 1 kg
plumes

Traversin
60x90. 1 kg 600
de plumes.

12.50
60x120, 2 kg de
plumes.

16.50
Fourre

è fleurs couleur
60x60

2.90
60x90

3.95
120x150

12.50
Couver-

ture
Un lot è liquider
pour cause de lé-
gers défauts
Grandeur :
150x210
170x220
200x240
R A B  A IS de

8 à 70
CARRE DE
LAINE
100 Vo laine,
grandeur 75/75
Fond couleur
Impression
à fleurs

6.50
Drap de lit
Molletonné blan-
chi avec bordures
couleur
165x250

12.50
Drap de lit
molletonné . écru
avec bordure
couleur
170 x 250 cm..

10.90
Drap de Ht
molletonné,
couleur rose ou
bleue, 165 x 250
centimètres.

14.50
Molleton
double

protège-matelas
90 x 150 cm..

8.50
140x150 cm

13.90
Jusqu'à épuise-
ment du stock :

Draps de lit
Percale

couleur, 220x270
centimètres, pre-
mière qualité.

Fr. 27.—
4 coloris : rose
bleu vert, jaune

Complet
salopette
qualité lourde
Grisette bleu-
militaire,
taille : 40 à 56

29.80
le complet

Imitation
Gobelin

l issu pour amen
olement et rl
deeux.* 130 cm
qualité très soil
de

11.50
le mètre

Voyez nos
tissus

Brocart
+ velours
DRALON et
velours de Gênes
pour ameuble-
ment et rideaux
Le spécialiste du
tissu et du trous-
seau

— Jfcwdliste «t Fetajfe d'Ayl* du Valais - &*&&* Mercredi U-IMT
•*•*•'• v.v. v. w. v. •.-. ¦ ;•;•;•» '.¦ X*X 'X ¦ XvX*XvXvX\vX \v. \ * !vXv,v X*X * '• '.•'.•'.• X * *. 
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BLOC-NOTES
SUR LA REGION

MONTHEY — Afin de permettre une
meilleure visibilité pour les usagers
de la route durant les fêtes de fin
d'année, l'administration communale
a planté le sapin de Noël à l'entrée
du Pont couvert , alors que jusqu 'à
maintenant il l'était devant la fon-
taine de la place Centrale.

OLLON — La commission du person-
nel de l'AOMC de la Fédération suis-
se des cheminots a convoqué une as-
semblée extraordinaire le mardi 17
décembre à 20 h 30, à l'Hôtel de Ville
d'Ollon. Il s'agira pour cette commis-
sion de faire le point de la situation
à la suite du rapport Jeanton et du
rapport Coudray concernant l'avenir
du chemin de fer AOMC.

MONTHEY — Comme dans toutes
nos villes et villages, les maoifesta-
tions culturelles et les soirées de so-
ciétés occupent tous les week-end.
C'est ainsi que le Football-Club aura
sa soirée familière è l'hôtel du Cerf
(avec une revue due aux talents des
Georges Kaestli, Pierrot Hagen, Fer-
nand Bosi, Miette Biard, Solange
Bréganti et consorts), ce prochain sa-
medi. Le même soir, à la salle com-
munale de la gare, l'Orphéon donnera
sa représentation annuelle tandis
que vendredi ce seront les candidats
au tour final de la Grande Chance
qui se produiront à la salle de la
gare.

VOUVRY — Samedi matin, les admi-
nistrations communales de St-Gin-
golph, Port-Valais et Vouvry ont pré-
vu une manifestation pour la' pose
de la première pierre du Groupe
scolaire secondaire de Vouvry.

MONTHEY — Quant à l'hôpital psy-
chiatrique de Malévoz qui a mis en
service depuis quelques semaines sa
« Cafétéria », il procédera à l'inau-
guration officielle ide cet ensemble en
présence de M. W. Lorétan, conseil-
ler d'Etat, et de M. J. Rey-Bellet,
médecin -directeur.

VAL D'ILLIEZ — Un conducteur de
véhicule qui se rendait de Val d'Il-
liez à Champéry, dans le brouillard,
n'a pas remarqué un transport de
foin qui circulait dans le même sens,
sans éclairage à l'arrière, n est entré
en collision aveo l'arrière du char.
On ne déplore que des dégâts maté-
riels.

Succès universitaire
VERNAYAZ. — Nous nous plaisons
volontiers à souligner le succès univer-
sitaire d'un jeune homime du village
des bords du Trient.

En effet, M. François Belley, fils de
Sylvain, vient de réussir brillaimiment
sa licence en droit à l'université de
Fribourg. ' '

Nous lui adressons nos vives félici-
taitions.

Dépassement téméraire : drame de la route à Aigle

A Aigle, sur la route cantonale, une roiture o voulu dépasser une fourgon-nette mais un camion arrivait en sens inverse. »
Le choc fu t  d'une ciolence extrê7ne et la conductrice a été transportée à

l'hôpital, grièvement blessée.

Attention aux dépassements téméraires, surtout en oette période hivernale
où la route peut réserver de» surprise».

PU BORD DU LAC A SAINT-MAURICE âj
• •wN-.-.-.-.v.v.v.v. -.-.v.-.̂ ^

La doyenne mélaire
et le modernisme

MEX. — Bien que la population mé-
laire ne dépasse pas les 80 habitants,
l'administration communale, peut-être rôle le fonctionnement de la machin
justement pour lui apporter certaines à laver offerte aux ménagères mélaires
facilités et l'aider à conserver non seu- . — 
lement son attachement à la commune '¦ ¦ < -,•:¦ •
mais son désir d'y rester, a mis en ser-
vice une buanderie moderne. •'

Dans une salle de la maison de com-
mune, elle a fait aménager tout le né-
cessaire pour y installer une machine à
laver « dernier cri ». Quelques person-
nes ont eu une réaction bien compré-
hensible, au premier abord, mais par la
suite elles ont abandonné leurs idées
préconçues et se déclarent aujourd'hui
enchantées de cette initiative. Ce que
l'un ou l'autre .des ménages mélaires ne
pouvait s'offrir , c'est la commune qui
l'a fait afin que chacun en tire profit.

Dernièrement, nous avons eu le plai-
sir de rencontrer au « salon-lavoir com-
munal » Mme veuve Sylvie Gerfaux,
doyenne des mélaires de 83 ans.
Avec un savoureux accent, un sourire
épanoui et des yeux pétillants de bon-
heur, elle se faisait expliquer par le
président Roland Gex, Oia manière d'uti-
liser « cet engin moderne bien prati-
que » comme elle l'a souligné, en re-
marquant encore que « c'est vraiment
de la chance que de pouvoir laver son
linge sale en famMe sans se fatiguer ».

Notre photo : M. Roland Gex, prési-
dent, expliquant par le geste et la pa-
role le fonctionnement de la machine

Une tradition
de qualité
Des cadeaux
pour
toute la famille

Vestes-tricot
Pullovers
Pulls à col roulé

en lambswool

shetland

poils de chameau

La Croisée *J0N

Brillante consécration du film
«A la découverte des flamants roses»

VOUVRY — Cet inoubliable documen-
taire qui a captivé et émerveillé grands
et petits des collèges, institus privés et
classes primaires du pays romand ,
vient d'obtenir une flatteuse distinc-
tion au XXIe festival de Cannes. Ce
seul film, qui a été applaudi 7 fois
pendant sa projection , a en effet rem-
porté une médaille et un diplôme
d'honneur tant le public très averti a
été conquis par le merveilleux spec-
tacle de la faune et de la flore de
l'Andalousie et la rareté du sujet pré-
senté.

Nos félicitations très sincères aux
auteurs de cette réalisation splendide,
les distingués et sympathiques orni-
thologues et cinéastes : M. et Mme
Taubenberg. Ces derniers présente-
ront prochainement la première d'un
film qui nous fera pénétrer dans un
monde trop méconnu, celui des insec-
tes, des fleurs, de la gent ailée, des
animaux, tout cela dans le décor ma-
gnifique de nos Alpes.

Nul doute que ce nouveau documen-
taire n'obtienne un succès aussi reten-
tissant que le précédent. Nous le
souhaitons vivement et nous réjouis-
sons d'avance d'assister à sa projection.

45 fr
49 fr
69 fr Look better in

a sweater by

Faites vos achats en famille

aujourd'hui
Ouverture du magasin jusqu'à 22 h.

\\m
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Vers un beau concert
MONTHEY. — Dimanche 15 décem-

bre, à 20 heures ,1e ténor Rinald i don-
nera un concert au temple protestant
Il sera accompagné de Mme Martina
Clerc (violoncelle), Mlle Renée Lasser-
re à l'orgue, tandis que M. Jean Cros-
setto tiendra la flûte.

Au programme on enregistra des œu-
vres de Vivaldi , d'Andrieu , Max Reger.
J.-S. Bach et Berlioz notamment.

C'est la première fois que Rinsldl
se produira avec un tel ensemble. Sou-
lignons que l'entrée à ce concert e3t
gratuite.

Ce rnême programme par les mêmes
artistes sera donné le dimanche 22 dé-
cembre à l'église paroissiale de Vou-
vry. Une entrée sera perçue dont le
produit sera destiné à augmenter le
fonds de rénovation de l'église.

Afin de redonner une certaine am-
pleur à l'office de la messe de minuit
à Roche, ce groupe d'artistes a offert
sa participation à la paroisse catholi-
que qui l'a acceptée avec empresse-
ment.

\\ young
V| modem
'Ldynamic

m*
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Les Amis-Gyms de
FULLY — C'est devant une imposante
assistance que M. Marin Bender donna
le feu vert à la 33e assemblée géné-
rale annuelle des Amis Gyms.

La parole fut immédiatement donnée
au caissier. Celui-ci eut la satisfaction
de porter à la connaissance de chacun
l'état réjouissant des comptes.

Dans son rapport le président ne
cache pas les soucis qui le préoccupent,
ceci pour la bonne marche de la so-
ciété qui compte près de 150 membres.

Toutefois , le bilan des activités peut
être qualifié d'excellent. Relevons au
passage la soirée théâtrale, la bonne
tenue de lia société dans ses diverses
sorties et l'activité réjouissante des pu-
pillettes et pupilles. Les jeux aux na-
tionaux retrouvent des adeptes de va-
leur, puisque l'un de ses membres,
Jacky Darbellay, a décroché le titre
de champion valaisan dans sa caté-
gorie.

L'athlétisme enregistre également
quelques brillantes performances réa-
lisées pair «les jeunes Michel Ducrey,
Philippe Cairon, P.-A. Fellay et Serge
Courthion.

L'année écoulée vit une heureuse
innovation. En effet, à l'intention des
pupilles et pupillettes, deux week-
end furent organisés à Chiboz. Ces
journées remportèrent un vif succès.
Félicitaitions aux dévoués organisa-
teurs.

Les gyms-dames, par la voix de leur

mnc

v.*

I «filJtltfiY ET LE PAVi ÛES DItANSCf -J
Pour la sauvegarde de Plan-Cerisier

MARTIGNY — C'est à droite, au-des- vignes et dont Emile Javelle nous a
sus de la Croix, que s'élève dans un laissé une si gracieuse description,
repli du Ravoire, le charmant pla-
teau de Plan-Cerisier d'où le coup d'œil Ij es  groupes de mazots de Plan-Ceri-
est admirable sur toute la contrée de sier- des Guerres, du Perey, de La Crê-
Martignv et la vallée du Rhône Pia- taz et des Ecottins, que l'on prend pour
teau autrefois agrémenté de châtai- autant de villages, ne sont point habi-
gniers mais aujourd'hui recouvert de tés toute l'anhee- mals seulement à

l'époque des travaux des vignes et
surtout des vendanges par les Salva-

Fully ont délibère
charmante monitrice, Marlène Roduit ,
donnèrent un rapide aperçu de leurs
activités , axées cette année sur la
fête romande à Yverdon. Elles en rap-
portèrent , avec de beaux résultats, une
foule de joyeux souvenirs.

La soirée fut rehaussée par la pré-
sence des gyms-hommes, dirigés par
le toujours jeune et dynamique Denis
Darbellay. Des félicitations particuliè-
res doivent être adressées aux divers
moniteurs et monitrices, notamment
Roger Valloton et Ariane Maret.

Cette vivante assemblée des amis-
gyms a fait prendre conscience d'un
réel problème l'insuffisance de la
salle de gymnastique. La petitesse et
son équipement dérisoire, sans parler
des conditions d'hygiène, ne correspon-
dent plus aux exigences actuelles. Nous
espérons que les autorités compéten-
tes sauront prendre les mesures né-
cessaires dans un proche avenir , afin
de remédier à cet état de chose.

Noël valdotain
MARTIGNY. — C'est dimanche pro-
chain 22 décembre qu'aura lieu, dès
14 h 40 à la salle du collège Sainte-
Marie, la fête de Noël organisée à
l'intention des Valdotains de Martigny
et environs, à laquelle sont également
invitées les personnes originaires du val
d'Aoste émigrées en Suisse.

H y aura des films pour petits et
grands.

nins auxquels ils appartiennent en ma-
jeur e partie.

Mais des gens de la plaine, conquis
par le pittoresque du site, ont fait
l'achat de quelques-unes de ces bâtis-
ses pour les transformer en carnotzets,
en chalets de vacances. Or, quand on
procède aux indispensables transfor-
mations et améliorations, les nouveaux
propriétaires ne respectent pas tou-
jours les lignes, les couleurs.

Il y a quelques années, le service
cantonal de la protection des sites,
quelques particuliers, des journalistes,
avaient été alertés et ont entrepris une
campagne en faveur de la sauvegarde
de l'endroit.

On parle maintenant de constituer
une fondation pour maintenir dans son
pittoresque, dans son intégrité, le vil-
lage de mazots. L'assemblée constitu-
tive à laquelle sont invités les proprié-
taires et les amis de Plan-Cerisier, au-
ra lieu samedi 14 décembre prochain ,
à 14 heures, chez Clément Besse. "

Notre photo : Plan-Cerisier est aussi
le fief de La Comberintze dont les
membres se plaisent à parcourir les ve-
nelles qui ont des noms pompeux :

Service de car Sa
SALVAN. — Des contacts, oies pour-
parlers ont eu lieu récemment entre le
président de la Société de développe-

A vendre tout
de suite, très
avantageux
petit
TELESKI
neuf, électrique,
automatique,
démontable.
Chiffre- 11784-42
à Publicitas,
8021 Zurich.

Action
skis enfants
avec fixation de sé-
curité et talonnière,
avec bâtons.
Longueurs :
90 - 100 - 110 cm.
25 fr. 80.
Baguttl-Sports,
Martigny.
Tél. (026)21414.

P 601 S

A vendre
jeunes teckels
pure race , avec pe-
digree , vaccinées ,
dès 200 francs.

Pour renseigne-
ment , télép honer au
(021) 24 22 15 ou
de 18 à 20 heures
au (0211 34 59 42.

A T T E N T I O N  I
par kg

Salami Nostrano ha-
ché gros 12 tr 30

Salami Milano ha-
ché lin 10 tr. 50

Salami Azione
8 fr. 90

Salametti Extra ha-
ché gros 9 fr. 90

Salametti tipo Mi-
lano 8 fr. 50

Salametti Azione,
7 fr. 40

Saucisses de porc à
cuire 6 fr.

Mortadella tipo Bo-
logna 7 fr.

Mortadella Vismara
8 fr.

Lard maigre séché
à l'air 8 fr.

Viande de vache p.
bouillir 5 fr. 30

Viande de mouton p.
ragoût 4 fr. 20

Viande de mouton,
épaule 6 fr. 50

Salametti , ménage
6 fr. 60

Salametti. ménagère
Mouton, chèvre en-

tiers 5 fr. 30
Viande de mouton et

chèvre 4 fr. 60
Gigot de mouton

7 fr. 50
Port payé dàs 100 fr.
Demi-port payé, dès
60 francs.
Boucherie • charcu
terie P. FIORI,
6600 Locarno.
Têt (093) 7 15 72

E 2QZZ .0

Champs-Elysées, impasse Mazarin ,
boulevard des Bretelles, place de la
Concorde, place des Durs. Ils y prati-

van-Les Marécottes par les Granges
ment de Salvain, M. Oollombin, et le
directeur des compagnies des chemins
de fer MO et MC, M. Guy Genoud,
afin d'envisager la possibilité de créer
un service de car entre Salvan et la
gare inférieure de la télécabine de La
Oreusaz... .en passant par Les Granges
et le chemin des Dames qui a été élargi
et corrigé au cours de l'été dernier.

Ces diseussions ont abouti et dès le
20 décembre prochain un oar Saurer de
trente places assises plus dix debout
effectuera ce Service selon un horaire
affiché dans les stations. Cela permet-
tra aux skieurs des hôtels du Bidlay,
des Granges ou Salvan de redescendre
depuis Plana j eur par la piste traver-
sant la forêt de rejoindre Fontanesse
(sommet des Granges) et, si l'enneige-
ment le permet, le village de Salvan.

Remercions chaleureusement les ini-
tiateurs, les réalisateurs de cette nou-
velle ligne et plus particulièrement le MO au cours des essais .qui eurent lieu
président de la commune, M. Jean Fio- en octobre dernier.

Coup d'œil sur le petit écran
Il est extrêmem ent regrettable

que nous ne puissions pas capter
la France en télévision en Valais.

Les Vaudois et les Genevois, no-
tamment, sont mieux lotis que nous
ne le sommes. Ils ont donc des
points de comparaison que nous n'a-
vons pas. Ainsi, il ne nous est pas
possible de savoir, avec certitude,
si les émissions françaises sont meil-
leures que celles di ffusée s  par la
Télévision romande.

Hier, à Paris, j' ai rencontré plu-
sieurs critiques français et suisses.
Pas chauvins pour un sou — alors
que les Français le sont en bien
des domaines — mes confrères pro-
nonçaient des jugements particuliè-
rement sévères sur les programmes
de leur télévision.

Ils n'ignoraient point les nôtres
comme les critiques helvétiques
connaissaient les leurs parfaitement
bien. Cela étant, la discussion f u t
obligatoirement animée, bien que
les Suisses ne fussent guère nom-
breux qui entamèrent le dialogue.

quent le « piolet » jeu dans lequel la
victoire appartient à celui qui saute
le plus haut.

ra, grâce a 1 amabilité duquel les pour-
parlers furent menés rondement.

Le service de car Salvan-Les Gran-
ges-Les Marécottes contribuera certai-
nement au développement touristique
de la région... -en attendant celui du
vallon de Van que souhaitait feu Marc
Jacquier, ancien président de Salvan.

Voici l'horaire tel qu'il a été établi.
3 Celui-ci pourra être sujet à certai-
| nés modifications en cours d'exploi-
I talion si les besoins s'en font sen-
S tir. Isé public en sera immédiate -
B, ment .avisé' '- " '¦

Salvan, départs : 0840, 0920, 1000,

| 1210, 1250, 1330, 1410. 1630, 1710, 1750.
B les Marécottes (télécabine) : 0900,
I 0940, 1150, 1230, 1310, 1350, lF.10,
i 1650, 1730, 1810.

NOTRE PHOTO montre le car du

Des propos longuement échangés ,
cependant , m'ont permis de com-
prendre que le niveau général de
la télévision française n'est sensi-
blement pas plus élevé que celui
de la TV romande. En cela, tous
mes confrères étaien t d'accord. Mais
cela ne veut pas dire que nous de-
vons nous satisfaire de ce que l'on
nous offre à la TV romande. Au
contraire. Nous devons continuer à
dénoncer les carences et les faibl es-
ses de celle-ci, ne serait-ce que
pour faire comprendre à qui de
droit que notre télévision manque
encore sérieusement de moyens f i -
nanciers. Il convient donc de lui
accorder des moyens nouveaux,mais alors exclusivement réservés
à l'amélioration des programmes et
à une pl us grande diversité des
émissions.

Voilà un sujet qui mérite atten-
tion et sur lequel j' aurai l'occasion
de revenir très prochaine ment.

t.-g. g.



I A MCII I CIIDC CmiDPE IVAPUAT pour ,e commerÇant' rhottliw. le restaurateur,
LH IVIClLLCUnC dUUnut U AbllHI le cantinier, le gros consommateur...

MARCHÉ de GROS

R A Hl « Tout sous le même toit »
Produits alimentaires ¦ Produits non alimentaires

Martigny - route de Fully 51 Pr0(hlits laitjers . $urgeîés .
r 

Fruits . Légumes

I M P O RT A N T :  J-« mois de décembre ouvert tous les soirs Ravon spécial d'articles de fêtejusqu a 21 heures. ' r 

Dimanche 15 décembre 1968 LOTO - CARTONS du ski-club de Troistorrents

¦J-. m Toujours en tête
i&P tÈ mLm HffiWTl "li H ~̂ MSSSS3ÊSS  ̂ . éCHANGES

¦ ¦¦ISISMa * m » ^ UMSU l S,0N : rue de ,a D'xence 9
^̂ ^̂ ^¦HBB^̂ ^̂ ^̂ î ^̂ ^l̂ ln^̂ ^ B̂ lll̂ a En face de l'ancien Tél . 2 57 30

V^^̂ TTS k^r i | î^y | • ¦! I |5̂ ^| S Ï̂ LAUSANNE : maison mère , rue des Terreaux. 13 bis . 15 el 17
EÂlaXiS ^̂ M | I J CTjy LAUSANNE : ruelle du Grand-Salnt-Jear. 2 (antiquités) tél [021) 22 99 99
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂ ^̂ ^̂  ̂ Une des pius grandes expositions de Suisse ,él f0211 *2 °7 55

^—— ¦ ^̂̂^̂̂^̂̂^̂̂^̂̂^̂̂^̂̂^ B^̂̂ H^̂ II ^̂̂^̂̂ BBH ^̂̂^̂̂ lBMBil ^̂ ^̂ ^ BHi ^̂ ^M

Pour faciliter les achats de fin
d'année les magasins de Monthey
seront ouverts jusqu'à 21 h. 30
les vendredis 13 et 20 décembre
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SOGGESnONS À FRQFtfSlïï

FOUR VOS CADEAUX
OE FÊTE

Noël est la plus belle et la plus conséquente de nos fêtes.
A cette occasion votre Mercure vous réserve un assortiment unique

de suggestions de cadeaux. Nous ne pouvons les indiquer
tous ici. Mais laissez-vous inspirer par les étalages de fête de nos

vitrines ou faites-vous conseiller par votre Mercure.
Vous y trouverez d' ailleurs encore d'autres

merveilles étant à même de réjouir ceux qui vous sont chers.
Donnez de la joie - mais ne tardez pas à aller au Mercure pour

pouvoir faire votre choix en toute quiétude.

|W3A

m MERCURE <^
I 

''
r - Z - y  ¦ - ,,. .im - ':, 4 « "; . • -m . . . . .

RÉHMrorairii&àf ' •"•' '•̂ -'̂ MiiÉfer "HMM^H SF HnlL^̂ ^̂ B

fjMjflCwj|M fBfiffi ' .$C' »- ' '.." ; ¦¦:.:¦ ¦ j'Ĉ ff^̂ ..̂  <f/- r '.̂  *'.} ".. y .uffl Î ^̂ ^P*̂ ^SàÉÉÉÎ BP̂

Une capacité de stockage ...

de 18 millions de
litres de mazout

à la disposition des consommateurs
valaisans

RAF une grande réalisation entièrement
valaisanne.

RAF une importante installation dotée
des derniers perfectionnements de
la technique moderne.

RAF une sécurité supp lémentaire basée
*~ ...ma» """̂ k 

sur des possibilités 
de 

stockage à
<wv 

^̂  ^  ̂ la mesure 
des 

besoins croissants
MF M MW W du marché.

M K S Ï T̂-Mm 
^̂ t̂ ^*_W Ne tardez pas à consulter les four-

^^̂ ^̂  ̂

nisseurs ci-après 

pour 

conclure 

un
^̂ ^  ̂ contrat d'achat judicieux,

!

une sécurité d'approvisionnement

Sion : Combustia, Micheloud et Udrisard
tél. (027)212 47

Martigny : H. et L. Piota tél. (026) 2 31 17

Sierre : A. Lehner - Tonossi tél. (027) 515 05

PHILIPS w
Appareils auditifs

dans l'oreille

¦ .ĵ -̂ ySey-^s&

:. "- é ~% K^^BH -y "__ ^miy y % 
B l̂HHfl

BE *H mMÊÊÊËÊ W.

amÊÊmWÈÊ&ÈÊËÊÈÊÊ y^k • M

Nous vous aidons à ouïr mieux
à l'aide de nos lunettes auditives,
appareils auditifs derrière ou
dans l'oreille ou dans la poche.
Dernières nouveautés.
Comme fournisseur convention-
nel de l'Assurance Invalidité Fé-
dérale, nous vous donnons vo-
lontiers tout renseignement.
Consultation neutre pour tous
les aides auditifs.
Réparations et piles (toutes les
marques).
Contrôle gratuit d'appareils au-
ditifs.
Vendredi 13 décembre, de 10 h.
à 17 heures, à la pharmacie
F. Boissard, avenue de la Gare,
Martigny.

Tél. (026) 2 27 96.

Appareils acoustiques Maico
8001 Zurich - 3900 Brigue

MARTIGNY

3 pièces et hall
à louer tout de suite ou à conve-
nir, rue de la Maladière, 6e
étage. Confort moderne. Loyer
mensuel : 298 fr. 80 plus charges.
S'adresser SOGIM S.A.
Tél. (021) 22 56 02.

Boîte de pralinés de Luxe Mercure
(une exclusivité), Fr. 43- ./. 10 %

Corbeille-cadeaux «My Fair Lady»,
garnie de friandises surprenantes,
Fr. 37.50 ./. 10%

Décorations de table originales créant
ambiance chaleureuse de fête,
65 ./. 10%

Fé Mercure Festival toujours en
inde vogue, 250 g, Fr. 3.20 ./. 10 %

ilinés exquis présentés pour les
es en belle coupe de céramique.

/.10%

MERCURE
 ̂est a votre service

: Vêtements :
* « Ritex » 1
; Cadeaux utiles... i
0 Pour faciliter vos achats $
f notre magasin sera ouvert #

aujourd'hui mercredi 11 décembre
de 9 à 22 heures

et mercredi 18 décembre *
• de 9 à 22 heures •

Ŝ ffiÈûû

Rue de Lausanne - Planta
Téléphone (027) 214 23
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Servez à vos invités de la bière toute fraîche,
directement du mini-fût !
Rien de plus amusant que de voir comme chacun Comment vous procurer le mini-fût ! Beaucoup
prend plaisir à faire jaillir de la bière toute de restaurants, de magasins d'alimentation
fraîche du mini-fût ! Il n'en faut pas plus pour et de marchands de boissons le tiennent à votre
créer l'ambiance et réchauffer les cœurs, disposition. Sinon.une des brasseries ci-dessous
tandis que la bière, protégée par le mini-fût, vous indiquera volontiers où vous pouvez l'obtenir,
reste délicieusement «fraîche» toute la soirée.

SL9 Le mini-fût - une idée BLI JtM Uncadeau ___U 3̂ 
La garniture complète BLJB

loi qui vaut son loi O touttrouvé ! auï JHJ du mini-fût ___m
^̂ 3 pesant de bière ! IP t̂* 8̂ "B 

Parmi 
vos 

connaissances et 
les gens Q G^̂ l1 grande boîte de bière spéciale fe^a

BLJa n -  - , • j  r„ K_B KJ de votre entourage qui prennent El M..M (3,75 1) B fl
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copams.u e so> ee dansante. Uj 
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voir 
un mini-fût. M ftfl 1 récipient isolant MlNp^H une fête, une téie-soiree ou Bî ^H ^^TB ^I EI B?^H H r f l

[IHM un hit-parade, une garden-party &J &J| Pensez i vos proches, à vos amis, BM WBImm Fr. 52.— |J
B« ou un souper à la bonne N |̂ B à vos copains, à vos collègues ^̂ | 

_\^Ê La 
boîte 

de rechange 
avec 

capsule 
^B

BKnMfj franquette. Ë̂ M  ̂ ¦ à 

vos 
amis 

d'affaires... et, une fois ¦ R̂ â HH
K"Sfl ^^V M| "'est pas coutume, vous-même ! ^̂ ^B ^̂ ^B Fr. 

11.80 
^̂ ^H

x

I Brasserie du Cardinal Brasserie Beauregard
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Specialist for
finest Cashmere, Lambswool
and Shetland pullovers

Madame Fardel
Grand-Pont 23 — Tél. (027) 2 61 41

Magasin ouvert les mercredis 11 et 18
décembre jusqu'à 22 heures.

-elna lotus
M. WITSCHARD/ MARTIGNY

Rue de l'Eglise 5

annonce 3 7111

js  ̂ ' _ _̂^Ê7  ̂ f \\W '.̂ Ŝ up̂ fa "̂ ^S EIM

BERNINA
Martigny : René Waridel, Nouvelle-Poste, tél. (026)

2 29 20
Monthey : Adrien Galletti, rue Pottier 5, tél. (025)

4 23 51
Slon : Constantin Fils SA, rue des Remparts 21

tél. (027) 2 13 07



De Valère à Tourbillon

Le « quart d'heure »
sédunois

La montre suisse est renommée
pour sa qualité.et sa précision.

Quelle référence pour un petit
pays.

A l'heure actuelle , chacun possè-
de une montre. Il peut consulter
l'heure . Journellement il la compare
avec l'heure off iciel le de l'observa-
toire chronométrique. Le No 161 des
téléphones donne à n'importe quel
moment l'heure exacte. Autrefois la
montre était rare. Les moyens f i -
nanciers ne permettaient pas d'en
acheter. La population vivait à
l'heure de l'horloge du clocher.

Une personne âgée racontait : « Il
n 'est pas nécessaire de posséder une
montre. Sur la route il y a toujours
une bonne âme qui vous dit l'heu-
re ! »

C'est simpliste. C'est aussi une
consolation. Tout a changé mainte-
nant.

Nous vivons une époq-te où tout
est accélération. Les gens courent
littéralement après les aiguilles de
la montre. Avec les moyens à dis-
position l'on respecte de moins en
moins l'heure.

L'exactitude n'est-elle pas la po-
litesse des rois ?

Une habitude — une mauvaise
habitude — s'est implantée chez
nous. N'importe quelle assemblée
ne peut plus commencer à l'heure
prévue . Le « quart d'heure » sédu-
nois, qui souvent devient une demi-
heure, est respectée.

Ce n'est pas là une exclusivité
ie la capitale. Le princip e se ren-
contre partout et il est admis à
Monthey, à Sierre comme à Brigue.
L'habitude fai t  maintenant force de
loi. L'on peut écrire que le « quart
d'heure » valaisan est entré dans
les us et coutumes. Quelle grave
erreur !

Les convocations des assemblées,
des réunions indiquent une heure
f ixe. Pourquoi donc ne pas la res-
p ecter à la minute p rès ? Les tradi-
tionnels retardataires miseront en-
core sur cette attente.

N' est-ce pas un manque de déli-
catesse à l'égard des personnes qui
f ont un e f for t  pour être présentes
à l'heure ?

Dans tous les protocoles l'on de-
vrait pouvoir lire : « L'assemblée a
débuté d l'heure précise. »

Un e f fo r t  doit être fai t  pour es-
sayer de corriger cette fâcheuse ha-
bitude.

Le temps c'est de l'argent. Utili-
sons-l e donc au mieur.

Dans une année ou deux l'on
pourra écrire : « Ce n'est plus le
temps où l'on devait respecter le
quart d'heure valaisan. »

La précision suisse ne doit pas
être un vain mot.

— gé-

Cours de fromagerie
La station cantonale d'industrie lai-

tière de Châteauneuf organise un cours
de fromagerie d'une durée de quatre
semaines , au mois de janvier 1969 Le
lieu et la date exacte seront communi-
qués en temps utile.

La fréquentation d'un cours de fro-
magerie : voilà le minimum si l'on veut
fabriquer des produits de qualité. Les
connaissances pratiques de fabrication
sont liées à une bonne formation théo-
rique. Le succès de l'exploitation dé-
pend de la fabrication professionnelle
du fromager.

Nous invitons les intéressés à s'ins-
crire auprès de la station cantonale
d'industrie laitière . 1950 Châteauneuf
jusqu'au 28 décembre 1968.

Châteauneu f . le 10 décembre 1968
Station cantonale
d'industrie latière

¦PQlBflBHBI ^AN FO LLONIE R ¦BBHMMHBB

Valais d'autrefois
Préface de E. Schulé

Un livre unique par la richesse et la
diversité des évocations et des réminiscences.

Un volume de 208 pages sous couverture illustrée, avec 8 pages hors-texte

EDITIONS VICTOR ATTINGER - 2001 NEUCHATEL

SION ,gi>r UE CnHHI
De nouveaux cas de fièvre
DES FOYERS DANS LA BANLIEUE SEDUNOISE
SION. — De nouveaux cas de fièvre
aphteuse ont été découverts hier. La
maladie commence à toucher un sec-
teur beaucoup plus grand. Après St-
Pierre-de-Clages, Uvrier, deux fermes
se trouvant proches de la ville sont
atteintes.

1. LA FERME DE I. 'HOPITAL-
ASILE A CHAMPSEC
Cette ferme compte 67 têtes de bé-

tail. Deux d'entre elles sont atteintes
pour le moment de fièvre aphteuse.
En fin de soirée le service vétérinaire

Contemporaines de 1928
c est pour vous !

SION. — Les contemporaines de la
classe 1928 ont prévu le souper des qua-
rante ans mercredi soir 11 décembre
1968 au café des Mayennets.

fl est encore temps pour s'y inscrire.

Chapelle du conservatoire - Mercredi 11 décembre 1968 (20 h 15}
125e audition (20e année)

ORCHESTRE DIRECTION
1. Concerto en re pour violon (Hei- 4

nichen)
ler mouvement
Soliste Benoît Aymon.

2. Concerto pour piano (Graun)
Allegro
Larghetto 5
Allegro
Soliste Michèle Hallenbarter.

3. Dixit Dominus (Buxtehude)
Psaume 109 pour chant et orchestre
Solistes Berthe Sierro et Fernand
Tapparel.

Tribunal cantonal: un marin¦¦ l -̂ | .l' rïïfe-'-l!1̂ :*-' ^«pÉ'-̂ Sîi'S i;̂

SION — Le Tribunal cantonal a siège
hier sous la présidence de Me Gérard
Emery, assisté des juges René Spahr,
Jean Quinodoz, Luc Produit et Eugène
Burgener.

Le 25 avril dernier, le dénommé
Wolfgang R. reconnu coupable de vol,
de brigandage, vol d'usage, violation
des règles de la circulation, a été con-
damné à 20 mois de réclusion et 10 ans
d'expulsion du pays, sous déduction de
la préventive subie. L'accusé Wolf-
gang a fait recours contre la décision
du tribunal de lère instance. Il veut
être libéré du chef d'accusation de bri-
gandage et désire que le Tribunal can-

Ilii lii liii ilii
Le nouveau primat

de l'Ordre
des chanoines

réguliers
SAINT-MAURICE — Notre journal
a relaté en une page, samedi, que la
congrégation des chanoines réguliers
se réunissait à Saint-Maurice, pour
élire un successeur à Mgr Haller,
primat de cette congrégation. Rap-
pelons que Mgr Haller a été élu Si
cette charge en 1959 et que son man-
dat a été prolongé à la suite du
concile.

Les représentants des différentes
congrégations de chanoines régu-
liers réunis à l'abbaye de St-Maurice
ont élu, comme primat, Mgr Gerhard
Koberger, prévôt de Klosterneuburg
(près de Vienne), abbé général de la
congrégation des chanoines réguliers
d'Autriche.

Le nouveau primat est né le 24 dé-
cembre 1909 à Vienne et fut béni
abbé de Klosterneuburg en 1953.

compétent n 'avait pas pris la décision
de procéder à l'abattage de toutes ces
bêtes. Une décision définitive inter-
viendra ce matin.
2. LA FERME DE L'ORPHELINAT

Cette ferme compte 37 bêtes. Trois
d'entre elles ont déjà été abattues hier
soir. Ainsi dans la journée de hier une
dizaine de têtes de bétail ont été abat-
tues, ainsi que 408 porcs.

MESURES PREVENTIVES

1. Les services compétents ont ordon-
né et commencé immédiatement la
vaccination de tout le bétail des
communes de Sion, St-Léonard et
Ardon.

2. Toutes les personnes qui auraient
eu des contacts avec les étables de
MM. Robert Crittin. Théophile Com-
by, Emmanuel Posse et Yerli à
Uvrier doivent s'annoncer dans le
plus bref délai à l'Office vétéri-
naire cantonal.

M. FIALOVITSCH
Concerto de Noël (Manfredini)
Largo : 
Largo
Allegro
Solistes Roland Gruber et Anne-
Marie Hutter.

Concerto en ré pour piano (Haydn)
Allegro
Adagio
Rondo
Soliste Annelyse Gschwend.

Durée approximative de l'audition :
60 minutes environ.

tonal change la peine de; réclusion en
peine d'emprisonnement. ;

- s ,

ILS PASSENT
LA FRONTIERE EN DOUCE

Au mois de novembre 1967, Wolf-
gang R., d'origine allemande, âgé de
27 ans, et Jean-Yves L., Français, âgé
de 28 ans, se rencontrèrent près de
Bordeaux. Tous deux décidèrent de
pénétrer sur le territoire suisse, « par
une petite porte » tout en faisant de
l'auto-stop jusque dans la région de
Vallorcine. Durant cette première éta-
pe, ils cambriolèrent des chalets.

ILS VISITENT
UNE CINQUANTAINE DE CHALETS

Le procureur général, Me Amédée
Déleze, dans son réquisitoire, cite les
méfaits des deux compères.

Entre le 6 et le 10 novembre, ils
pénètrent dans les chalets, boivent,
mangent, volent et commettent des
dommages inutiles à l'intérieur des lo-
caux. Le 11 novembre, les deux mal-
faiteurs se trouvent à Saint-Maurice au
bord de la route. Ils partent, tantôt en
auto-stop, tantôt à pied pour Soleure.
Ils volent des voitures et parviennent à
Zurich. Là, ils fracturent une station
d'essence et volent des cigarettes. Puis,
ils se rendent à Berne où, à nouveau,
ils s'attaquent à une station d'essence.
Ils volent une machine à coudre et
une machine à calculer, font le plein
à la voiture — voyage bon marché (!)

A propos de latoisage :
MISE AU POINT

Dans le « Nouvelliste » de hier,
nous avons notamment écrit, en pa-
ge 1, à propos des recours : « Par
contre, nous nous demandons ce
qu 'il faudrait penser de 120 ou 150
listes si minutieusement latoisées
que l'on n'aurait laissé qu'un seul
nom ... »

Des bruits divers attribuaient la pa-
ternité de ce genre d'opération en-
tre autres à M. Firmin Sierro, si
brillamment élu le ler décembre.

Celui-ci, interpellé par des amis
et n'ayant lui-même aucune con-
naissance de la chose, s'empressa
d'interroger la plupart des respon-
sables des bureaux de dépouille-
ment.

Ces derniers ont été catégoriques.
Une telle malversation envers les
colistiers a été imputée par erreur
à M. Sierro. Il n 'a été trouvé, lors du
dépouillement; aucune Mste ne por-

A R R E T E
du 10 décembre 1968

imposant le séquestre renforcé
sur le bétail de la commune de Sion

et ordonnant des mesures de protection
contre la fièvre aphteuse

LE CONSEIL D'ETAT DU CANTON DU VALAIS ,
Vu l'apparition de la fièvre aphteuse à Uvrier et Wissigen (Sion) et
le grand danger de propagation ;
Conformément à l'art. 38 de l'ordonnance fédérale d'exécution du 15.12.
1967 ;
Afin d'éviter la contamination du bétail ;
Sur proposition du département de l'Intérieur,

A R R E T E  :
Art. 1 Tout le territoire de la commune de Sion est déclaré ̂ ZONE D'IN-

FECTION AVEC SEQUESTRE RENFORCE.
Art. 2 Le territoire des communes de Molignon , Signièse (Ayent), Saint-

Léonard, Grône, Granges, Bramois, Vex, Salins, Aproz-Nendaz,
Conthey (Plan et Places) est déclaré ZONE DE PROTECTION
AVEC SEQUESTRE SIMPLE, 2me DEGRE.

Art. 3 Les assemblées, réunions et manifestations publiques, ainsi que
l'exercice des professions ambulantes sont interdits dans les zones
d'infection et de protection.

Art. 4 TOUTE CIRCULATION DE PERSONNES, DE VEHICULES, D'A-
NIMAUX EST STRICTEMENT INTERDITE DANS LA ZONE
D'INFECTION ; DE MEME TOUTES TRANSACTIONS ET TOUS
DEPLACEMENTS D'ANIMAUX DANS LA ZONE DE PROTEC-
TION, SAUF. AUTORISATION SPECIALE.

Art. 5 Le lait maigre et , le petit lait ne peuvent être remis aux agricul-
teurs que s'ils ont été préalablement ébouillantés.

Art. 6 Le département de l'Intérieur est chargé de l'exécution de la pré-
sente décision qui entre immédiatement en vigueur.

Ainsi arrêté à Sion, le 10 décembre 1968, pour être publié dans la presse
et le Bulletin officiel et affiché au pilier oublie.

jun a pas froid aux yeux
— et abandonnent les objets voles dans
un pré. Après tous ces délits, ils re-
viennent en Valais.

DROLE DE FAÇON
DE PASSER DES VACANCES !

Eh Valais, les deux individus mon-
tent aux Ecoteaux sur Martigny. Là, ils
jettent leur dévolu sur un chalet ap-
partenant à M. Emery. Une fois de plus
ils entrent par effraction — (ouvrent la
porte à coups de hache comme pour
les autres chalets) — mangent et se
couchent.

Le lendemain matin, M. Emery ar-
rive à son chalet accompagné de son
épouse et de leur fillette. Surpris par
le bruit d'une voiture, les deux indivi-
dus sortent du chalet. W.R. braque un
pistolet en direction de M. Emery (drô-
le d'accueil !). Et L. tient à la main
un couteau. M. Emery garde son sang-
froid et veut intervenir. Mais on lui
donne l'ordre de rester tranquille.
L. désire couper les pneus de la voi-
ture de M. Emery pour pouvoir fuir
en paix avec R. Ce dernier demande
de ne rien faire. Il ordonne à M. Eme-
ry de déplacer sa voiture. Et les gangs-
ters s'enfuient avec la VW volée en
Suisse alémanique.

Aussitôt M. Emery avise la police,
car il a retenu le numéro de plaques
de la VW. R. et L. continuent leur
route en cambriolant encore d'autres
chalets, avant de se trouver en face
d'un barrage de police. R. est au vo-

tant que le seul nom de ce con-
seiller.

Nous avons acquis à notre tour
la preuve que M. Firmin Sierro ne
peut, en aucun cas, être impliqué
dans cette affaire et, ainsi, son ma-
gnifique succès électoral garde toute
sa valeur.

Les contrôles qui se font ces jours
à cause du recours Berclaz et grâce
au matériel encore intact (c'est-à-
dire bulletins de vote et listes de
dépouillement) vont précisément fai-
re toute la lumière sur ce qui a pu
motiver les rumeurs, vraies ou
fausses, qui circulent en ville de
Sion.

Nous le souhaitons vivement dans
l'intérêt de tous les citoyens mais
surtout pour que justice soit rendue
à ceux qui sont à nouveau victi-
mes de manœuvres de dénigrement.

— A.L. —

aphteuse

' r .- " ' v- ¦ ¦ ¦ -¦-¦/> - .'. -AMVWMMJ

Le président du Conseil d'Etat
W. Lorétan

Le chancelier d'Etat :
N. Roten

lant de la VW. Il force le passage.
Mais les deux compères sont arrêtés un
peu plus tard.

Dans toute cette longue histoire, com-
me le démontre le représentant du mi-
nistère public. R. est le chef. C'est lui
qui commande, conduit les voitures, et
manie le pistolet. Et aujourd'hui il dé-
sire que l'on ne le condamne pas pour
brigandage. Me Amédée Delèze deman-
de à la cour que le jugement du Tri-
bunal de Martigny soit confirmé.

CHANGER LA RECLUSION
EN EMPRISONNEMENT ! ! !

Me Roger Taugwalder , défenseur
d'office de R. W. — défense plutôt
difficile — demande au Tribunal can-
tonal qu'on acquitte R. du chef d'accu-
sation de brigandage. Et, surtout qu'on
change la réclusion en emprisonne-
ment ; car si R. W. doit subir la réclu-
sion il ne pourra plus occuper le poste
d'officier de marine (?), dans la marine
allemande.

Le jugement du Tribunal cantonal
sera rendu demain. En attendant.̂ 

R. W.
regagne sous bonne escorte le péniten-
cier de Sion.

AH

TRIBUNAL DE SION

JUGEMENT
SION — Dans notre édition de mar-
di nous avons relaté un aperçu des
deux séances du tribunal de Sion.
Les deux inculpés pour escroque-
ries — l'un relatif à un prêt d ar
gent et l'autre à un prototype d'ins
tallation — ont été purement et sim
plement acquittés.

Malaises digestifs
Comment les apaiser

Bon repas et bonne digestion ne vont pas
toujours de pair. Les mets trop riches, trop
lourds ou trop épicés sont souvent la cause
de troubles digestifs, tels que lourdeurs,
aigreurs, ballonnements. Ayez donc toujours
quelques pastilles digestives Rennie à por-
tée de main. En cas de besoin, sucez-en
lentement une ou deux et vous sentirez vos
malaises s'estomper. En neutralisant l'excès
d'acidité gastrique, les pastilles Rennie fa-
cilitent la digestion et vous aideront à mieux
suftfiO-rter vos petits écarts de régiras.
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A vendre ou à louer à Monthey

magnifiques appartements
3 pièces
tout confort, sis à l'avenue du Crochetan ;

Bâtiment Florimont « A »
Location dès le 1er février 1969, à partir
de 300 francs par mois, plus 35 francs de
charges ;

Bâtiment Florimont « B »
Prix de vente, dès 55 000 francs, terminé
le 1er mai 1969 ;

Location et vente
Bureau ALFA, affaires immobilières, bâti-
ment UBS, Monthey, tél. 4 40 15.

Directeur : Kurt Armbruster.

Magnifique choix de »jg3̂ sr ^̂ ^B

de culture, '̂«ro \X F >'•\&f—BÊr
de 100 à 400 cm *¦ ! "_ ' sgsà

Vente à Sion :
place de la Planta, vis-à-vis de l'Uniprix.

Tous les jours dès jeudi 12 décembre

Michel Terrettaz, Sion

I < 
Vente à Vétroz :
Etablissement Terrettaz Frères.
(Service à domicile).

jUJB w/^^^̂ ^

L'électricité rend les travaux ménagers
aisés.
A Noël, offrez un auxiliaire électrique

mixer
broche-gril
aspirateur-cireuse
calandre à repasser
machine à laver le linge
machine à laver la vaisselle
lampe de quartz
sèche-cheveux
fer à friser
coussin chauffant
etc.

A louer à Slon

appartement
de 4 pièces lA
grand standing.
Séjour de 40 m2
avec cheminée
française.

Tél. (027) 2 63 35.

A louer pour la sai-
son d'hiver, à proxi-
mité de .la station
de Haute-Nendaz

petit
appartement
3 pièces
sans confort, eau-
électricité.
Loyer pour la sai-
son 650 francs.
(Eventuellement à
l'année).

Tél. (027) 8 79 80.

P 22934 S

A louer pour le 1er
février 1969, dans
immeuble de cons-
truction récente si-
tué dans quartier
tranquille de Sion,
magnifique

studio
de 34 m2, compre-
nant 1 chambre à
coucher, avec cui-
sinette et une salle
de bains. Ascen-
seur.

S'adresser par écrit
sous chiffre PA
900193. à Publici-
tas, 1951 Sion.

A louer à Martigny

appartement
de 3 pièces, tout
confort, charges
comprises, 285 fr.
Quartier tranquille.
Libre tout de suite
ou date à convenir.
Tél. (026) 2 39 83.

P22562 S

y rrftrr j

portable
nouveau
avec Stopmatic
Un enflleur automa-
tique, une tablette
de couture abatta-
ble. un grand nom-
bre de points orne-
mentaux et pas de
cames à changer.

Qui vous offre tous
ces avantages sinon
P F A F F  ?

J. Niklaus-Stalder
Grand-Pont - SION
Tél. (027) 9 17 69.

A vendre
porcs
de boucherie
Marius Mouthe,
route de Fully, Mar-
tigny.

P 50090 S

5 tapis
superbes milieux,
moquette, 260x350
cm., fond rouge ou
beige, dessins Chi-
raz. 190 francs piè-
ce.
G. Kurth,
1038 Bercher,
Tél. (021) 81 82 19.

IT
L'annonce
reflet vivant du marché
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Dame
fait à domicile :
réparations d'ha-
bits, robes neuves,
tricotage et cro-
chet. RAPIDE.
Tél. (027) 2 50 31.

P 80372 S

On demande
sommelière
S'adresser à :
La Riviera, Marti-
gny.

Tél. (026) 2 20 03.
P 90235 S

Chaussures Cantin
Sion.
Tél. (027) 2 33 06,
engage

jeune homme
libéré des écoles,
pour déballage et
courses.

P 2620 S

A louer à Sion

chambre
meublée
et cuisine
Tél. (027) 2 48 08.

P 23070 S

Studio
A louer à Sion, au
centre de la ville,
comprenant : cuisi-
nette, chambre de
bains complète,
petit hall et grande
chambre.
S'adresser à la Ré-
gie Velatta,
tél. (027) 2 27 27,
de 9 à 11 heures
le matin.

P 23068 S

Machine à laver
automatique, de
marque, sans fixa-
tion, 220-380 volts,
dernier modèle, cé-
dée à bas prix par
suite d'exposition.
Garantie d'usine, 2
ans, comme neuve.
Grandes facilités de
paiement.
Magic, tél. (021)
32 79 07.

A vendre, à bas
prix
machine
à tricoter

«Dubied», en bon
état.
S'adresser à Mme
Lydie Guérin,
Branson-Fully.
Tél. (026) 5 37 97.

P 23071 S

Au Berceau d Or
21, route du Sim-
plon Sierre.
Lits, landaus, pous-
settes,
offre gratuitement
à sa clientèle, son
service location

moTse garni
Tél. (027) 5 66 52.

On demande à
louer à Sion
chambre
meublée, si possi-
ble indépendante,
pour tout de suite
ou début janvier.
Ecrire sous chiffre
P 31020, à Publici-
tas, 1701 Fribourg.

Le spécialiste du

CRIS TAL
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Toujours le plus grand choix !

KUCHLER-PELLET
AUX GALERIES DU MIDI - SION

M O N T A N A
A louer

magasin 170 m2
très bien situé en face de la patinoire et
tennis.
Conviendrait éventuellement pour tea-
room. Libre pour la saison d'été.
Possibilité d'appartement dans la maison.

Ecrire sous chiffre PA 22927 à Publicitas,
1951 Slon.

Enchères publiques
Les hoirs de feu Joseph PERINETTO et de son épouse
Victorine née KAUFMANN, de leur vivant à Glarey-Sierre,
exposeront en vente par voie d'enchères publiques libres
qui se tiendront

vendredi 13 décembre 1968 dès 19 heures au café du
Simplon à Glarey-Sierre

les immeubles suivants, sis sur la commune de Sierre :

Parcelle No 741, fol. 6, Glarey, vigne de 68 m2 ;
Parcelle No 1015, fol. 6, Glarey, vigne de 394 m2 ;
Parcelle No 743, fol. 6, Glarey, habitation de 80 m2, place
de 157 m2; jardin de 88 m2; vigne de 226 m2;
Parcelle No 747, fol. 6, Glarey, vigne de 77 m2 ;
ainsi qu'un pré de 293 m2 au lieu dit Pilettes sur Sierre.

Ces immeubles sont vendus comme terrains à bâtir. Quant
à la maison d'habitation, elle comprend 3 appartements.
Prix et conditions à l'ouverture des enchères.

Pour visiter, s'adresser à M. Edouard PERINETTO, Gla-
rey sur Sierre (tél. 5 05 70).

p.o. Jean Zufferey, notaire, Sierre
Tél. (027) 51204
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Cherche

Tavaro S. A.
G E N E V E

fabricant des -machines à coudre ELNA, des brosses à dents électriques
Broxodent . de petits moteurs électriques- et de dispositifs électroniques,
s'implantera au début du deuxième semestre 1969 avec

une usine auxiliaire à Sion
Son activité à Slon débutera toutefois déjà dès le début 1969. dans des locaux
provisoires, parfaitement aménagés.

TAVARO SA offre immédiatement des possibilités de travail intéressantes à
toute

ouvrière
de nationalité suisse ou de nationalité étrangère au bénéfice d'un livret C ou
• hors plafonnement », aimant une activité dans le domaine de la fabrication
et du montage de petits appareils de précision.

Les Intéressées sont Invitées à se présenter dans nos locaux provisoires, au
numéro 52, rue de Lausanne (rez-de-chaussée) à Sion. le vendredi 13 décem-
bre 1968 de 10 à 12 h 30 et de 13 h. 30 à 18 h. 30, et le samedi 14 décem-
bre 1968 de 8 à 11 h. 30.

Détective privé
discret, rapide, se charge
pour vous de toutes missions.

Tél. (026) 7 11 77.

jeune femme
gaie, aimant les enfants, pour
s'occuper seule dans la journée,
2 enfants de 1 et 5 ans et mé-
nage. Samedi et dimanche libres.
Bons gages.. ., « $ ;. .-.,
Schmid, 62 Etraz, Nyon.
Tél. soir (022) 61 45 83.

P 258538 X

Motel Mirabeau à Montana,
tél. (027) 7 39 12, cherche pour la
saison d'hiver

une fille de buffet
une femme
de chambre

Entrée tout de suite ou à convenir.
P 23074 S

Gain accessoire
à personne disposant d'une voi-
ture et de quelques heures par
jour.

Article facile à vendre
Adresses de la clientèle fournies
par nos soins.

Ecrire sous chiffre P 13360-22, à
Publicitas, 1950 Slon.

femme de chambre
S'adresser : Les Aroles, Clinique
ophtalmologique, Leysin, tél.

(025) 6 23 24.
P. 22971 S.

Je cherche pour Crans-sur-Sier-
re et Sierre

personne
de confiance

sachant bien cuisiner, aidée par
femme de chambre. Très bon sa-
laire.
Ecrire chez Mme Pilleloud, no-
taire. 17, rue de Bourg, 3960
Sierre ou tél. (027) 5 05 22.

P. 22974 S.

On cherche pour la saison
d'hiver, entrée Immédiate

un pâtissier
une vendeuse

ainsi qu'une jeune fille pour
aider au ménage et à l'office.
Salaire intéressant.

S'adresser à Albert Burcher,
Verbier.
Tél. (026) 7 13 05 ou 7 12 20.

P23031 S

Dans beau domaine, près de Berne,
on cherche une

jeune fille
qui aiderait quelque peu au ménage
et apprendrait à soigner les che-
vaux. Possibilité de faire de l'équita-
tion et de parler l'allemand. Bon
salaire, vie de famille.

Offres à M. Paul Kuenzi, tél. (031)
56 61 04, Landhaus Riedern, B-Bern.

P487 V

Urgent
nous cherchons pour Sion

sommelière •ÏM-.-*w .':-« :- - ,-S' .
connaissant les deux services.
Congé un jour par semaine et le
dimanche.
Restaurant des Mayennets, Slon
Tél. (027) 2 18 98.

P 23050 S

La direction du Chemin de fer
Aigle-Ollon-Monthey-Champéry
cherche

employée de bureau
ou sténo-dactylo.

Faire offre à la direction AOMC
place de la Gare 6, 1860 Aigle.

jeune fille
pour s'occuper de la garde d'un
enfant et aider au ménage. Salaire
jusqu'à 300 francs par mois.
Entrée immédiate.
Tél. (027) 7 18 36.
Pierre di Stasi, coiffeur, Montana.

P 23073 S

sommelière
débutante acceptée. Gain assuré,
vie de famille. Congés réguliers.
Ainsi que jeune fille de 16 à 17 ans
pour aider au ménage.
Café de l'Union, Saillon.
Tél. (026) 6 24 46.

P 23067 S

On cherche

chauffeur de taxi
Place à l'année ou saison d'hiver,
dans Valais central.
Tél. (027) 5 66 33.

P614S

On cherche

cuisinier
pour la saison d'hiver, logé.
Tél. (027) 4 44 38, Anzère.

P 23082 S

PRETS £?•*£ fiSans caution ¦
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GARAGE DU SIMPLON
Agence Fiat - Monthey

cherche pour sa nouvelle station-service

serviceman
présentant bien et aimant le contact avec
la clientèle. Dame ou jeune fille accep-
tée.
Entrée tout de suite ou à convenir.
Salaire intéressant. Appartement 3 pièces,
tout confort à disposition.

Se présenter ou téléphoner au (025)
4 10 39 - 4 18 72

Fabrique et Important commerce
de la place de Slon

engage tout de suite

comptable
qualifié

ayant si possible quelques années de
pratique et capable de travailler d'une
manière indépendante.

Machine « Senslmatic-Burrughs »
— Semaine de cinq jours.

Faire offre écrite avec curriculum vitae
et prétentions de salaire sous chiffre PA
22931 à Publicitas, 1951 Sion.

vos annonces : 3 71 11

Le Buffet de la
Gare à Châteauneuf
cherche

une sommelière

congé le dimanche.
Bon gain.

Tél. (027) 8 14 78.
P 23072 S

^^ALUSUISSE
Nous cherchons pour notre bureau de
construction d'outillage un

dessinateur- #
constructeur en
machines et outillage

Nous demandons
expérience et pratique dans le domaine
du développement, de la construction de
machines et de dispositifs d'usinage. Mé-
canicien en possession d'une maîtrise
fédérale, avec expérience dans la cons-
truction pourrait également être agréé.
Initiative et esprit d'équipe.

Nous offrons
activité variée et Intéressante. Initiation
méthodique aux fonctions à remplir, spé-
cialement dans le domaine de la construc-
tion de dispositifs d'usinage pour presses
à filer, auprès de l'une des usines de notre
groupe. i
Semaine de 5 jours.

Adresser offres manuscrites avec curricu-
lum vitae, copies de certificats, références,
photo et prétentions de salaire à
ALUMINIUM SUISSE SA
3965 CHIPPIS VS

P15 S

Cherchons pour notre bureau de chantier
à Anzère sur Sion

employé (e)
de bureau

au courant de tous travaux inhérents â
une entreprise de maçonnerie-bâtiment.
Entrée : 1er février ou 1er mars 1969.

Adresser offres à MURER SA, case pos-
tale 113. 1920 Martigny.

^%-
ALUSUISSE

Nous cherchons jeune

ingénieur-technicien
ETS
(en mécanique)

disposant, si possible, d'une expérience
pratique en usine, en qualité d'adjoint au
chef d'exploitation de notre usine d'élec-
trolyse.

Nous offrons des activités variées, Inté-
ressantes, dans une ambiance de travail
agréable.
Semaine de 5 jours.

Adresser offres manuscrites avec curricu-
lum vitae, copies de certificats, références,
photo et prétentions de salaire à

ALUMINIUM SUISSE SA
3965 CHIPPIS VS

P15 S

On cherche

Monteurs
en chauffage
entrée Immédiate.
Travail à l'année

A. Bruttin, Grône.
Tél. (027) 4 21 99

P 22986 S

On cherche pour
Zermatt ¦ 

Jfiî-tsty'-:.?

jeune fille
pour aider au mé-
nage et garder 3
enfants.

Famille Biner, Fe-
rienhaus Furl, 3920
Zermatt.

Tél. (028) 7 70 12

P 22979 S

secrétaire expérimentée
Nous désirons engager

de langue maternelle française, très bon-
nes connaissances d'allemand, ayant une
bonne formation de secrétariat.
Nous offrons une place bien rétribuée
dans ambiance agréable, travail intéres-
sant et varié, semaine de 5 jours, avanta-
ges sociaux. Date d'entrée à convenir.

Les candidates intéressées sont priées de
faire leurs offres détaillées, curriculum
vitae, certificats, photographie et préten-
tions de salaire sous chiffre PA 900 187
à Publicitas, 1951 Sion.

Maison d'Importation en plein essor
cherche :

un(e) employé (e)
de commerce
un magasinier
un mécanicien

aimant la branche automobile.
— Diplôme ou formation équivalente

désirés
— Connaissance de la langue alle-

mande non exigée
— Entrée Immédiate.
Faire offres au plus vite à :
KAEMPFEN-HIERONYMI & CIE
Muehlebachstrasse 10
8032 Zurich, tél. (051) 34 04 38.

Cadeaux
Venez choisir votre cadeau parmi le
magnifique assortiment présenté par le
magasin

Bender Rue de Conthey - Sion
Voyez nos vitrines

Conciergerie

Concierge est de-
mandé pour mois
de mars 1969.

S'adresser à la Ré-
gie Velatta, Sion,
tél. (027) 2 27 27,
de 9 à 11 heures
le matin.

P 23069 S

Vacher
célibataire est de-
mandé pour l'hiver,
traite à la main.

Tél. (021) 34 35 84

Urgent

Hôtel-restaurant
du-Grand-Combin
à Fionnay, cherche

accordéoniste

pour la soirée du
31 décembre au
1er janvier.

Tél. (026) 7 91 22 -
7 91 23.

P 22990 S

On demande
sommelière
Bons gains. Congés
réguliers. Nourrie,
logée, blanchie.
Faire offres à P.
Saam, café Natio-
nal, 2017 Boudry.
(NE).

Tél. (038) 6 40 07.
P 22597 N

Dentiste de la plaça
de Sion cherche

demoiselle
de réception

habitant Slon et
connaissant la dac-
tylographie.
Entrée tout de sui-
te.

Ecrire sous chiffra
PA 23030, à Publi-
citas, 1951 Sion.

«T
L'annonce
reflet vivan
du marché



Assemblée de la section
valaisanne

de la Société suisse
des officiers

SION. — La section valaisanne de la
SSO a fixé son assemblée générale au
14 décembre 1968, à la saille du Grand
Conseil, à 14 h 15.

ORDRE DU JOUR
1. Procès-verbal de l'assemblée de

1967 ;
2. Activités 1968 ;
3. Comptes :
4. Activités 1969 ;
5. Cotisations 1969 ;
6. Divers.

Dès 16 h 30 le colonel EMG Lavan-
chy, présentera une conférence sur :
« Les troupes de protection aérienne,
leur organisation, leur instruction, leur
engagement ». '

Maurice Chappaz présente
« LE MATCH VALAIS - JUDEE »
à Sierre, Martigny et Sion

Maurice Chappaz signera son nou-
veau livre, sa fantastique empoignade,
«Le Match Valais-Judée » (avec les
dessins d'Etienne Delessert) :
— ce jeudi 12 décembre, dès 15 h.,

à Sierre (Librairie Amacker) ;
— ce vendredi 13 décembre, dès 15 h,

à Martigny (Librairie Gaillaid) ;
— ce samedi 14 décembre, dès 15 h,

à Sion (Librairie Mussler).
Maurice Chappaz sera accompagné

de S. Corinna Bille, qui signera son
nouveau livre « Le mystère du mons-
tre », récit des frasques authentiques
du loup qui terrorisa le Valais, illustré
par Robert Hainard.

Deux ouvrages qui sont déjà deux
grands succès dans toute la Suisse ro-
mard? !

P 2064 L

Si vous jugez que ie plaisir
l'empoite sur le prix...

vous êtes un sage. Et vous apprécie-
rez pleinement la saveur délicate d'Es-
cale cette Mary land de haute lignée,
dont les tabacs nobles sont récoltés sur
quatre continents. Car Escale , grâce à
une double filtration sélective Charcoal ,
vous prouvera que pureté et légèreté
sont comp lémentaires.

Box ou paquet : 1 fr. 40.

La série noire conti l̂ Ul1 fraill OErSCt taiîipOIHîe Uli

train marchandises entre Ardon et Chamoson
CHAMOSON. - Hier matin, à 5 h 18
une collision s'est produite sur la li
gne du Simplon entre la gare de Cha
moson et celle d'Ardon.

Les deux locomotives après le choc

Les tampons du train direct ont ete arraches

Programme chargé pour le Club cynophile
En 1969 nombreux cours - 20 ans du club - Assemblée

des délégués de la Société de cynologie su&sse
SION — Le club cynoph ile sédunois
vient de tenir son assemblée générale
sous la présidence de M. Gilbert Revaz ,
avec M. Maurice Carrupt. responsa-
ble de la commission technique.

Le président peut compter sur des
membres dévoués à la cause canine.

Un programme chargé a été mis au
point pour 1969.
(T) Au mois de janvier déjà est prévu

un cours pour les chiens d'ava-
lanches.

© Au mois de février se tiendra un
cours pour moniteurs et piqueurs.

(1̂  Le 20 avril les délégués de la So-
ciété suisse de cynologie tiendront,
pour la première fois dans les an-
nales de son histoire, l'assemblée
à Sion .

© La 28 octobre se dérouleront à

SmM IT LE CENTS

Le train direct , qui quitte la gare
de Sion à 5 h 10, roulait en direction
de Martigny pour arriver à cette ga-
re à 5 h 27. Un train de marchan-

Sion également pour la première
fois , les championnats romands de
cynologie.

Nous aurons l'occasion de revenir cn
lemps utile sur chacune de ces mani-
festations. Pour l'heure le club organise
son traditionnel loto le dimanch e 15
décembre à la salle de la Matze.

Succès universitaire
SION. — Nous apprenons avec plai-

sir qu 'André Bohnet , fils de Victor, de
Sion, vient de terminer avec succès ses
études de médecine à l'Université de
Lausanne. Nous formons tous nos vœux
pour la future carrière de ce nouveau
médecin valaisan.

Le mécanicien de la locomotive du train de marchandises regarde tout pensif
l'état de la machine. Un peu plus...

dises roulait en direction de la gare
de Sion. Les deux convois sont entres
en collision dans les circonstances que
nous décrivons plus loin.

UNE SEULE VOIE
EN SERVICE

D'importants travaux étant exécu-
tés peu avant la gare de Chamoson,
une seule voie était en service (celle
de droite dans la direction Chamoson-
Ardon). Le train de marchandises était
arête à l'endroit même où s'est pro-
duite la collision. Les signaux lumi-
neux ne lui permettaient pas d'entrer
en gare d'Ardon. Comme une seule
voie était en service, le train direct
roulant en direction de Martigny de-
vait normalement s'arrêter en gare
d'Ardon pour laisser passer le train
de marchandises montant.

QUE S'EST-IL PASSE ?
Pour l'heure il est difficile de le

dire. Etant donné les expériences fai-
tes lors de la catastrophe de Bâtasse,
n'anticipons pas. Attendons que les
responsables fassent connaître les cau-
ses exactes de cette collision dans les
plus brefs délais.

UNE NOUVELLE CATASTROPHE
EVITEE DE JUSTESSE ?

Entre la gare d'Ardon, après un lé-
ger virage au départ, la voie CFF ne
présente plus de courbes.

Le mécanicien du train de marchan-
dises nous précisait :

« Le mécanicien du train direct , à
la sortie de la gare d'Ardon, ne pou-
vait pas voir qu 'il roulait sur la même
voie. C'est seulement en cours de rap-
prochement qu 'il s'est rendu comp-
te qu'un convoi se trouvait sur la mê-
me voie ».

Il a eu le temps d'actionner les
freins, mais la collision n'a pas pu
être évitée.

Ces j ours derniers un épais brouil-
lard recouvrait notre canton. Si, hier
matin, la couche avait été aussi épais-
se, le conducteur du train direct n'au-
rait aperçu le train de marchandises
que trop tard. Il y aurait eu une nou-
velle catastrophe.

1968, année de malchance pour les chemins
de fer en Suisse

LAUSANNE. — Les chemins de fer
de notre pays auront décidément joué
de malchance cette année, puisque
dix-sept accidents ont suivi , en six
mois, la terrible collision de St-Léo-
nard , en Valais, qui, le 24 juin , fit 12
morts et de nombreux blessés.

Dans la première semaine d'août , un
train démolissait la pile d'un pont à
la Praille (Genève), causant de très
gros dégâts, un véhicule était pris en
écharpe à Erstfeld, sur la ligne du
St-Gothard , et un train versait dans
un fossé à Vauderens (Fribourg) sur
la ligne Berne-Lausanne, à cause d'un
glissement de terrain, heureusement
sans faire de victime.

En septembre, le même jour, des
déraillements provoqués par des er-
reurs d'aiguillages se produisaient à
Lugano et à Mûri (Argovie).

En octobre, ce fut une succession
de quatre déraillements , sans gravité,
le premier à Zurich , le deuxième à
Rapperswil et les deux derniers à
Bos&wiL

Dans cette collision quelques passa-
gers ont été légèrement blessés.

Le train direct , sauf la locomotive,
a été tiré jusqu 'à la gare d'Ardon. Il
a pu ensuite poursuivre sa route avec
une nouvelle locomotive.

Le train de marchandises, sauf la
locomotive, a été remorqué jusqu 'en
gare d'Ardon.

Ce nouvel accident ferroviaire se
solde par des dégâts matériels que
nous jugeons élevés malgré les décla-
rations rassurantes du communiqué
officiel de la Direction du 1er arron-
dissement des Chemins de fer fédé-
raux à Lausanne.

Les deux locomotives étaient de mo-
dèles différents. Comme il ne s'agit
pas de petits jouets, les frais de re-
mise en état sont onéreux.

Il en est résulté un retard pour
certains trains.

Les services compétents et les spé-
cialistes sont arrivés sur les lieux dans
les plus brefs délais.

Après la catastrophe de Bâtasse,
cette nouvelle collision a jet é quelque
émoi dans le Valais central.

COMMUNIQUE
DU ler ARRONDISSEMENT DES CFF

LAUSANNE. — La Direction du ler
arrondissement des Chemins de fer fé-
déraux , à Lausanne, communique :

« Mard i, à 5 heures 18, une collision
s'est produite entre un train voyageurs
et un train marchandises entre Ardon
et Chamoson, sur la ligne du Simplon.
Durant la nuit , la circulation des trains
était assurée en voie unique en rai-
son de travaux d'entretien sur l'autre
voie. Pour une raison que l'enquête
établira , le train voyageurs quittant
Sion à ô h 10 pour Lausanne n'a pas
attendu , en gare d'Ardon, le croise-
ment avec le train montant. Les deux
mécaniciens s'étant aperçus de la cho-
se à une certaine distance, ils purent
opérer un freinage d'urgence mais sans
parvenir toutefois à éviter complète-
ment la collision. Il n'y a pas eu de
blessé. Les dégâts matériels aux loco-
motives sont relativement minimes.
Quelques trains ont subi de légers re-
tards ».

Le début de novembre fut marqué ,
le môme jour , par deux nouveaux dé-
raillements , l'un à Pratteln et l'autre
à Willingen. Le Lausanne-Berne, qui
fit un tué et deux blessés. Toujours
en novembre, une collision se produi-
sait à Hedigen , sur la ligne Zurich -
Zoug, un train de marchandises dé-
raillait entre Cossonay et Vufflens , sur
la ligne Bienne - Lausanne, et un
train de voyageurs accrochait le der-
nier wagon d'un train de marchandi-
ses à Monsmier , sur la ligne privée
Berne - Neuchâtel , faisaient deiix bles-
sés.

Le 2 décembre, collision à Capella-
di-Viglio, sur la ligne privée Lugano -
Ponte-Tresa, avec 17 blessés, dont trois
grièvement atteints. Enfi n , le 10 dé-
cembre, c'est la collision entre Ardon
et Chamoson , sur la ligne du Simplon ,
qui ne fait aucune victime.

Malchance est bien le mot , car nos
chemins de fer — fédéraux et privés
— sont connus pour leur sûreté. La
statistique des accidents de la rout«
«st autremen t plus grave...
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Rétrospective sur les élections
AYENT — Le corps électoral a été
appelé quatre dimanches de suite à se
présenter aux urnes. Les 17 et 24 no-
vembre , les citoyens ont dû se pronon-
cer sur les 2 initiatives lancées par
ies membres du comité du parti so-
cialiste et du soi disant parti chré-
tien-social. Ces initiatives prévoyaient
l'introduction du conseil général et la
réduction du nombre des conseillers
municipaux. A. une très forte majorité
les deux initiatives ont été repous-
éa.
le parti CCS, contre toute attente,

i réussi à élire 7 représentants au con-
ieil communal , contre 4 aux minorités.

M. Marcel Héritier, CCS, a été élu
juge avec 423 voix.

M. Albert Riand , présenté par les
inlnorités , a recueilli 323 suffrages.

Dimance dernier, M. Clovis Riand ,
CCS, a été brillamment élu président
de la commune par 641 voix. M. An-
dré Savioz , CCS, vice-président sortant
a été rééilu par 412 voix. M. Paul Moos,
loclaliste , n 'obtenait que 287 voix.

Le parti CCS a donc remporté une
lérie de victoires.

Décès de M. Camille
Zermatten

MASE — Mardi s'est éteint doucement
une personnalité bien connue de Mase
et de la région, M. Camille Zermatten.
Le défunt était âgé de 63 ans. Il était
marié et père d'une belle famille de
neuf enfants dont huit sont encore en
vie.

M. Zermatten fit parti e durant de
longues années du conseil communal
d3 Mase et assura même la vice-pré-
sidence. 11 fut président du parti ra-
dical de l'endroit.

Il tenait dans sa localité un café
et une épicerie tout en vaquant à ses
occupations agricoles.

M. Zermatten avait eu la douleur de
perdre en août de l'an passé son épouse
et ce deuill lui fut si cruel qu 'il ne
s'en remit jamais. La souffrance ne l'a
point épargné au cours de ces derniers
lemps. M. Zermatten en effet perdit
n l'espace de quelques mois son
ipouse, sa mère, sa sœur et l'un de
ses frères tragiquement décédé lors
i'un accident en gare de Martigny.

Soirée du Chœur mixte de la Cathédrale
SION — Samedi dernier s'est déroulée
la soirée annuelle du chœur mixte.

Sa voix étant enrouée, le sympathi-
que président , le docteur Pierre Allet ,
pria le vice-président, M. Pierre Fel-
lay, de prendre la parole à sa place.
Ce dernier ouvrit le cénacle par quel-
ques traits d'esprit , souhaitant la bien-
venue à ses hôtes, avant que ne se
lasse entendre le cliquetis des four-
chettes durant l'excellent repas propo-
ic par l'hôtel du Midi.

Le chœur mixte, très en forme, était
«u grand complet. Il est réjouissant de
roter que , parmi les nombreux anciens
membres, on remarquait la présence de
nouvelles jeunes recrues et de nou-
veaux bons chanteurs.

Mgr Clemenz Schnyder, au nom des
chanoines , remercia cordialement les
chanteurs. Il leur transmit également
la reconnaissance de la nef de la ca-
théd rale pour leur fidèle collaboration.
D fit l'éloge du travail liturgique et
laïque qu 'accomplissent les chanteurs,
sous l'experte direction de leur chef
M. Georges Haenni , et l'organiste ac-
tuel Edouard Delaloye. Il leva son ver-
re à la santé de la belle phalange de
la tribune de notre Dôme.

Ce fut ensuite le message de M. Ben-
ja min Perruchoud , conseiller municipal ,
lui apporta à la société les félicitations
& la Municipalité de Sion et le salut
Particulier de son président M. Emile
Imesch . M. Perruchoud entretint ensui-
te l'assistance de la vie sédunoise pen-
dant les vingt années de son mandat.
0 retraça l'évolution de la vie en gé-
néral, de l'extension de Sion, de l'épo-
que romantique jusqu 'à nos jours . Mais
D souhaita aussi que le développemen t
culturel de la ville continuera d'agran-
<"r son rayonnement.

M. Perrouchoud félicita chaleureuse-
ment M. Haenni pour son long et pa-
tient travai l constructif pendant sa
carrière, car il a beaucoup fait pour
Sion , tant sur le plan religieux que
|pusical . M. Haenni prit la parole afin
* remercier chacun.

Cest autour d'une copieuse distribu-

Un profond
changement

HERFMKNCE . — Ce changement vient
*J bon moment pou r favoriser l'écono-
¦j* de la commune et surtout faire les
«torts nécessaires pour développer le
tourisme dans cette belle vallée.
*¦ population du vill age de Mâche

J feut de grand s efforts pour refaire
'' toit de la ch amelle. Un chauffage
'«trique a été prévu .Après ces travaux les villageois se
jouissent déjà à l'avance que les
"̂ "eaux membres du conseil commu-
™*1 fassen t le nécessaire pour rendre
^W 

en 
faisant célébrer tous les di-

j^nches la sainte messe à la chapelle du
vu««e de Mâche.

Félicitations à tous les élus.
La grande et belle commune d'Ayent

en pleine expansion a besoin de toutesses forces vives.

M. Clovis Riand, présid ent

M. Marcel Héritier, juge

tion de récompenses que Mlle Gertrude
Sierro, secrétaire, appela les membres
les plus assidus aux répétitions et aux
offices.

Avant de clore la soirée, une partie
musicale mit les convives dans l'en-
train. On entendit des chants interpré-
tés par Christiane Savioz, à la voix
claire et à la mimique expressive ;
Gaétan Haenni , accompagné au piano
par Edouard Delaloye, qui se révélè-
rent de parfaits improvisateurs. Quel-
ques productions de Mmes Mévillod et
Filippini et de M. Ebener mirent un
point final à cette charmante soirée.

Canto Philos

Profondemen t touchée par les nombreux témoignages de sympathie et d'af
ction reçus lors de son grand deuil, la famille de

Résultats de la tombola
du Gala de variétés
en faveur des pauvres

de notre ville
Prix :
ler Une montre val. 200 fr. No 02425
2me No 02126
3me No 02308
4me No 02188
F R O M A G E  Poids : 7 kg 155

Et c'est Mme Roland Zufferey de
Vissoie, qui l'emporte avec une diffé-
rence de quelques grammes...

Les lots sont à retirer chez l'abbé
Raphaël Ravaz , curé du Sacré-Cœur.

Nous remercions avec un cœur gros
comme ça tous les gens qui se sont
déplacés pour les pauvres.

Un merci tout particulier à Mgr
Nestor Adam, qui a tenu à participer
à la fête en tant qu 'invité d'honneur.

Merci aussi au « Nouvelliste », qui
a eu l'aimable gentillesse de nous prê-
ter ses colonnes...

Et enfin, merci à tous... Et... bravo
aux gagnants.

« Les Chercheurs du soir »

Monsieur Denis BESSE
remercie bien sincèrement toutes les personnes qui , par leur présence, leurs mes-
sages, leurs dons de messes, ont pris part à sa douloureuse épreuve et les prie de
croire à ses sentiments de profonde gratitude.

Un merci spécial au clergé de la paroisse de Bagnes, à l'Union des forestiers
valaisans, à la police cantonale et communale ainsi qu'aux gardes-chasse et à
l'Alliance.

Lourtier. le 10-12-1968.

ouvelliste et Feuille d'Avis du Valais

i-'émelDiur
de Haute-Nendaz

en panne
SION. — Hier, entre 19 h 15 et 20 heu-
res, les émissions dc télévision ont été
interrompues dans '.e secteur desservi
par l'émetteur de Hnute-Ner.daz. Nous
apprenon s que ce'te panne a été pro-
voquée par une défaillance sur la li-
gne électrique d'alimentation.

Afin de ' r?rmet^re aux téléspectateurs
de recevo;.r. dans de bornes condi-
tions, lu mite du programme," des so-
cialistes se sent rendus sur place poux
réparer provisoirement la ligne.

Dernier lavage des russ
SION. — La température étant relat'i
vement douce, il a été procédé au la
va."e des principales rues de la cité.

C'est le nettoyage d'automne.

Une erreur de prénom
CONTHEY — Dans les résultats des
élections au conseil général de Con-
they, une erreur de prénom est inter-
venue dans la liste des candidats élus
du parti radical démocratique.

Il fallait lire :
Vergères Clerc, et non Pierre.

Nous nous excusons auprès de
l'heureux élu et de nos lecteurs de la
grande commune.

Soires de la colonie
italienne de Sion

SION. — Samedi dernier la colonie
italienne était en fête.

En effet , dans la saMe du restaurant
la Matze. parfaitement décorée par les
soins de M. Lamon , tenancier, nombreu-
ses étaient les personnes qui se pres-
saient afin de participer au bal annuel
conduit avec maestria par l'orchestre
Oanducci venu tout spécialement de
Pal lanza.

Nous notions la présence de M. Ma-
sini , le touiours souriant vice-consul
d'Italie à Sion , ainsi que des membres
des eo'onies italiennes de Brigue et de
Saxon et de nombreux amis sfdunois.

Anolaud 'e a été la participation de
la ieune chanteuse italienne Mlle Gi-
sefi'a, qui a su charmer son auditoire.

D'autres productions ont été présen-
tées nar aueloues membres de la colo-
nie de Sion. et des leux ont été orga-
nisés, ainsi ciu'une rich e loterie due à
la générosité de nÇwibreuçes maisons
d° la place et valaisannes.

Nous dé= iren s f<Mir if er chaudement
le Tv-ésidf'M- M. Rin n'fi ainsi aue les
membre» rie son mmitô rsrmr la rarfa ;.te
prrapnication et nous i°ur disons, au re-
voir à l'anné e prochaine.

vw

Profondément touchée par les nom-
breux témoignages de sympathie et
d'affection reçus à l'occasion de son
grand deuil , et dans l'impossibilité de
répondre à chacun , la famille de

Mademoiselle
Marie LOGEAN

remercie toutes les personnes qui, par
leurs messages, leurs envois de fleurs,
leur présence aux obsèques, ont pris
part à sa douloureuse épreuve.

Hérémence, décembre 1968.

Le familles PERRIN, MEGEVAND et
MEGEVAND-EGGEIL, à Montana , dans
l'impossibilité de répondre individuel-
lement à toutes les personnes qui ont
bien voulu leur témoigner leur sympa-
thie à l'occasion du décès de

Madame Marguerite PERRIN
et de Monsieur Henri PERRIN
leur présentent ici leurs plus chaleu-
reux remerciements.

t
Madame et Monsieur Germain UDRI-

SARD-ZERMATTEN et leurs enfants,
à Mase ;

Madsme et Monsieur Gaby VERGE-
RES-ZE.RMATTEN et leurs enîar.ùs,
à Plan-Conthey ;

Monsieur et Madame Heribert ZER-
MATTEN-CAMPIOTTI , à Lully (VD);

Monsieur Alphonse ZERMATTEN, à
Meyrin (GE) ;

Monsieur et Madame Freddy ZERMAT-
TEN-MEUNIER, à Genève ;

Monsieur et Madame René ZERMAT-
TFN-CLIVAZ et leurs enfants, a
Saint-Léonard ;

Madame et Monsieur Norbert STRA-
NIFRI-ZERMATTEN, à Carouge
(GE) ; 

Monsieur Raymond ZERMATTEN, à
Lully (VD) ;

Mo-^eur Lucien MAURY-ZERMAT-
TF.N et ses enfants, à Mase. Genève
et Laussnre :

Madame Catherine ZERMATTFN-CO-
QUOZ et sa fille, aux Granges-Sal-
van ;

Monteur et Madame Hermann CRET-
TAZ et leurs enfants, à Mase :

Monteur- et Madame Eugène FOL.LO-
NIFR et leurs enfants, à Mase, Sien
et Bex ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées, ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Monsieur
Camille ZERMATTEN

négociant
leur cher père, beau-père, grand-père,
beau-frère, oncle, neveu, cousin et par-

. rain, survenu le 10 décembre 1968, à
l'âge de 63 ans, muni des sacrements
de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à M=?e
le jeudi 12 décembre, à 10 h 30.

P.P.L.
Cet avis tient lieu de lettre de faire

part.

t
Il a plu à Dieu d'appeler à Lui l'âme

de

Madame
Cécile TOFFEL

notre chère maman. belHe-maman et
grand-maman , le 9 décembre 1958, dans
sia 8fie année, réconfortée par les sacre-
ments de l'Eglise.

Se recommandent à vos prières, les
familles :
Monsieur et. Madame Louis TOFFFIL

et leur fille, à Lausanne et San Sal-
vador ;

Monsieur et Madame Henri TOFFEL,
à Montreux ;

Madame e't Monsieur Louis BOCHY-
TOFFEL et leurs enfants, à Saint-
Maurice et Martigny ;

Monsieur et Madame Gustave TOFFEL
et leurs enfants, à Genève ;

Monsieur Robert TOFFEL et ses en-
fan ts, à Lausanne ;

Monsieur et Madame Albert TOFFFL
et leurs enfants , à Fribourg ;

Les familles parentes et alliées.
L'ensevelissement aura lieu à l'égli-

se oaroissiale de Saint-Maurice, le jeu-
di 12 décembre, à 10 heures.

Le deuil ne sera pas porté.
Domicile mortuaire : clinique Saint-

Amé.

Domicile de la famille ; chez Mada-
me et Monsieur BOCHY-TOFFEL, à
Saint-Maurice.

Cet avis lient lieu de lettre de faire
part.

t
IN MEMORIAM

JULES SAILLEN
12 décembre 1967 - 12 décembre 1968

Cher époux, déjà un an que tu m'as
quittée, mais dans mon cœur ton souve-
nir demeure bien vivant.

La messe d'anniversaire sera célébrée
le samedi 14 décembre 1968 à 9 heures
à l'église de Massongex.

g^y f̂r 
les 

Pompes funèbres
&àk E. Naefen . 9, rue du

JB_\ Grand-St-Bernard
BU Martigny-Ville

[w| ISW| se chargent de
LSBjKafUMJr toutes les formalités.

¦fl l BfCercueils -
¦IHStSw ^Ecroix " couronnes
I Kl m HIÏ^Hr Corbillard automobile

1̂ " Téléphonez augT_ 22295

î
Walter et Madlen MEICHTRY-IEHNER

et enfants. Viège ;
Gertrud MEICHTRY. Zurich ;
Ida et François WYRSCH-MEICHTRY

et enfants, Pully ;
Rosmarie MEICHTRY, Sion ;
Jules et Mario WTLLA-RIEDY et en-

fants . La Sous-e ;
Veuve Ida GRAND-WILLY et enfants,

La Souste ;
Bertha et Oswald MFICHTRY-WILtA

et enfants, La Souste ;

ainsi que les famines parentes et al-
liées , ont le p-ofond chagrin de faira
part du décès de

Madame veuve

Stéphanie
MECHTRY-WILLA

épouse de Louis

leur bien chère maman, beliie-mère,
grand-maman, sœur, belle-sœur, tante
et marraine, dêcédée à Brigue le 10
décembre à l'âge de 73 ans après uma
courte maladie supportée avec courage.

Selon le désir de la défunte, on est
prié de n'envoyer ni fleurs ni couron-
nes mais de penser à l'église paroissiale
de Brigue.

L'ensevelissement aura lieu jeudi 12
décembre 1968 à Brigue.

Cet avis tient lieu de lettre de faire
part.

i

Départ : place du Collège, à 9 h 45.

î
Madame Gabriel GRANGER-DUBOS-

SON et ses enfants Carmen, Pierre-
Marie et Isabelle, à Troistorrents ;

Monsieur et Madame Adolphe GRAN-
GER-WERLEN, à Troistorrents, et
leurs enfants ;

Les enfants de feu Hermann GRAN-
GER-BORGEAT, à Troistorrents et
Martigny ;

Monsieur et Madame Alphonse GRAN-
GER-MORARD, à Troistorrents, et
leurs enfants ;

Madame et Monsieur Albert LARPIN-
GRANGER. à Genève ;

Monsieur Albert GRANGER, à Mon-
they ;

Mademoiselle Alice GRANGER, à Ge-
nève ;

Madame et Monsieur Théodore BER-
RA-DUBOSSON , à Champéry, et leurs
enfants ;

Madam,= et Monteur Léon TROM-
BERT-DUBOSSON. à Val-d'EMez, et
leurs enfants ;

Monsi eur et Madame Pierre DUBOS-
SON-DONNET-MONAY, à Troistor-
rents. et leurs enfants :

M"i™° e't Monsieur -Tean ROBFIRT-
DUBOSSON et leur fils, à G»n*ve ;

Mon-ip iu- ^t Madame Anto ine DTTBOS-
SON-FFT JAY. à Troistorrents, et
l"urs enfan t e :

Mcnv 'enr pt *'-i|1iiio A.n ^''̂  DUBOiS-
SON-DONNET et leur fille, à Mor-
gins ;

]yr̂ ->-n~,„ p| Mnnsipnr Pai'1 .TOR.Ta-DTT-
BOSS'ON. à Morgins . et leurs enfants;

ainsi que les familles parentes et al-
liées, ont la gmnde douleur de faire
part du décès de

Monsieur
Gabriel GRANGER

leur très cher époux, père, frère, beau-
frère, neveu, oncle, cousin et parrain ,
enlevé à leur tendre affection à l'hô-
pital de Monthey. après une cruelle
maladie, à l'âge de 59 ans, muni des
sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Trois-
torrents, le jeudi 12 décembre, à 10 h 30.

Domicile mortuaire : Troistorrents.

P.P.L.
i

Cet avis tient iieu de lettre de faire
part.

miMIIMI ¦" I WJMM'JJME—B—B

t
La fanfare <« Le Clairon
des Alpes » de Mase

a la douleur de faire part du décès de

Monsieur
Camille ZERMATTEN

membre actif.

Pour les obsèques, veuillez vous ré-
férer à l'avis de la famille.



Mercredi 11 déc. 1968 Page 22

LA CROIX D'OR PREPARE SON NOËL

DU VALAIS

LE PORT FRANC de Brigue
est officiellement mis en service

BRIGUE — Désireuse de donner a la
presse et aux milieux intéressés l'oc-
casion de se documenter sur les problè-
mes d'exploitation du nouveau port

m t* *tâ&£ mmm m .m mnmmm$
L'HUMOUR NE PERD PAS SES DROITS ?

CHALAIS. — Les semaines qui vien-
nent de s'écouler furent fertiles en évé-
nements.

Entre les partis, ou les candidats aux
élections municipales, les mots échan-
gés ont pu être quelque fois un peu
yirfs.

Puis, pendant une semaine tout est
rentré dans l'ordre.

Dimanche a vu le dernier acte de
ces joutes 1968.

A Chalais, l'on votait pour le juge
et le vice-juge. A cette occasion, un

SIERRE. — L'alcool fait des ravages.
Si une consommation en quan tité mo-
dérée, ne nuit pas à la santé , une trop
grande intempérance peut' conduire aux
pires ennuis.

C'est pour rendre service à 'tous ceux
qui lutten t contre l' abus de l'alcool , que
la Croix d'Or trava ille. Elle rend de
grands services à la communauté.

Samedi soir, la section de Sierre s'est
réunie à la Maison des jeunes. L'on no-
tait la présence de nombreux membres
et celle de l'abbé Gilbert Zufferey, vi-
caire de Sainte-Catherine, à Sierre.

Plusieurs problèmes furent traités et
l'action du Noël 1968 retint toute l'at-
tention des responsables.

A cette société d'utilité publique, nous
souhaitons plein succès dans l'entrepri-

Election du vice-juge
CHALAIS — On se souvient qu 'à

Chalais il y avait eu ballotage pour
l'élection du vice-juge entre MM. Benoît
Perruchoud . Candide Perruchoud et
René Christen de Paul. Dimanche on
constatait que seul le premier nommé
était en liste. Ainsi , c'est M. Benoit
Perruchoud — qui avait recueilli le
plus de voix au pramier tour déjà —
qui est élu à ce poste en remplacement
de M. Clovis Caloz

grand panneau représentant saint Ni-
colas invitait les citoyens à voter pour
un candidat. Il faut croire que l'appui
était de taille puisque le candidat choi-
si fut élu par les siens. Il s'agit de M.
Benoît Perruchoud, qui a obtenu 237
voix.

Cette anecdote vaut la peine d'être
relatée, elle nous prouve une fois de
plus que l'humour ne perd jamais ses
droits et c'est 'tant mieux.

NOTRE PHOTO. — Le saint Nicolas
pendant sa campagne électorale.

se commencée et joie dans l'effort d'une
meilleure compréhension d'autrui.

NOTRE PHOTO. — A la table du
comité.

Succès universitaire
SIERRE. — Nous apprenons avec grand
plaisir que M. Michel Berclaz, fils de
M. Victor Berclaz, vient de subir avec
succès ses examens de médecin-den-
liste à l'université de Genève.

Toutes nos félicitations.

Paresse
intestinale

Prenez au repas du soir un à

deux Grains de Vais. Us ré-

gularisent doucement les fonc-

tions digestives et intestinales,
décongestionnent le foie, éli-

minent les toxines. Vente en
pharmacies et drogueries.

chaque soir : Grains de Vais
chaque jour : Bonne santé

lÉittlNVALA S

franc de Brigue, la direction générale
des CFF les conviait , hier , à une im-
portante conférence qui eut lieu à l'hô-
tel Couronne, à Brigue. M. Weber , ad-
joint à la direction commerciale des
CFF, ouvrit l'assemblée par des sou-
haits de bienvenue et salua les per-
sonnes présentes, parmi lesquelles on
reconnut MM. Werner Perrig, président
de la ville de Brigue, Ignace Delaloye,
adjoint du chef d'exploitation des CFF
à Lausanne, Walther Nanzer, inspec-
teur de la douane de Brigue, Ernest
Tscherrig, administrateur aux mar-
chandises en gare de Brigue, Wyss-
mann , adjoint de l'inspecteur de gare
de Brigue, Berchtold , directeur de la
Fédération économique du Valais,
Wicht et Sieber, respectivement direc-
teurs des Maisons de transport Danzas
et Gondrand à Brigue, des représen-
tants des chemins de fer italiens ainsi
que d'une délégation du BLS à la tête
de laquelle se trouvait M. Fritz Meyer,
chef du service commercial de cette
entreprise de transports. Après avoir
donné des renseignements techniques
sur le port franc nouvellement créé
dans la station haut-valaisanne, M. We-
ber rappela que cette réalisation — vé-
ritable lien entre le producteur et le
consommateur — avait vu le jour grâ-
ce à la compréhension manifestée à
cette occasion par l'inspectorat de la
douane de Brigue.

UNE REALISATION ATTENDUE
DEPUIS PLUS DE 50 ANS

Il appartint ensuite à M. Berchtold
de prendre la parole pour mettre l'ac-
cent sur le fait qu 'en 1915 déjà, la
Maison Pellissier, de Saint-Maurice, in-
troduisait la première démarche pour
la création d'un dépôt douanier à Bri-
gue. Plus audacieuse, la Chambre va-
laisanne de commerce, fondée en 1917
et présidée également par M. Maurice
Pellissier, demanda en 1919 que cette
ville frontière soit dotée d'un port
franc. La requête parut exagérée à la
Direction générale de la Douane qui
manifesta cependant l'intention de
créer un « dépôt franc ». La réalisa-
tion de ce projet se fit attendre. L'éco-

EĴ BREF
DE LA CITE
DU SOLEIL

SIERRE — Le corps des sapeurs-
pompiers de Sierre se distingue par
son efficacité et par son organisa-
tion. Grâce à lui, de nombreux si-
nistres sont rapidement circonscrits
et les dégâts limités. Cependant ,
pour que son action soit efficace, il
doit pouvoir compter sur une équipe
entraînée et rodée. Samedi passé, il a
organisé un cours pour débutants. Ce
cours a obtenu un franc succès. En
effet, de nombreux j eunes se sont
présentés. Nous leur souhaitons de
ne pas avoir à intervenir- trop sou-
vent.

Sous le sigle « Connaissance du
monde », une grande chaîne de ma-
gasins organise régulièrement dans
notre ville des conférences. La der-
nière avait pour titre « Inde fabu-
leuse ».

Un nombreux public intéressé s'est
déplacé pour entendre les commen-
taires et voir les images tournées
par M. Jacques Chegaray. Comme
d'habitude, le conférencier a été pré-
senté par M. Veuthey, directeur du
service culturel de la maison.

Avant les fêtes de fin d'année et
les vacances scolaires, le ciné-club
local projette un film très connu. Ce
long métrage avait à l'époque rem-
porté un énorme succès. Il s'agit de
« La guerre des boutons ».

Tournée par Yves Robert, cette
ceuvre nous retrace avec une verve,
une truculence, les ébats et ies luttes
parfois féroces opposant les enfants
de deux villages voisins. A l'heure
des bordereaux d'impôts et des fac-
tures qui s'accumulent, un peu de
bonne humeur ne ferait de mal à
personne.

Un employé des Services indus-
triels prend sa retraite. Depuis 25 ans
au service de la communauté, M.
Maurice Imboden a terminé sa car-
rière comme contremaître l ignard . Il
a été très apprécié des 4 directeurs
successifs qu 'il a connus, soit MM.
Vocat, Dulex, Ebener et von Roten.
Nous souhaitons une paisible retraite
à cet employé modèle.

A Sierre est décédé après une lon-
gue et douloureuse maladie, Mme Jo-
seph de Chastonay. Cette personne
était l'épouse de M. Joseph de Chas-
tonay, ancien conseiller d'Etat.

A 9a famille et spécialement à ses
enfants, M. et Mme le Dr J.-Louis
de Chastonay, M. et Mme Pierre de
Chastonay, conseiller communal,
nous présentons nos sincères condo-
léances.

nomie valaisanne s impatienta. En 1925,
une assemblée réunie à Brigue vota
une pétition que la Chambre de com-
merce transmit au Département fédé-
ral des finances Or , la Direction géné-
rale des douanes était arrivée entre
temps à la conclusion que « l'installa-
tion d'un dépôt franc , était du ressort
des CFF ». Quant aux CFF, ils décla-
rèrent : « La création et l'exploitation
de tels dépôts doivent être abandon-
nées à l'initiative privée ». En 1933, les
CFF ont changé d'avis et tentèrent
d'obtenir, pour leurs halles, le statut
d'un entrepôt fédéral. En 1945, la
Chambre de commerce réexamina le
problème sur la base d'une nouvelle
enquête. Mais, après un échange de
correspondance avec la Direction gé-
nérale des douanes, elle renonça à pré-
senter une nouvelle requête car les en-
gagements financiers demandés dépas-
saient ses possibilités. A fin 1963, l'idée
est lancée à Biasca de créer un port
franc qui constituerait en quelque sorte
le prolongement du port de Gênes. Les
promoteurs laissent entrevoir qu 'ils as-
signeraient un rôle semblable au nœud
ferroviaire de Brigue s'il était doté
d'un port, franc. En 1965, l'assemblée
générale de la Fédération économique
fut avisée que la direction reprenait
les démarches afin de convaincre les
milieux intéressés que l'on ne saurait
plus contester objectivement la néces-
sité de créer un port franc à Brigue.
C'est en 1967 seulement qu 'un nombre
suffisant d'appuis laissa entrevoir une
issue positive pour une enquête qui
touchait l'ensemble des milieux suisses
intéressés.

QUELS SONT DONC LES
AVANTAGES D'UN PORT FRANC ?
Sans entrer dans les détails, on peut

les résumer de la façon suivante : les
commerçants ou les industries qui ont
acheté au meilleur cours peuvent en-
treposer les marchandises pour une du-
rée indéterminée dans le port franc
en attendant de les utiliser ou de les
vendre en Suisse ou à l'étranger. Les
droits de douane ne deviennent exigi-
bles qu 'au moment où les marchandi-
ses sortent du port franc pour la con-
sommation ou l'usage en Suisse ; les
douanes n 'interviennent pas si les mar-
chandises sont réexpédiées à l'étranger.
C'est évidemment aux portes d'entrées
d'un pays que les ports francs peuvent
le mieux jouer leur rôle. Celui de Bri-
gue comble enfin une lacune qui était
d'autant plus durement ressentie que
le trafic d'importation se sépare dans
cette localité en deux courants orien-
tés l'un vers le Nord et l'autre vers
l'Ouest. Le port franc de Brigue est
exploité par les CFF (ce qui est une
innovation) dans une partie nettement
délimitée de leurs dépôts qui sont
d'ailleurs aussi accessibles aux trans-
ports routiers. L'esprit de collaboration
des Douanes et des CFF a donc permis
de trouver une solution extrêmement
rationnelle car si elle n 'a rien de spec-
taculaire, elle répond aux besoins de
l'heure actuelle et pourra être adaptée
avec peu de frais à une demande crois-
sante. Toujours est-il que tous ceux
qui ont poussé à la roue au cours de
cinq décennies peuvent être fiers de
l'aboutissement très satisfaisant de ce
postulat.

UN PEU DE TECHNIQUE
DOUANIERE

On eut ensuite l'avantage d' entendre
M. Nanzer, inspecteur de la douane,
qui exposa en quelques mots la tech-
nique douanière d'un port franc. Il
nous apprit que ce dernier est considé-
ré comme territoire étranger. Toutes
les marchandises peuvent y être entre-
posées excepté les substances sujettes
à s'enflammer spontanément ou à ex-
ploser et celles qui entrent facilement
en putréfaction ou en fermentation ou
dont le' voisinage est susceptible de
nuire à d'autres marchandises entrepo-
sées. Les parois et les portes de ces
locaux forment la ligne des douanes.
Le port franc est soumis à la surveil-
lance de la douane. Son grand avantage
est que toutes les manipulations ayant
pour effet de conserver les marchandi-

ses sont autorisées. D autre part il g
permis d'examiner, d'analyser, de R,
emballer, d'enlever l'emballage e*
rieur, de diviser, de trier , de meta
ger et d'échantillonner les marchand:'
ses. Des inscriptions peuvent être »
levées, changées ou remplacées à cot
dition qu 'aucune fausse provenance r 1
soit simulée. Le port franc a un ca
ractère public et est ouvert à tous le
intéressés aux mêmes conditions.

ASPECTS D'EXPLOITATION
M. Ernest Tscherrig rappela qu

malheureusement, les locaux n 'état
pas définitivement terminés, on devi
renoncer à une visite des lieux. L
surface totale du port franc de 1200 i
suffira pour les débuts. On verra pari
suite si le développement du trafic nt
cessite une plus grande surface. Ac
tuellement plusieurs cabines sont e
construction et d'autres suivront. 1
est aussi possible de doter les cabine
d'agencements spéciaux tels que insti
lations de climatisation, etc. Les ma:
sons avec un trafic régulier feront bit
de louer un local dont le prix de le
cation s'élèvera, éclairage compris ,
environ 50-69 francs par nr>2 annuelle
ment. Ce prix constitue un forfait ren
plaçant les prestations de magasina^
Un avantage important du port ta
de Brigue est sa position geographiqu
qui offre en même temps des avant!
ges tarifaires. L'exploitation du por
franc a débuté provisoirement le 5 »
vembre dernier. Dans le courant I
l'été 1969, après la mise en place à
installations, le port franc pourra tri
vailler à plein régime. Ainsi le cante
du Valais possède son premier pa
franc et l'on se réjouit d'apporter o
l'intérêt au développement de ce n»
veau trafic.

LA VOIX DES AUTORITES
Après ces différents exposés, c'esl !

Werner Perrig qui intervint pour li
citer les promoteurs de cette réalis
tion et pour souhaiter à cette demie
— appelée à jouer un rôle prépond
rant dans la vie économique valais
ne — le plus grand des succès. Ct
aussi le vœu que notre journal fonts
à l'occasion de l'officielle mise en se
vice du premier port franc valai*

ludi
Notre photo : Une vue partiell e i-

particip ants.  On reconnaît M M .  DM
loye, Weber, Perrig, Nanzer et Tsclf
rig.

EN VRAC
DU HAUT-PAYS

• LES SOIREES VONT COMME»
CER. — Dans quelques jours , i
cité du Simplon sera animée d*
que week-end car chaque sociéï
locale organisera sa soirée ann*
le. Il y aura tout d'abord le conctf
de Noël , qui sera donné sara^
prochain au soir par la fanf*
municipale. D'autres manifestât)'*
se succéderont à un rythme rég?
lier jusqu 'au début du Caréfl*
Parmi ces soirées citons celle •
Italiens qui revêt toujours une !•
portance particulière comme le tf
ditionnel rendez-vous des Roman*
en passant par la réunien des B*
nois , le « Bunter Abend » ùcs d*
teurs, la surprise party du SB-
Club et de l'Alpen-Club des daffl»
le bal des footballeurs, l'assembla
des jodleurs , le repas pris en C0
mun par les vieillards et nous *
passons. Autant dire que durant *
prochains jours fériés l'on n'a""
que l'embarras du choix.
9 LE CALME AVANT LA TH»
PETE. — Depuis quelques j<""s
notre grande gare brigoise vit so*
le signe du calme le plus comp)*
Mais cela ne saurait durer bi*
longtemps car l'on s'attend — J *®
gré certains facteurs économie!1*
défavorables dans nos pays _ v*
sins — à un important trafic •
l'occasion des prochaines fêtes *
fin d'année.
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ueces au proresseur narr x

Le professeur Karl Barth, l'un des théologiens protestants les
plus connus dans le monde, est décédé subitement, hier à Bâle. Agé
de 82 ans, le professeur Barth, qui fut le premier théologien réformé
i recevoir le doctorat « honoris causa » de la Sorbonne, a conservé
sa lucidité jusqu'au bout. L'été dernier, il dirigeait encore, à la fa-
culté de théologie de l'université de Bâle, un séminaire consacré au
théologien allemand Schliermacher à l'occasion du 200e anniversaire
de la mort de ce dernier.

LE SENS HUMAIN
ALLIE AU COURAGE

PHYSIQUE ET SPIRITUEL

Né le 10 mai 1886 à Râle. Karl Barth
quitta cette ville i l'Age de 3 ans. son
père étant devenu professeur à la fa-
culté de théologie de Berne. Après
qu'il eut étudié la théologie i Berne,
pull à Tublngue et à Marbourg, Ge-
nève eut le privilège de le compter
pendant deux ans. parmi les pasteurs
de ia paroisse alémanique. Il fut en-
suite nommé pasteur de la paroisse
argovienne de Safenwll, non loin de
Zofingue. Le temps qu 'il passa dans
oette région semi-agricole et semi-In-
dustrielle fut pour lui une sorte d'ap-
pel à Intégrer les vérités de la foi
dana le oomplexe de la vie civique. Le
fruit de ses recherches fut son livre
sur l'Epttre aux Romains, paru en
1919, qui fit de ce pasteur de village

Bonnes prises de la police
LAUSANNE — En septembre dernier ,
la police de sûreté genevoise ap-
préhendait , à la demande de la police
de Bâle, deux voleurs récidivistes qui
avaient de nombreux méfaits sur la
consoience et ce dans plusieurs can-
tons. La police de sûreté vaudoise a
pu établir que ces individus avaient
opéré aussi , de février à septembre,

Cycliste tué à Balsthal
SOLEURE. — M. Josef Stoessel , né en
1909, qui circulait à vélo à Balstahl ,
mard i après-midi, a été renversé par
une voiture et mortellement blessé.

M . Stoessel a fait un écart à gauche
au moment où la voiture le dépassait.

M. Diefenbacher paiera
ZURICH — La cour de cassation de
Zurich a rejeté le pourvoi en cassa-
tion de M. Diefenbacher contre un ju-
gemen t du tribunail cantonal de Zurich,
dans un procès d'atteinte à l'honneur.
Le tribunal cantonal , en qualité d'ins-
tance d'appel, avait prononcé l'acquit-
tement dans le procès pour calomnies
répétées intenté par M. Diefenbacher.
avocat de la succession du multi-mil-
lionnaire Christian Schmid, décédé.

Les femmes zurichoises
vont marcher sur Berne
ZURICH — Les femmes zurichoises
vont marcher sur Berne : une nom-
breuse assemblée de l'Association zu-
richoise pour le droit de vote féminin
a décidé à une écrasante majorité,
après une longue discussion, une
marohe sur Berne, destinée à déposer
U Palais fédéral une protestation con-
tre la ratification ' par In suisse de la
Convention européenne des droits de

• POUR UN CENTRE DE CONFERENCE A trait à la solidité des ponts ? • LA SOLIDARITE DES SANS-FILISTES A habitant de Moillesulaz (Genève) , lequel se pré-
VIENNE A cette question écrite du conseiller natio- JOUE ENTRE EPINAL , LA CHAUX-DE- cipita et put se procurer le produit réclamé.

nal A. Schmidt (soc.-AG). le Conseil fédéral FONDS, LAUSANNE, THONON ET GENE- Celui-ci a été acheminé par les voies les plus
L'ambassadeur E. F. Buresch, représentant vj ent de rép0ndre que ]es directives des CFF VE. . .  ET A PERMIS DE PROCURER UN rapides. Même la Douane française s'est mon-

permanent de l'Autriche auprès de l'Office des datent de 1958. Or le pont en question a été REMEDE RARE A UN PETIT MALADE trée compréhensive. Aux dernières nouvelles
Nations-Unies à Genève , a remis au directeur construit en 1948-49. Ces directives seront re- _, .. . „ . . • . ,. l'état du petit malade d'Epinal s'améliore,
.énéral de cet office. M. Vittorio Winspeare- vi é maj s n est exclu de prescrire des nor- Quelle belle chaine Que celle des radio-
iuicciardi. la documentation relative au con- mps ui soient de nature à empêcher tout ac- af?teurs.. Une iois de plus elle a jou é avec % UN HOPITAL DE LA CROIX-ROUGE BOM-

cours international pour l'aménagement d'un dden t. L'accroissement de la sécurité doit être Pl«n succès la carte de la solidarité et a per- BARDE AU BIAFRA
siège d'organisations internationales et dim ,.echerché dans le sens d>une diminution en. ^^^Jf0™» a un 

enfant 
franÇalS On apprend dans les milieux humanitairescentre des conférences a Vienne. core pius poussée des risques de collision. gravement malade. genevois qu'un hôpital du Comité internationalL appel initial fut lancé depuis Epinal. dans de la Croix-Rouge a été bombardé et mltralUé

• APRES L'ACCIDENT DE GENEVE - LA- • LA CLEF ETAIT SUR LA PORTE... ifnj 'ffiqje T'v êl Z^SS^^Z %Sk ni/JS *"  ̂"*» *»  ̂*"
- Et Ie ca

1
mbri0'ei"- ne s'est donc pas gen France. L'attaque, menée de jour par un appareil

Le 6 août, par suite du déraillement d'un P°ur Vlslt
f
er le café-brasserie de la Servette L,appel fut capté à  ̂ chaux-de-Fonds, ré- isolé, vraisemblablement du type « Ilyouchine ,

train de marchandises, un wagon a heurté une On ne retuse pas une invitation pareille ivi.. percuté sur Lausanne où une étudiante le pro- a fait plusieurs morts et blessés mais aucun
pile de pont à Genève-La-Praille. La chaussée la fouine aes lieux n a rapporte que I M ira longea jusqu 'à Thonon. Dans cette ville des détail n 'est arrivé à ce suj et à ' Genève Six
s'est affaissée. Peut-on éviter la répétition d'un au malandrin. A petite peine peti t , outin. jeunes de la Maison de Ja culture prolongèrent bombes sont tombées sur l'hôpital ou à ' pro-
têt accident en renforçant les directives ayant La police de sûreté enquête néanmoins. le S.O.S., qui fut finalement intercepté par un ximité.

un homme connu au près comme au
loin. Il reçut alors un appel de la fa-
culté de théologie dr l'université de
Goettlngue, puis de celle de Munster
en Westphalie , enfin de celle de Bonn.
Par sa théologie dialectique , Barth
était devenu un catalyseur de la
pensée théologlque d'alors.

En 1933, Hitler prit le pouvoir et
Imposa l'idéologie du national-socia-
lisme. Il mit en avant la valeur di-
vine, de la race germanique arienne.
Karl Barth ne voulut ni ne put se
taire. «Qui l'Eglise doit-elle écouter ?»,
dit-Il , et sa réponse ne put qu'être :
« Elle doit uniquement écouter la Pa-
role de Dieu. Il s'adresse à son peu-
ple non pas au travers de l'histoire,
mais au moyen de sa seule Parole ».
Il fut le principal Instigateur de la
Déclaration de Barmcn qui aboutit à
la constitution de l'Eglise confessante.
Cette création marqua le départ de

dans des villas de la côte et du pied
du Jura, s'emparanl d'argent , de bi-
joux , de meubles, d'objets de luxe et
d'antiquités pour un montant impor-
tant. Une partie de ce butin a pu être
récupérée.

—« »—

Un Belge qui était en possession
d'une automobile volée avait été ar-
rêté à Genève le 23 novembre. L'en-
quête a montré que cet homme venait
de commettre des cambriolages non
seulement à Genève, mais aussi dans
des villas à Founex (près de Nyon) et
à Montreux. De plus, les recherches
entreprises en collaboration par les
polices de sûreté vaudoise et genevoise
ont permis d'établir que ce délinquant

contre MM. Mark Hauser et Karl
Meyer. avocats à Zurich et M. Hein-
rich Ludwig. conseiller d'Etat à Coire.
En outre , le tribunal cantonal avait
arrêté que le plaignant avait à sup-
porter la. totalité des frais des deux
procédures, celle du tribunail de dis-
trict et celle du tribunal cantonal et
qu 'il avait encore à verser aux accu-
sés une indemnité de 1.300, 1.000 et 600
francs.

l'homme « avec réserves ». Cette mani-
festation doit avoir lieu au moment de
la discussion au Conseil national du
message du Conseil fédéral rendu pu-
blic lundi. Dans celui-ci. le Conseil
fédéral propose la ratification de la
Convention européenne des droits de
l'homme, avec les réserves qui s'im-
posent quant au suffrage féminin et
aux articles confessionnels.

SSSi:::;: :̂̂

GENÈVE INSOLITE

l'opposition de l'Eglise à Hitler , qui
eut de lourdes conséquences pour
maints de ses militants. Quant à
Barth , il fut contraint de quitter Bonn.
L'université de Bâle, avec l'assenti-
ment du département de l'Instruction
publique du demi-canton, s'empressa
de faire appel à lui et de lui confier
une chaire de théologie systématique
créée à cet effet.

A côté de son enseignement , le pro-
fesseur Barth a développé sa pensée
dans plus de 400 ouvrages ou articles
théologiques, mais tout spécialement
dans sa magistrale « Dogmatique »,
dont l'édition française, due au pas-
teur F. Ryser. de Genève, comprend
pour l'instant 20 volumes (6 sont en-
core à paraître). Ses principaux li-
vres ont été traduits , dans de nom-
breuses langues ; ils font autorité jus-
qu 'au Japon, en Nouvelle-Zélande,
comme en Amérique et en Inde.

On ne saurait négliger un aspect
particulièrement attachant de la per-
sonnalité de Barth : le sens du con-
tact qu 'il eut avec chacun, comme
aussi sa liberté constante à l'égard de
tout ce qui est protocolaire. Faut-il
rappeler que pendant la guerre mon-
diale Il fit du service volontaire et
qu 'il se montra un camarade exem-
plaire ? Arrivé à un âge avancé, il
préféra souvent l'aumônerie du péni-
tencier de Bâle à la chaire de la ca-

était en outre l'auteur de nombreux
vols avec effraction commis dès ce
printemps dans d'autres villas de la
riviera vaudoise et de la côte.

AU GRAND THEATRE DE GENEVE

«MOSE IN EGITTO » de Rossini
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(De notre correspondant permanent Me M.-W. SUES)

L œuvre , est grandiose, bien diffé-
rente des autres ouvrages du célèbre
compositeur. Nous en avons traité lors-
que le Festival international de Lau-
sanne la présenta , pour la première
fois en Suisse, à l'instigation de Ma-
nuel Roth. C'est le Théâtre de Bolo-
gne qui nous 1 en avait donné une étin-
celante réalisation musicale dans un
discutable décor moderne , avec les
moyens très limités qu 'offre la scène
de Beaulieu. Mais l'interprétation fut
telle que le souvenir était demeuré
saisissant.

Il y a depuis plusieurs années une
heureuse entente entre le Grand-Théâ-
tre de Genève et le Stadttheater de
Berne. Ce dernier apporte son specta-
cle le meilleur. Cela nous vaut de
réentendre ce: mélodrame sacré, comme
l'avait dénommé Rossini. On ne le re-
grettera pas. Le Théâtre de Berne en
donne une noble et belle représenta-
tion , très étudiée, remarquablement mi-
se au point. La comparaison avec la
conception italienne, applaudie à Lau-
sanne, est extrêmement intéressante.
Certes les Bernois ne disposent pas
des possibilités de la Compagnie qui
est chargée d'incarner l'art lyrique ita-
lien à l'étranger. Néanmoins ils béné-
ficient d'atouts importants.

COMPARAISONS ...

D'abord un chef d'orchestre remar-
quable. Lamberto Gardelli , que l'on
vient d'acclamer dans la direction de
« Madame Butterfl y ». Il est le coordi-
nateur idéal, dynamique et bien latin ,
entre le plateau et la fosse. Malheu-
reusement l'orchestre du Stadttheater
n 'a pas la clarté, la limpidité , le mor-

Barth

thédrale. Si son amour pour les arts
est aussi connu , on ne doit pas taire
son humour d'une saveur toute par-
ticulière.

dant et la mélodieuse chanson de ce-
lui de Bologne , un des plus réputés
d'Europe. En revanche , sur scène, on
enregistre une bonne surprise. Les
chœurs de la troupe bernoise se sont
révélés excellents, aux ordres de An-
ton Knûsel . Leur densité sonore, la
plénitude des voix, la justesse des
mouvements et la parfaite synchroni-
sation avec l'orchestre el les solistes ,
ont ravi les mélomanes. Si nos choris-
tes ne sauraient avoir le galbe et le
velouté , surtout en demi-teinte, de
leurs collègues italiens , ils ont cepen-
dant détaillé cette magnifique parti-
tion avec un soin extrême et un réel
talent. Ils furent les meilleurs éléments
du succès.

Car les rôles chantés ont laissé une
impression mitigée. Certes ces artistes
qui composent une distribution homo-
gène dont les éléments sont habitués
à travailler en commun, ont-ils plû par
leur aisance et leur cohésion. Mais ici
le souvenir de Bologne demeure in-
tact. Les voix superbes , la maîtrise et
la virtuosité que les chanteurs italiens
apportaient à une partition difficile ne
peuvent pas être égalés. Si les hommes
furent dans l'ensemble d'une valeur
plus affirmée que les femmes, on n 'en
trouve pas qui s'imposent.

ASPECT VISUEL

Cet opéra en forme d'oratorio exige
une mise en scène très soignée. Il faut
fixer et retenir l'attention . Hormis la
traversée de la Mer Rouge, dans une
structure moderne sans relief, celle de
Bologne avait déçu. Celle de Berne est
beaucoup plus heureuse. Face à un
décor camaïeu et chaud , un brin mys-

UMî grange détruite
par le feu

BENNVVIL. — Mardi après-midi , un
incendie a complètement détruit une
grange à Bennwil, dans le demi-canton
de Bâle-Campagne.

Elle contenai t le fourrage pour 18
têtes de bétail.

Les dégâts sont estimés à quelque
150 000 francs.

Selon les premiers renseignements,
un court-circuit serait la cause du si-
nistre. Une enauête a été ouverte.
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Arrêté sur les banques
étrangères

La commission
s'oppose à la clause

d'urgence
BERNE. — La commission du Con-
seil des Etats chargée d'examiner le
projet d'arrêté instituant le régime
du permis pour les banques en mains
étrangères s'est de nouveau réunie
à Berne en présence de M. Celio,
conseiller fédéral , Motta , président
de la commission fédérale des ban-
ques , et Hay, directeur général de
la Banque nationale.

Elle a décidé d'entrer en matière
(ont en rej etant la clause d'urg.mee.

File a. au demeurant , adopté le
projet après y avoir apporté diver-
ses modifications .

La commission se réunira encore
une fois pour mettre le texte définl-
«iveinent au point.

Un homme coince
entre sa voiture

et un train
BERNE — Mardi matin, un aoci-

dent peu ordinaire a eu Heu à Zolii-
kofen. Un conducteur parqua sa
«Land-Rover» tout près des voies du
chemin de fer Soleure - Zoliikofen -
Berne . Le chauffeur voulut rapide-
ment fermer la porte de sa jeep parce
qu'un train arrivait. Glissant sur le
sol gelé, il a été coincé entre son
véhicule et le train. Grièvemetit bles-
sé, il a été transporté à l'hôpital.

téiieux , sui* un escalier monumental de
même couleur , Hans Hartleb a pu dé-
velopper des mouvements de masse qui
communiquent vie et vraisemblance
historique aux figurants comme aux
solistes. Jouant des éclairages avec un
art consommé, mettant en valeur le
brillant des armures et des casques
dorés, il est parvenu à reconstituer une
antique estampe qui a du cachet et de
l'originalité. Tout au plus lui reproche-
ra-t-on , comme au décorateur Ekke-
hard Grùbler , de s'être complu dans
le sombre sans discontinuer, et d'avoir
ignoré l'éclatant soleû d'Egypte en op-
position à la pénombre dont Moïse
punit le pays. Cette prédilection du
foncé, on la retrouve dans les costu-
mes, ternes et tristes. Combien les
clairs et gaies tuniques du décorateur
italien étaient plus plaisantes et plus
intéressantes : Mais on pardonnera cet-
te rigueur aux animateurs de la scène
bernoise car l'ensemble est de qualité
originale.

Chaque année le Stadttheater amé-
liore sa production. Elle ne saurait
laisser indifférent. Le public lui a fait
fête et à chaque baisser de rideau lea
rappels furent aussi nombreux que
chaleureux . Un grand succès poux les
deux Théâtres.

Un million d'abonnés à la T?
BELLINZONE. — Le mil'lionmème
abonné à la télévision est un habitant
de la vaMée tessinoise de 1a Mesoîciiïa,
M. Cesare Ghisletta, de Losrtallo.

L'heureux nouveau téléspectateur st
verra offrir par les PTT. mercredi, un
poste de TV qui lui permettra de rece-
voir les émissions en couleur.
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Cinq millions d hectares à rayer de l'Europe verte
BRUXELLES. — Il faut que la popu-
lation agricole de la communauté di-
minue de moitié d'ici dix ans et que
les cinq millions de paysans qui res-
teront à cette date puissent vivre nor-
malement sur le plan social et produire
de façon rentable sur le plan écono-
mique : tel est l'objectif proposé hier
matin dans le plan Mansholt par la

L'espoir de M. Clifford
WASHINGTON. — M. Clark Clifford,
secrétaire à la Défense, a émis l'espoir,
hier, qu'à la faveur de progrès aux
pourparlers de Paris, les Etats-Unis
et le Vietnam du Nord pourraient

« commencer de procéder au retrait
mutuel de leurs troupes au Vietnam
du Sud d'ici à une quarantaine de
jours ».

France: référendum en 1969
PARIS. — Le général De Gaulle or-
ganisera un référendum en Prance en
principe en 1969 pour faire aboutir la
réforme du Sénat et la décentralisa-
tion administrative et économique au

Mont de Serge Sabattier,
chef des bureaux d'outre-mer

à l'agence France-Presse
PNOM-PENH. — M. Serge Sabattier,
chef des bureaux de l'outre-mer à l'a-
gence France-Presse, est mort mardi,
soudainement, d'une crise caidiaque,
moins de 24 heures après son arrivée
è Pnom-Pemh.

Il était pairti de Paris lundi pour
une mission de trois semaines qui de-
vait le conduire successiveimieînt au
Cambodge, au Vietnam et au Laos.

M. Sergie Sabattier était âgé de 64
ans.

• INONDATIONS EN IRAN
TEHERAN. — Des pluies torrentielles
ont provoqué des inondations dans la
province de Fars (eud de l'Iran), em-
portant les habitations et causant la
mort de nomlbreux habitants surpris
par la crue des torrents.

Les Chinois militairement présents en Europe
ROME. — Le plus grand journal ro-
main, « H Messagigero », fait état mar-
di de Ha construction de rampes de lan-
cement de missiles chinois en Alba-
nie.

« Pour la première fois, écrit le jour-
nal! sang citer de source, les Chinois
sont militairement présents en Euro-
pe : ils installent des rampes de lan-
cement de missiles dans la région d'El-
basaan, en Albanie centrale. »

Le bandit s'est déguise
EN OFFICIER DE POLICE
TOKIO. — Le plus important \ol ja-
mais réalisé au Japon a eu lieu hier
à Tokio et a rapporté à son auteur
300 millions de yens (environ quatre
millions de francs suisses).

Le bandit, âgé selon les témoins
d'environ 22 ans, était déguisé en of-
ficier de police. Il a arrêté le car d'une
banque qui transportait 300 millions
de yens dans des coffres métalliques,
et a ordonné aux quatre occupants de
descendre du véhicule le plus vite pos-
sible, un coup de téléphone ayant
averti la police qu'une bombe se trou-
vait à bord. Les escorteurs ont immé-
diatement abandonné le car, et le faux
policier est monté à bord pour le fouil-
ler et découvrir la bombe. H s'est alors
installé au volant et est parti avec le
car et l'argent qu'il transportait, lais-
sant les escorteurs sur le trottoir.

La police a organisé les recherches,

• UN DEMOCRATE NOMME
CONSEILLER POUR
LES AFFAIRES INTERIEURES
DE NIXON

NEW YORK. — Le président élu, M.
Richard Nixon ,a annoncé au cours
d'une conférence de presse mardi après-
midi qu'il avait décidé de nommer un
démocrate, le Dr Daniel Patrick Moy-
nihan, comme son conseiller spécial pour
les affaires intérieures américaines.

commission au Conseil des ministres des
< Six ».

Plus aucun prix commun agricole ne
doit augmenter d'ici à 1980 tant que la
demande ne sera pas égale à l'offre, de
façon à éviter la formation d'excé-
dents.

En 1980, le soutien des marchés ne
devra pas coûter plus de 750 millions

Il s agirait dun « accord mutuel sur
le retrait des troupes américaines et
nord-vietnamiennes du Vietnam du Sud.
En aucun cas, le rapatriement des pre-
miers Américains ne serait « unilaté-
ral », a affirmé ensuite le chef du Pen-
tagone, au cours d'une conférence de
presse.

profit des vingt-et-une régions : cette
affirmation de M. Jean Marcel Jean-
neney, ministre d'Etat chargé de la
réforme, a mis fin hier matin aux
diverses spéculations nées dans les
milieux politiques à la suite de la cri-
se monétaire française Selon ces spé-
culations le président de la Républi-
que aurait pu renoncer à promouvoir
ces réformes par la voie référendaire
comme il avait dû renoncer à la faire
en juin dernier en raison des mani-
festations d'étudiants.

Aucune date précise n'a toutefois
été fixée par le gouvernement pour
cette consultation.

La - fixation de oette date dépendra,
estime-t-on dans ces milieux, de l'a-
mélioration du climat politique du
gouvernement. L'annonce par M. Jean-
neney que le chef de l'Etat restait
fermement décidé à organiser le ré-
férendum a été faite à la veille du dé-
bat organisé à l'Assemblée nationale
sur la décentralisation et sur la ré-
forme du Sénat. Ces deux projets sou-
lèvent de nombreuses critiques dans
les divers partis politiques mais re-
présente en même temps une profon-
de révolution dans la tradition centra-

A l'origine de cette information, qui
n'est ni confirmée au ministère des Af-
faires étrangères italien, ni commentée
à l'état-major du secteur Sud-Europe
de l'OTAN, se trouve, semible-t-il, une
information publiée dimanche dans le
journal anglais « Observer », qui citait
lui-même des sources yougoslaves et le
même jouir, par un journal romain « H
Tempo » annonçant un accord militai-
re sino-allbanais.

qui sont restées vaines. Elle a toute-
fois retrouvé le véhicule une heure
plus tard, à quelques kilomètres du
lieu du vol, vide évidemment.

NEW-YORK — Pour n'avoir rien fait par elle- ses relations avec les Etats-Unis, car elle commence mose. L'Amérique s'est également déclarée prête
même, l'administration Johnson, dans les derniers à sentir « l'haleine chaude de l'URSS », et ne peut à ouvrir des conversations sur la limitation des
jours de son existence, se trouve dans une si- se permettre de se trouver en face de deux fronts missiles. L'ambassadeur d'URSS, M. Dobrynine, en
tuation enviable, en ce sens que les deux grandes hostiles en même temps. On croit à Washington a été averti,
puissances communistes, c'est-à-dire la Chine et que la Chine a vu baisser son influence au Viet-
l'URSS, cherchent soudainement à s'attirer les fa- nam du nord, alors que celle de Moscou gagnait On sait que le président Johnson voudrait fer-
veurs des Etats-Unis et entreprennent de nouvel- du terrain. miner en beauté sa présidence par un entretien
les tentatives de rapprochement. n„„„t -„ j ie;r H „ IVW™,, «I« „„„„,,„ •„ avec M. Kossyguine, premier ministre de l'Union

Pékin a fait savoir aux Etats-Ums qu'il serait poÏ£5e» sur les ïuséeHn pense dans Tes mU s°™tique * ^«^«n *™ voyage officiel à Mos-
désireux de reprendre les rencontres des am- u™t américains ou'il s'aèit de détourner l'atten cou' ma,s on se deman^e, dans les milieux poli-
bassadeurs de Pékin et de Washington à Varsovie, {£„ d

™m«£d« de Voccupation de a Tchécoslovâl tiques' s"d serait °PP°rtun. *l°™ W" ™ !«' reste
interrompues depuis un an, et a invité les Etats- ~°? du mon e ae l occuPaMon ae la ichècoslova- p,us que quarante jours à rester en fonotions,
Unis a adhérer à la convention de coexistence pa- q ' d'ouvrir des conversations d'une telle importance
cifique signée à la conférence des pays de l'Est de Le gouvernement de Pékin a proposé l'ouvertu- ou s'il ne serait pas préférable que ce problème
Bandoung. Et ce sont aussi les hommes du Krem- re de conversations pour le 20 février, soit un mois soit laissé à l'examen de la nouvelle administra-
lin qui brusquement, et en toute hâte, demandent après l'entrée en fonctions du président Richard tion. C'est pour cette raison que l'on dit à Washing-
la reprise des pourparlers sur la limitation et le Nixon. Celui-ci s'est déclaré d'accord, mais il a ton qu'une conférence entre MM. Johnson et Kos-
contrôle réciproque de l'armement en fusées of- fait comprendre qu'il n'était nullement question syguine est certes souhaitable, mais qu 'elle n'a pas
fensives et défensives, que depuis deux ans la d'accepter la condition préalable de la Chine encore été définitivement fixée. Il serait peut-être
Russie des Soviets avait constamment aj ournés. communiste, de rompre notamment les relations préférable que l'on envisage d'abord des entretiens

De l'avis unanime des milieux de Washington, avec la Chine nationaliste et de retirer toutes les entre ambassadeurs, puis que l'on prévoie une cou-
la Chine communiste souhaite une détente dans troupes et les armes américaines de l'île de For- férence entre MM. Kossyguine et Nixon.

de dollars (aujourd'hui 2 milliards de
dollars).

Les dépenses du secteur laitier pour-
raient être limitées à 250 millions de
dollars au terme du plan de réforme
des structures ,est-il encore indiqué
dans le plan Mansholt.

En vue de favoriser le départ de la
terre, la commission envisage des me-
sures financières pour ceux qui aban-
donnent la location des terres ou ceux
qui les mettent en fermage pour plu-
sieurs années.

Elle propose des bourses d'études pour
les paysans et leurs enfants (3 000 fran cs
par an). Pour les personnes âgées de
plus de 65 ans une retraite anticipée
leur assurerait 5 000 francs français par
an. Des mesures d'aide à la reconver-
sion sont également prévues.

Sur les cinq millions de paysans qui
devraien t, en 1980 continuer à vivre dc
Pa<rrjcuHure, trois millions doivent êtr^
aidés pou r créer des exploitations ren-
tables. (Des « unités de orodtip*ion »
seraient constituées puis des « entre-
prises agricoles modernes » en se re-

lisatrice de la France telle qu 'elle avait
été mise en œuvre sous le règne de
Napoléon ler.

Un des opposants les plus déclarés
au principe d'une telle consultation est
M. Giscard d'Estaing, chef des répu-
blicains indépendants alliés de la ma-
jorité gaulliste au Parlement. L'an-
cien ministre des Finances du général
De Gaulle estime qu 'un référendum
organisé l'année prochaine pourrait
« créer des secousses et creuser des
divisions ».

Les policiers chargent en Italie
ROME — Un affrontement entre poli-
ciers et manifestants à marqué mardi
la recrudescence de l'agitation des étu-
diants et la reprise des mouvements
de grève en Italie. , Bfe

A Gênes, onze policiers et des mani-
festants ont été blessés mardi soir au
cours de heurts qui ont éclaté devant

En dépit de l'affirmation catégori-
que du « Messaggero », il est extrême-
ment difficile pour les observateurs
compétents d'accorder crédit à cette
information.

En raison de la position géographi-
que de l'Albanie, expliquent-ils, le ma-
tériel ne pourrait être apporté que par
mer aux ports de Durazzo, de Valona
ou sur l'île de Saseno et l'arrivée et le
débarquement d'engins ne passeraient
pas plus inaperçus que naguère ceux
des missiles soviétiques à Cuba.

De plus, ajoutent les experts, on ima-
gine mal l'Union soviétique se mon-
trant moing déterminée à empêcher l'é-
tablissement d'une telle base sur son
flanc sud que ne le furent les Etats-
Unis, sous la présidence de John Ken-
nedy ,pour faire renoncer les Soviéti-
ques à établir une base nucléaire à
Cuba.

# MEDAILLE POUR LA POETESSE
AMERICAINE

NEW YORK. — La médaille nationale
de littérature a été décernée mardi à
la poétesse américaine Marianne Moore
pour l'ensemble de son œuvre.

groupant). Des aides financières seront
accordées au-delà d'un certain seuil de
rentabilité : 60 à 80 vaches pour la
production de lait, 80 à 120 hectares
pour les céréales, 400 à 600 porcs, 100 000
poulets par an.

D faut également réduire la surface
cultivée : 5 millions d'hectares de-
vraient être rayés de la carte de l'Eu-
rope verte.

L'AUTOROUTE DU LEMAN PREND FORME

Les gigantesques travaux de l'autoroute du Léman avancent à grands pas,
La piste coté lac est maintenant terminée et les ouvriers s'activent dès mainte-
nant sur la piste intérieure.

Notre photo : L'état actuel des travaux en dessus de Chillon.

la préfecture de police. Les echauf-
fourées ont opposé plusieurs centaines
de policiers à un millier d'étudiants et
d'ouvriers qui protestaient contre
l'intervention de la police lundi à
l'institut de physique. Les policiers
ont chargé quand les manifestants,
qui bloquaient la circulation et scan-
daient « policiers assassins », ont refusé
de circuler.

Plusieurs centaines d'étudiants ont
ensuite occupé à nouveau l'institut de
physique.

Le paquebot « Leonardo Da Vinci' »
qui devait appareiller mardi soir pour
New-York, n'a pas quitté Gênes, ap-
prend-on d'autre part, par suite d'une
grève des officiers et de l'équipage qui
demandent notamment une indemnité
pour « navigation prolongée à l'étran-
ger ».

A Païenne, les élèves des écoles se-
condaires ont défilé une nouvelle fois
afin d'obtenir des locaux, une réforme
des méthodes pédagogiques et le droit
de tenir des assemblées dans leurs
établissements.

Enfin, à Rome, le lycée « Mamiani »
a été occupé par deux cents élèves

M. Smrkovsky pour
une politique plus ouverte

PRAGUE. — « La presse continuera
à être régulièrement informée sur les
questions importantes », a déclaré hier
M. Josef Smrkovsky, président de l'As-
semblée nationale au cours d'une con-
férence de presse.

M. Josef Smrkovsky a d'autre par t
confirmé que le prochain plénum de
l'Assemblée nationale se tiendra du 18
au 20 décembre à Prague.

Mercredi 11 décembre 196»
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Huit personnes
périssent

dans un incendie
WESTLORNE (Ontario). — Mardi,
huit personnes — cinq enfants âgés
d'un à sept ans, leurs père et mère,
ainsi que leur grand-père — ont
trouvé la mort dans l'incendie qui
a détruit une ferme à Westlorne,
dans l'Etat canadien de l'Ontario.

qui entendent ainsi protester contre
la circulaire ministérielle autorisant lei
réunions dans les lycées mais seule-
ment en présence de membres du corps
enseignant.

Ils ne seront pas
pendus

SALISBURY. — Le conseil exécutif
rhodésien a commué en détention per-
pétuelle les peines de mort par pendai-
son infligées à 25 Noirs.

Une déclaration officielle précise que
les autres condamnations à mort n'ont
•pas encore été examinées par le oabi-
net. Le conseil exécutif est composé du
gouverneur Clifford Dupont et de mem-
bres du gouvernement.

Depuis mars dernier, aucune pendai-
son n 'a eu lieu en Rhodésie.

On se souvient qu 'alors cinq Noirs
avaient été pendus bien que . trois d'en-
tre eux avaient été graciés par la reine
Elisabeth.

Le gouvernement rhodésien n'avait
pas tenu compte de la grâce accordée
par lia souveraine britannique.

Pénurie de charbon
à Prague

PRAGUE. — Le charbon manque a
Prague actuellement. Une affiche
apposée au conservatoire apprend
que les leçons et les cours doivent
être suspendus, les locaux ne pou-
vant être chauffés.


